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LA FRANCE SE SERA RELEVEE EN
CINQ ANNEES APRESLA GUERRE

LES FETES DU 3è

 

 

 
8 1FE PREMIER MINISTRE STAN-

' LEY BRUCE, d’Australie, qui vi-
siterait le Canada a son retour
de la conférence impériale a
Londres,

LES FRANÇAIS
DCCUPENT
DESUSINES

Les manufacturiers d’ani-
M line de Bade, cessent

18 leurs opérations. Les tein-
tureries de Hoechst et
Ludwigshafen occupées.

aosPer

A LIMBOURG

Berlin, 15. (P. A.)—Les Fran-
cais ont occupé les usines d’ani-
line de Bade et de soude de Lud-
wigshafen, d’aprés une nouvelle
reçue ici aujourd’hui. Les tram-

à ways de Ludwigshafen ont cessé
leurs opérations, vu l’occupation
française,

TEINTURERIES OCCUPEES
Berlin, 15. — Les usines de

teintures Hoechst, à Ludwigsha-
fen, ont également été occupées
par les Français.

M Les forces françaises ont aus-
si occupé la ville de Limbourg,
en Westphalie, dit une dépêche

M de Francfort. Jusqu'ici Lim-
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IDEUXNOUVEAUX -
PROFESSEURS
CA LAVAL

Québec, 15.—La Faculté de Mé.
Mdscine de l’université Laval comp-

te, depuis vendredi soir, deux nou-
veaux professeurs. Les deux nou-
veaux professeurs agrégés sont
deux médecins bien connus de la
ville de Québec: M. le docteur L.
J. Caouette et M. le docteur Rosa-
rio Potvin.

Ces nominations seront très bien
vues de la Faculté do Médecine, en
particulier, et de tous les profes-
seurs de l’université Laval, en gé-
néral. Les deux nouveaux profes-
seurs ont rendu À notre université
des services que récompense digne-
ment la confiance qui vient d’être
nise en eux. Le Dr Caouette, fils
do M. J. B. Caouette, qui pratique
la médecine depuis bientôt douze
fans, à Québec, était jusqu'à sa no-
mination l’assistant du Dr S. Gron-
din. Le Dr Potvin, médecin de-

Puis près de sept ans, était chargé
de cours À la Façulté de Médeci-
ne.

  

cialiste.

 

CENTENAIRE
DE MGR DE LAVALÀQUEBEC
EN CANADA Elles commenceront ce soir

: par un grand concert, au
Ÿ Manège Militaire — Dis-

cours par Mgr Gariépy
et l’hon.
reau.

—==

PROGRAMME

Québec, 15. (Spée. au “‘Droit’’)
— Les fêtes du 3è centenaire de
Mer de Laval commenceront ce soir

dans la vieille capitale, et revéti-
ront un caractère plutôt intime.
Tous les enfants de la grande fa-
mille québécoise ont été invités.

Le 3è centenaire marque l’anni-
versaire de naissance de Mgr de
Laval, qui fut le premier évêque
de Québec.
Le programme commencera ce

soir par un grand concert au Me-
nège Militaire. On y donnera La
Rédemption, oratorio de Charles
Gounod, exécuté par un choeur de
300 voix, accompagné par la eym-
phonie de Québec.
Mgr Gariépy, supériour du sé-

minaire souhaitera la bienvenue,
et l'hon. L.-A. Taschereau, premier
ministre de la province prononcera

un discours.
M. Paul Emile Naggiar, consul

général de la France au Canada,
prononcera ensuite un discours qui

sera le salut de la France au Cana-
da. .

Voici le programme de demain:
MERCREDI, 16 MAI

Le matin: Messe dans la chapelle
du séminaire, sur le tombeau de
Mgr de Laval, par S. E. le cardi-
nal Bégin.

Sermon.-—L'abbé J.-Alfred Lan-
glois, directeur du Grand Sémi-
naire.

Le midi: Diner du clergé au Sémi-
naire.

L’après-midi: Manifestation de la
Jeunesse Ecolière au monument
Laval,

Discours.—L’honorable C.-F. Delâ-
ge, surintendant de l’Instruction
publique.

Bénédiction du Très Saint-Sacre-
ment, au Séminaire, dans la cour
de récréation des Petits.

Le soir: Réunion des anciens dans
les salles de la maison après un
concert donné par la fanfare du
Séminaire.

 

 

 

AU PARLEMENT

Aujourd'hui
M. W. G. Raymond, libéral de

Brantford, reprendra cette après-
midi le débat sur le budget.
Hier

Sir Henry Drayton à terminé
son discours en réponse à M.

Fielding.
M. Robert Forke, le chef pro-

gressiste a proposé un amende-
ment dénonçant le principe de la
protection, demandant une réduc-
tion tarifaire et l’augmenjatiôn
de la préférence en faveur de
l’Angleterre. :

M. Uoodworth,
vailliste a exposé

le député tra-
la théorie so-

M. Stork, libéral et Bancroft,
progressistes ont terminé la sé-
ance. 14TL

 

EN TRAIN DEBAISSER
Winnipeg, 15.—Le prix de gros

du sucre a baissé hier de quaran-
te centins le cent livres, & la sui-
te de la réduction du tarif, ont an-
noncé les agents locaux des raffi-
neries canadiennes. Le prix d'hier
était de $11.80 en comparaison de
812.20 samedi. Les prix de détail
ont baissé d'un centin la livre. Il 

On attend, ces jours-ci, la con. est de $1.20 par dix livres en com-
irmation officielle des nomina-|paraison de $1.30 la semaine der-

tions. niére.
 

LE “DERNIER CARRE” REPUBLICAIN

 

De la Presse Associée
Dublin, 15—La dernière bande de républicains du

comité de Wicklow a été capturé ce matin. Le chef, Plun-
ixett a été tué. On a saisi deux mitrailleuses,

L.-A. Tasche- :

 

LES ETATS-UNIS
VERS LEUR RUINE, DECLARE
M. CUTTEN DE HAMILTONN.-Y.
LE PRIX DU SUCRE EST La race blanche aux Etats-

| (suite à Ja 5ème col, 1.

553,977 des 741,993 ha-
bitations démolies, sont
restaurées. Le rapatrie-
ment — La volonté de
vivre et l'attachement
du sol.

UN CONTRASTE
—— _—

Paris, 15. — On peut dire au-
; jourd’hui de la France dévastée,
‘grâce en grande partie à la force
et à la tenacité de ses soldats de
retour, qu'elle se guérit des blessu-

res qu'elles a souffertes pendant
quatre ans de destruction.

D’après les estimations des «di-
verses agences de reconstruction,

si tout va bien, à la fin de l’an pro-
chain, le relèvement de la France
sera pratiquement accompli,‘ à l'ex-

ception, naturellement, de certaines
cathédrales et d’autres monuments
historiques qui ne peuvent jamais
être remplacés. .

On pent avoir une idée générale
de la manière dont les travaux s'ac-
complissent du fait que 553,977
des 741,993 habitations démolies
par les canons sont maintenant
complètement restaurées. D’autres

i
i
i
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“L'AVENIR EST À CEUX QUI LUTTENT"'

se -4

OTTAWA, MARDI, LE 15 MAT, 1923

M. DE FREYCINET
ESTDECEDE À
L'AGEDE5 ANS

Un ex-premier ministre de
France, membre de l’A-
cadémie Française. Viel
ami de Ciemenceau.

UNEFIGURE

De la Presse Associée
Paris, 135—M. de Freycinet,

ancien président du Conseil fran-
cals, est mort ici aujourd’hui à sa
résidence. La nouvclle a été an-
noncée vers midi,

M. de Freycinet, qui était agé de
95 ans, n'était pas bien depuis
quelque temps. Il était né cn 1828
ct était ingénieur par profession.
1! faisait partie de l'Académie
Française. M. de Freycinet et M,
Georges Clemenceau étaient de
vieux amis, et c'est a son vieil a-
mi que Clemenceau fit l’une de ses
premières visites, à son rotour des
Etats-Unis, en janvier. Sa santé
commença à baisser peu après, et
les médecins lui défendirent de re-
cevoir des visiteurs. En février ce-
pendant, il prit sensiblement du

mieux et put assister à une séance
de l'Académie. Il put aussi se ren-
dre chez M. Poincaré.

  

VOROVSKY EST
TRANSPORTÉ
DANS SON PAYS

Conradi, l’assassin sera ju-
gé devant un bureau lo-
cal — Venizelos a une
entrevue avec Ismet Pa-
cha.

PAS DE SOLUTION

  

De la Presse Associée

, Lausanne, 15. — Une attitude
mutuelle de conciliation de la part
de Turcs et Alliés, en s’en tenant
à leur nouvelle détermination de
fiater le travail de la conférence o-
rientale, est en train de produire
ses résultats. Conséquemment les
Alliés ont annoncé que les délégués
sont maintenant en bonne voie
d’entente sur toutes les questions:
d'ordre économique, dans la rédac-

tion du traité. Les question de con- |
cessions seront discutées séparé-
ment à Angora.

De la Presse Associée
Lausanne, 15. —Le corps de Vo-

rovsky, l’envoyé russe à Lausan-
ne, assassiné jeudi dernier, est
parti ce matin pour Moscou, à bord
  Suite à la page 5 Col. 2me
 

 

 

HOT SPR

 

Une pluie torrentielle de

18 heures, est suivie d’u-
ne inondation épouvan-
table et d’une conflagra-
ton — Plusieurs per-
sonnes périssent.

(CONFUSION ET TERREUR

N6o PARTIELLEMENT DETRUITE
PAR L'INONDATION ET LES FLAMMES

PL
 

 

 

LORD BYNG A
L’ OUVERTUREDES
°C. A WOODBINE

mater =pere

Toronto, 15. (P.C.) — Lord
Byng de Vimy doit arriver à
Toronto vendredi, pour l’ou-
verture des courses à Wood-
bine Park, samedi après-midi.  
 

 

ENVOLEE FATALE De la Presse Associée
Hot Springs, 15 — Hot

Springs, la ville des désas-
tres a été frappée hier soir
comme jamais encore elle

une inondation et une con-
flagration, qui ont semé
sur leur passage la mort et
la dévastation. Le nombre
des morts n’est pas encore
connu.

VILLE DIVISEE
L’eau, par torrents, a divisé la

ville en trois sections. Les: flam-
mes suivaient le sentier de l’i-
nondation et à la tombée de la
nuit, l’eau recquvrait toute la
scène du désastre avant même
qu’on put évaluer les dommages
Pas un cadavre n'avait été rap-
porté à la morgue hier soir. Il y
avait des sauveteurs dont les ae-
  Suite à la page 15 col 3me

S MARCHENT
 

Unis a perdu de sa vi-
gueur et de sa valeur in-
trinsèque — Le croise-
ment des races est pré-
judiciable.

ee l

New York, 15. (P.A.) —
D'après le témoignage de M.
George B. Cutten, président
de l’Université Colgate, de Ha-
milton, N.Y., ancien président
de l’Université Acadia, Nou.
velle-Ecosse, qui a adressé la
parole hier soir à l’hôtel 1silt-
more, sous les auspices de ls
New York Canadian Society.
les Etats-Unis marchent rapide-

¥

 

ne l’a été dans le passé, par!

Conty, France, 15. —- Six per-

sonnes comprenant LawrenceWon

Post Schawb, hommes d’affaires

New York, ont été tuées alors

qu’un aéropiane faisant le trajet

entre Paris et Londres se brisa hier
après-midi au village de Monsu-
res, à cinq milles d’ici et à mi-che-
min entre Amiens et Beauvais.
La machine prit feu alors qu’el-

le était à son altitude usuelle. pen-
dant son voyage quotidien. Elle se
brisa par la chute et l’explosion.
Outre Schawb, les autres victimes
sont le pilote français, le machi-
niste, le mécanicien, une femme
non identifiée et un autre passa-
ger.

LE PREMIER MINISTRE
BRUCE, AUCANADA

Melbourne, Australie, 15.—Le
premier ministre Bruce a décidé
de visiter le Canada et los Ætatse
Unis à son retour de la conféren-
ce impériale à Londres, à la suite
d’une invitation qu’il reçut de visi-
ter le Canada, alors qu’il était en
rcute pour Londres.

 

PRODUITS LAITIERS
VankleekHill,15.— A l’assem-

blée régulière du comptoir du fro-
mage ici il y avait 122 boîtes de
blanc vendu a 17 centins et 282
de coloré à 17 3-4.

A MONTREAL:
Montréal, 15. — A la vente à
Nan -de la Société Coopérative

le de Québec, tenue ici hier,
‘sit 960 paquets de beurre

te offerts, dont 225 de
No 1 vend:à 31 centins la livre,
225 paquets te No la vendu a 31
centins; 210 paquets d& No 2 de
crémerie vendu à 30c la livre, et
31c fut offert pour 300 paquets de
crémerie pasteurisé et 31 5-8 fut
demandé. Les prix obtenus pour
le crémerie No 1 ont été d’un cen-
tin plus bas par livre que ceux de
la vente précédente.

 

  
   

 

 
 

LES V
— Toronto and Ottawa

editions! Cigars, cigarettes,

pendant, car il lui arrivait d

canadienne-française que

deur:

comme ceci: Le DROIT est en

qu’on nous en avertisse.

La jeune fille a été fidèle
nous avoir raconté le fait elle

— ‘Naturellement j'avais
comme un journal catholique
jamais comparé au ‘‘Messager
nales de St-François.”

Nous songeons en effet que !

pas laisser le “Droit” sur les
tient pad debout.

gue anglaise.

et toutes sortes de choses...!

goz-le.*lisez-le. puis oublicz=-le,

conquête de bien des esprits j
Adressez les abonnements  )22

fa

2

 

Dans un des wagons de luxe se trouvait une jeune fille
les récentes

avaient émue jusqu’au fond du coeur.

région; si les vendeurs ne l'ont pas à la portée des voyageurs,

traite exclusivement de religion.
tholique chaque fois qu’une question religieuse se présente,
traite de tous les sujets du domaine de la presse: politique,
économie. sciences sociales, morales ou expérimentales, in-
formations du pays comme de l'étranger, littérature, arts,
etc. On ne trouve rien autre chose dans les journaux de lan-

La seule différence c'est-qu'au lieu de se pla-
cer au point de vue catholique, on est protestant, orangiste,

tre motif d'autres le feuillettent.

saire du DROIT, cass postale 554, Ottawa, Ont.

LE “DROIT” ET
OYAGEURS

“RELIGIOUS PAPERS”

 

papers! Morning and evening
Chocolate, oranges... Some-

thing, Madam, for your baby?...
Et le jeune vendeur du rapide Toronto-Ottawa offrait sa

marchandise à tous les passagers; un peu distraitement ce-
‘offrir des cigares aux dames!

luttes ontariennes
Elle interpelle le ven-

— “Le Droit", monsfeur s'il vous plaît.
— 1 am sorry. but we have no religious papers:
Cette réponse la surprit un peu, car elie se rappelait avoir

lu à maintes reprises dans le DROIT un avis redigé a peu prés
vente sur tous les trains de la

à l'avis de son journal, et après’
ajoutait: .

toujours considéré le ‘‘Droit’’
avant tout, mais je ne l’aurais
du Sacré-Coeur' ou aux ‘‘An-

Le mot ‘religious’ m'a fait rire.”
Pour nous, ce mot, encadré de ce fait, nous fait songer.

a réponse du vendeur suppose
une ligne de conduite qu'il tient de ses chefs, et qu'on ne veut

trains sous un prétexte qui ne
En effet le journal ‘‘religious’’ est-celui qui

Or le “Droit”, s’il est ca-

Amis du ‘Droit’, demandez votre journal sur les rapides,
dans les gares, dans les kiosques, partout OÙ vous serez. Exi-

afin que, par curios:té ou pu-
Les idées ainsi feront la

usque là revêches.
au Comité du Xème annivers

LE

a a ma EE}
> ow a

eo ARIE Cdr AREY de, Be i ee en 10e emia

LA DÉCISION DU
GOUVERNEMENT
ET LESCAPTIFS

Les brigands chinois s’ap-
prêtent à leur boucherie
de ce soir, si le gouver-
nement ne se rend pas
aux conditions imposées.
—

CES CONDITIONS
De la Presse Associée

Shanghai, 15.—A moins que lcs
représentants diplomatiques étran-
gers cn Chine ne garantissent a-
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PROBABLES
DANSRUSSELL

M. P. Blanchard, se porte-
rait de nouveau candidat
fermier dans ce comté—
Rumeurs non fondées au
sujet de M. Goulet.

——

UNDEPUTE |
-

Certaines rumeurs ,fondées sur

créditées, veulent que Mi Alfrzd

Goulet, député du comté de Rus-

sell à la législature provinciale,

n'aille pas aux elections du 25

juin, briguer de nouveau les suf-
frages des électzurs de son comté.

Cette nouvelle, lancée tout au
moins prématurément, sans auto-
risation ni confirmation, a créé un
vif émoi dans le comté de Russell.
M. Goulet est un député idéal. Dès
sa première session à Toronto, il
s'est montré soucieux des intérêts
agricoles et ouvriers
conscription; il a gagné l’estime
des chefs des divers partis;
fait augmenter

gouvernement ontarien;

ciations concernant l'imbroglio
scolaire;

CHANCES
CANDIDATURES

des conjections plus ou moins ac-|

de sa cir-

il a
le nombre d’em-

ployés de langue française sous le
il a pris

une part active à toutes les négo-

enfin il s'est révélé des;
plus apte à remplif son mandat à (

  

REPONSE DE SA
GANADIENS

 

Monsieur,

recu une dépéche de la part du

d’éducation.

Veuillez agréer,

-~

The Hon. N.-A. Belcourt,
The Senate,

Ottawa. 
Ils ne paraissent pas etre

favorisés par la majori-
té — M. Ferguson et les
scandales de son admi-

| nistration comme minis-
tre des Terres et de la
Colonisation — Les élec-
tions de 1921.
Ja

LE Dr HURTUBISE

  

  

 

(Du corr. du *‘Droit")
Toronto, 15. — C'est à peine si

la campagne électorale est déclan-
chée dans la. province que l'on
commence déjà a faire des pronos-
tics sur le résultat final de la lutte

résultat de l'élccilon fédérale de
1931.

Mais ce calcul ne paraît pas fa-
vorable aux amis de M. Ferguson
parce qu'à cette élection les pro-
gressistes, les libéraux ont fait éli-
re 45 députés contre 37 conserva-
teurs. 636,499 électeurs ont voté

contre les conservateurs et +20U,-

892 s'y sont opposés.
La seule chose qui pourrait aider

Jes conservateurs dans la province
c'est la lutte à trois dans les com-
tés où le candidat de M. Ferguson
est quelque peu populaire.

LES CHEFS
Les chefs MM. Hay, Drury

et Ferguson ne sont pas éga-
lement populaires. Le premier
ministre Drury parce qu'il a
administré la province pen-
dant quatre ans est assuré-

ment assez populaire surtout

parmi la classe agricole. M.
Hay, le chef libéral, est une
personnalité qui plaît et il est
pour son parti un élément de

A force incontestable. M, Fer-
et à celui de n ,

Sonaonneur cetu so guson, au contraire, est une
Nous ignorons si M. Goulet a remorque. Ce politicien a une

l'intention de ne pas laisser

nous savons, c’est qu'une telle dé-
cision, alors que M. Goulet

et pour l'élément
çais et qu’elle serait dictée par les
motifs les plus élevés,

M. BLANCHARD

A l'approche d'mnne élection, les
rumi>urs surgissent comme ces pe-
tits batraciens après une pluie di-
Iuvienne. Aujourd'hui, on annonce
que M. Philéas Blanchard se por-
tera candidat des Fermiers-Unis
dans le comté de Russell. Pour
incroyable qu'elle soit, cstte nou-
velle prend corps et semble s'ac-
créditer dans les cercles politiques
bien avertis. Cepndant on est sur-
pris de la ténacité d'un candidat
qui revient à la charge £près avoir
été défait trois fois.
La nouvelle parait d'autant plus

imvraisemblable qu'à La dernière
élection partielle aucun des chefs
progressistes ou fermiers-unis ne
s'est présenté dans le comté pour
alder la candidature de M. Blan-
chard et que ce dernier a été battu
par 2,200 voix par son adversaire
M. A. Goulet,
 

 

 od
 

LES PARENTS SONT
LES COUPABLES

trtte

Toronto, 15. (P.C.) — A
l'enquête qui a suivi la mort
du petit Cyril Frederick, un
enfant de couleur, qui est
mort après avoir été frappé
dans la rue par un automo-
bile, le jury a déclaré que la
loi devrait mettre à l’amende
les parents qui laissent de
Jeunes enfants courir les rues
seuls, sans gardiens.

. . Une copie du verdict sera
adressén aux autorités, par le
Dr. Crawford.

   
son

nom, parmi lès aspirante à la can-
didature libérale deRussell; ce que

pet
compter sur une acclamation, com-

porterait une pertz pour le comté
canadien-fran-

carrière déja longue et on fe-
ra la lutte contre lui en rappe-
lant aux électeurs les scanda-
les qui ont marqué son passa-
ge au ministère des Terres et
de !a colonisation.

LE DR HURTUBISE
Sudbury, 15. — Dans les milieux

libéraux ici on se dit assuré de l’é-
lection de M. le Dr Raoul Hurtu-
bise par une forte majorité. Dans
tout le Nord-Ontario cette candida-

—
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LE TIMES DE N.-Y.
| EST EN FAVEUR DE

LA RECIPROCITE
IL EST ABSURDE, DIT-IL, POUR
LE CANADA ET LES ETATS-
UNIS DE S’'ENGAGER DANS
UNE GUERRE TARIFAIRE

  
De la Presse Associée

New-York, 15.-—Commentant les
déc:arations de M. Fielding, minis-
tre canadien des, Finances, le

! ‘Times’ approuve “la réciprogité
entre le Canada et les Etats-Unis.

“I est absurde de toutes façons
que le Canada et les Etats-Unis
s'engagent dans une guerre tari-
fatre. Il n’y a pas de frontière na-
turelle entre le Canada et les E-
tats-Unis, de sorte que la facilité
de I'échange des produits entre
les deux pays ne peut être qu’'a-
vantageux pour les deux. Les E-
tats-Unis ont besoin du Canada et
le Canada a besoin ‘des Etats-U-
nis.
“Au cours de 1922, 40 p. c., des

exportations canadiennes sont al-
l£es aux Etats-Unis tandis qu’il a-

!chetait ici 65 p. 100 de ses impor-
;tations. Le Canada peut encore a-
cheter plus de marchandises amé-   j produits canadiens.”

me

qui s'engage dans tous les comtés. :

Les conservateurs prétendent pou-.
‘\voir l'emporter en se basant SULdgras, 15. (P.A.) — La nou-

i

rr Snmendcr rain kndés Sand
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Deux sous le numéro

MAJESTE AUX
FRANGAIS D'ONTARIO

L'honorable sénateur N.-A. Belcourt, président de l'Association
Canadienne Française d'Education de la province d'’Ontario a reçu hier,
de son Excellence le gouverneur général du Canada, le
transmis, au nom de Sa Majesté le roi George V, pour être communiqué
ensuite aux Canadiens français d’Ontario, en réponse au télégramme
d’attachement et de loyauté, proposé par M. Samuel Genest au récent
congrès de l'Association d'Education, les 12 et 13 avril dernier. .

Nous donnons le texte de ce message: vs

essage à lui

2
i

Apacs

OTTAWA, 7 mai, 1923. À

Je suis chargé par Son Excellence de vous informer qu’Elle a
Secrétaire d’Etat pour les Colonies

transmettant une copie d’un message qué vous avez envoyé à Sa Ma-
jesté au nom des Canadiens Français de l'Ontario réunis en Congrès

Le Duc de Devonshire désire qu'on vous informe que Sa
Majesté a reçu ce message avcc grand plaisir.

Monsieur lo Sénateur.
l'assurance de ma haute considération,

W. F. SLADER,

Secrétaire du Gouverneur Général.

 

Ml. FERGUSON
B
 

 

ONARTAN
A COUPE COURT
SESVACANCES

Il revient aujourd’hui a
Londres. La posture de
son cabmet met 'admi-
nistration en danger. Une
crise ministérielle,

L’AFFAIRE O’BRIEN
—ppenn

 

velle que le premier ministre Bo-
nar Law retourne aujourd'hui de
Suisse à Londres fait croire qu’il a

abrégé ses vacances, vu la position
dans laquelle se trouve le gouver-

nement au sujet des procédés d'ha-
beas corpus d'Art O’Brien. 

| D'après les politiciens et la pres-
se de l'opposition, la situation est
|extrèmement sérieuse, et on la re-
\garde plutôt comme une crise mi-
nistérielle.
Le cabinet s'est réuni hier soir

pour étudier la situation. Les mi-
nistres semblent s'occuper de la
protection du secrétaire des affai-
res Bridgeman et d’autres contre

les pénalités relatives à l'ihfrac-
tion de la loi d'habeas corpus de
1670. Cette loi porte qu’aucune
personne demeurant en Grande
Bretagne ne neut être envoyée pri-
{sonnière à aucun endroit au delà
des mers, y compris l'Irlande. Bi-
le déclare aussi que les personnes

responsables de la détention d'un
prisonnier en violation de la loi
peut encourir des pénalités de
‘“‘praemunire’”’ comprenant la con-

fiscation des terres et des biens,
l’arrestation et la proscription.
On suppose que le gouvernement

présentera un bill d’indemnité pour
protéger les officiers responsables
des déportations de mars. On
croit que le gouvernement ne pré-
sentera ce bill qu'après les vacan-
ces de la Pentecôte.

Dans les cercles de l'opposition.
on croit que le bill sera vivement
combattu.

SEPT ANS,UN
TERMETROP LONG
Kingston, 15. — Le Dr J. C.

Connell, doyen de la faculté médi-
l cale de l'université Queen's, qui
bientôt qura complété vingt années
d'éminents services rendus icette
université, déclare dans son rap-
port annuel que sept ‘ans est un
terme trop long pour les études mé-
dicales. Dit le rapport: ‘Sept ans
ajoutés à au moins quatre ans d'’é-
tudes dans les high schools, voila
une longue période d'études pour
une vie professionnelle, qui se pas-
sera peut-être dans un village, une
ville de frontière ou un établisse-
ment de prairie. Le type actuel de
cette écolà est l'immaculatricula-
tion des arts pour l’admission et
six ans d’entraînement dans un
collège, dont au moins deux péri-
odes de service d'hôpital. Cette fa-
culté ne désire pas faire d’autres
modifications avant que le pré-
sent cours vienne en pleine vigueur
et aue les résultats en soient cons-
tatés.

“L'éducation médicale au Cana-
da a souffert du manque de coopé-
ration entre les écoles de médeclie
ne. L'occasion de conférences ne
s’est prs présentée et aucun effort
n’a été fait pour atteindre à un de-

; gré rafsonnable d’uniformité. Il est
maintenant proposé d'organiser u-
ina rection médicale d'une confé-
rence universitaire qui s’assemble-

 
ricaines et Jes Etats-Unis sont un!rait une fois l'an. et. si cela est
marché très avantageux pour les\fait avec succès, l'effet sera @xcel-
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LASTESTRATEGIEDE TYRUS COBB N'A
PAS EU pi

se.

.BYRD LYNCH, VENDU
Memphis,

le receveur du club Memphis d
l'Association du Sud, a été vend

au Reading International, à €
qu'annonce le gérant Jjohnn
Dobbs.

————

LE ROYAL FAIT
UN BON TRAVAIL

14 mai:—Byrd Linn

HEUREUX RESULTATS
mre trrt 8

> COBB MANQUE DE JUGEMENT
ET DETROIT PBERD.—WAL-
TER JOHNSON DEFAIT

—>—.

¢ Cleveland, 14 mai: —Les In-
u diens scalpèrent Walter Johnson
‘ qu’ils battirent, aujourd’hui, ar

| score de 6—3. Trois doubles-

> jeux retardèrent le progrès de.
Cleveland vers la fin de Ja partie

Le score:—

Washington 001 200 000—3 8 2
Cleveland 500 010 00x—6 10 1

Johnson et Ruel; Uhle el

Myatt.

COBB A MANQUE

Détroit, 14 mai:—Après avoir

vis obtenu un avantage de sept points

L'OTTAWA-CANADIEN EST VIC| New-York vit Détroit égaler let

TIME DE LA GUIGNE DANS

|

chances et pousser la bagarre

L.A LIGUE CANADIENNE dans des manches supplémentai-

 

Montréal, 14 mai:—Le Roya
‘à gagné sa cinquième partie con-

le Canadien.
Le

sécutive en battant
au score de 3—2, aujourd’hui.
score:—
Canadien .

010 100 000-—2 8 1
Montréal

100 000 100 1-—3 8
Lawson et Connors;

et Hopper.
VICTOIRE DE QUEBEC

 

MoMillar

res. Les Yankees se vengèrent ce-

1

|

pendant en tombant sur Sylveste:

Johnson pour huit points a Ir

19ième et en gagnant la joute au

score de 16—11. La politique dc

Cobb qui enleva Cole à la 12ième

alors que deux hommes  étaien”

en route et lui substitua le drôf-
{tier Johnson, fut tout à fait désas-

treuse. Le score:—

New-York
040 020 110 008—16 21 ©

Détroit

a

 

Québec, 14 mai:—Quéhec a 00 000 305 00°»—11 18 4

gagné la partie d'odverture de I: Shawkey, Bush et Schang; Hol
série avec Trois-Rivières. Le sco-|loway, Olsen, Cole, Johnson e
re fut de 2—1. Le score:— Bassler.
3-Rivières ..... 000 000 @01—1 y CHISOX BLANCHIS

Québee ....... ono 000 10x—?2 Chicago, 14 mai:—Philadsl-
Gallagher et Feeley; Moulton |phie profita des erreurs de Chi-

et Witt. cago et triompha facilement au
————mee==| score de 9—0. Les Sox ne pu-

Demandez le Tabac

LONG TOM
A 10 SOUS

 

   

  

   

 

 rent résoudre les offrandes de
; Hasty. Le score:—

Philadelphie
000 500 400—59 8 €

|
Chicago .000 000 000—0 6 56

: Hasty et Perkins; Faber et
"Schalk.

I  Note:—Boston à St Louis, Joute
remise, pluie.
  

 
LA SAISON EST OUVERTE| |

! de Roxbury,

  
 

LES JUGES A
CONNAUGHT

Les directeurs du Con.
naught Park Jockey club ont
fait le choix des messieurs
qui présideront la prochaine
réunion du 20 mai au 5 juin.
Ce sont: juges honoraires—
Amiral sir C. Kingsmil, maj-
gén. J. H, McBrien, Dr C. A.
E. Harris, Dr J. G. Ruther-
ford, col. A. B. Perry, maj-
gén. sir. Ed. Morrison et col.
Courtlandt Starnes.

Juges représentant l'Asso-
ciation canadienne:—MM. F.
Nelson et J. B. Campbell; ju-
ges représentant le Jockey
Club:—MM. Eddie St-Père,
M. P., et M. McFarlane. Les
médecins officiels seront: Dr
Chabot, Dr Webster, Dr
Scott et Dr Kidd, Dr Harris
est le vétérinaire officiel. 

 

     

 

LE CANADIEN
AU TRAVAIL

Le Canadien“era Yimpossible
au parc Lansdowne, ce soir, pour

se remettre dans la course de l’Ot-
tawa and Hull City League. Après
ses mauvals débuts contre le St-
Patrice dimanche après-midi, le
Tricolore réalise qu'il lui faut ta-
pôchier les Artilleurs, dès ce soir,
car autrement son prestige en souf
frira.

Battre les Soldats “pr&s le
blanchissage qu'ils ont infligé aux
Athlétiques, ce n’est pas chose fa-
cile, mais les Habitants fouettés
par l'enthousiasme de Gizne Coté
et de ses acolytes, ne manqueront
pas de se remuer outre mesure.

Bussière ou St-Amand ira dans la
case. La joute commince vers les
6.43 heures.

Pittsburg, 14.—Jimmy et
Youngstôwn a obtenu la décisior
des journalistes sur Eddie Shevlin

après vn combat de
dix assauts, fci ce soir. 1076

—mane EE

 

 
 

 

 

LA SAISON DE BALLEAUX BASES est ouverte et le«port nationaï aut l'es
ple, reçoit aujourd'hui les

de cogStatdeshoves.

 
hommages de tous 148autres spots,Col

Len

reyad donne une idée
ca ame hp. >
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RIGLEYS
La WRIGLEY vous donne

l’exercice nécessaire ur vos
dents—et la gomme molle pénètre
dans les interstices et les nettoie.

Elle aide la digestion en augmene
tant la quantité de.ealive dont à
besoin votre estomac.

Cette gomme à mâcher est
fabriquée selon des conditions

i de propreté absolue avec des
| ingrédients les plus purs.

La saveur dure
longtemps

ROCHESTER
SE MAINTIENT

LES HUSTLERS NE FONT
QU'UNE BOUCHNE DK L'IN-
TERNATIONALE. — TORONTO
PERD ENCORE,
=

Toronto, 14. — Une avalanche
de cing coups saufs et une trans-
portation gratuite à la neuvième
manche ont donné à Baltimore
quatre points et la victoire au sco-
re de 10—6 dans la première jou-

Avoy: Bader, Glaser et Hill.
MERKLE EST LA

Rochester, 14. — Rochester
battu Reading au score de 7—6,
aujourd'hui.

responsable de quatre points,

ties consécutives. Le score:

 

 

 

te dank le‘cesar du peu- Courités}

 

; core battu les Cubs

i Cincinnati Pen

te de la série avec les Leafs. To- |sident Mathewson et il pourra

ronto frappa fernie. mais le man- |Maintemant s'aligrer avec 'Balti-

que de contrôle de Bader perdit la |More, s’il le veut. Il est membre
partie. Le score: attitré de ce club. Lic score:

St-Louis ...... 020 131 000—7 12 .

Baltimore 002 200 204—10 13 0

:

Boston ....... 001 000 000—1 7 1
Toronto 300 302 000— 8151 Pfeffer et Ainsmith; Benton,

a:

Fred Merkle qui fut|
a

frappé sauf dans vingt-deux par-

BROIT, OTTAWA, MARDI,LE 15 MAI, 1923

UN HOMME SEPRESSE QUI PASSE
LE FOUET AUX TERRIBLES GIANTS

'. VETERAN BABE ADAM FAIT
LE NECESSAIRE —
BAFOUE.

: —
New-York, 14—- Le vétéran "

be dams a "appliqué aujourd'hui.
les frizing aux Giants. au score de
1-1. Le coup de circuit d’Earl
Smith compta l'unique point des
~hampions. Pittsburg tapa sept
~oups sur Nehf dans la 1ldre et la
7ème. Le score:
Pittsburg .... 200 600 200— 4 8 0
New-York .... 001 000 000— 1 6 0

C. Adams et Schmidt; Nehf.
“onnard et Smith.

ENCORE LES DODGERS |
Brooklyn, 14 — Biooklyn a en-

aujourd'hui,
au score de 6-3. Johnson tapa un
‘coup de circuit à la sentième. Le
score:
Chicago
Brooklyn .....

Aldridge et Hartnett;
Taylor.

DUEIL DE LANCEURS
Philadethie, 14 — Cincinnati a

ixnlevé aux Phils la deuxième par-
tie de la série, au score de 7-3. La
partie fut un duel de lanceurs en-
tre Rixey et Head, mais l'artilleur

local faiblit dans la dernién:z stro-

‘phe. Le score:

100 100 010—3 12 1

300 010 20x—6 13 2
Cadore et

010 002 103— 7 11 5
100 010 001—3 8 2

Head et Hen-
Philadelphie ..

Rixey et Wingo;
line.

BENTON MALMENE
Boston, 14 — St-Louis fit douze

coups contre Benton et Ganewich

dont des coups de circuit par’ My-

ers et Smith et battit Boston 7-1.

Le premier but “Butch” Schmidt

qui est ower la liste des raves

depuis 1916. a été libéré par la pré

Frank, Henderson, Ogden et Mc- Genewich, Fillingim et O'Neill.

tome2

JOE BECKETT
ENLEVE LA PALME

1L KNOCKOUTEDICK SMITH

    

 

 

 

Qoranrans

à croire que oui, pûlsqu'elle

dimanche,

dans toute ligue bien constituée.

nouvelle ligue et selon toute ap-

parence, il sera difficile à battre

de la première demie.

lante saison. Il a les allures d’un
grand ligueur et avec un peu de

Ce soir-là, il fera face à son an-

tes de la première série. St-Pier-

   
te
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L'Ottawa and’ Hull League
croit-elle que les parties jouées
a Hull .le dimanche ne valent

enregistrées
serait porté

n'a

pas jugé -à propos de faire prépa-

rer un ‘‘box-score’’, des joutes de

comme ça ce se fait

pas la peine d'être
officiellement? On

« 4

“Le St-Patrice rit “dans sa bar-

be. Ryan et ses copains ont prit

an avantage remarquable dans la

dans la course au championnat

… @ - :

Leclerc, le champ-court des Ar-

tilleurs est destiné a une bril-

bonne fortune, il atteindra le
premier rang chez les intérieurs.

“ = >

Hull aura sa chance, jeudi soir.

tique ennemi, le St-Patrice daze
une des joutes les plus importan-

jre entrera lui-même dans la ca-
| se.

Eugène Goderre n‘e que Ia sai-

—
_
_
—
—

|
|

du Circuit

Le Thé Vert
 

 

—est garanti ce qu’il y a de meilleur et
de plus pur quand il porte le nom de

"SALADA
3448

Fameux pour sa saveur—essayez-en un échantillon.

Provost & Allard
  

 

INSCRIPTIONS
NOMBREUSES

LES COURSES AU TROT DANS
LA PROVINCE DE QUEBEC,

ORGANISEES PAR LE CIRCUIT
DU ST-LAURENT, BIEN EN-
COURAGEES.
re

Ste-Scholastique, 14. — Si nous
devons en juger par le grand nom-
bre d’inscriptions reçues aux diffé-
rentes associations qui font partie

du St-Laurent,

certain que nous serons témoins,
durant la prochaine saison de cour-
ses comme nous avons rarement eu
l’occasion d’en avoir.

Les représentants des différentes
associations se sont réunis bier à
PHôtel Place Viger, sous la prési-
dence du Dr S. W. Laroche de Val-
leyfield, président. Les autres mem-
bres présents étaient MM. Sydney

Ingram et à.
représentant l’Expositi-

E. Francis, H. H.
Cleveland,

il est

Dépositairesen Gr!
VICTOIRE DE BOGASH
Bridgeport, 1414maii— Lou B

gash a obtenu un knockout te
nique sur Jimmy Darcy de la «

‘a an 3idme assaut d
combat qui devait durer do
ronues. Larcy fut disqualifié pe

s'être la:ssé tomber sur le ma
las sans avoir été frappé.
- —. 1 LS
—

mr —

THE 2 MACSLimite
194-196, rue Sparks

‘‘Arcade jusqu'à la rue Queen

195, rue Queen.

Ouverture Officiell

Toute Cette Semain

 
 
 

 

Plus Grand Magasi

d’Ottawa pour Ho

on de Sherbrooke, MM. Osias Gui-
bault, J. A. Chaput et M. Desro-:
chers, représentant l’Exposition de
Joliette, M. Jacques Malouin avec;
le Dr Laroche, représentant l’Ex-
position de Valleyfield, Robt. J.
Bushell, représentant 'l’Exposition
de Kingston.

Les réunions de Joliette, Trois-
Rivières et Sherbrooke, ont décidé
de clore les classes 2.13 amble, 2a.

mes et Garconne
Vous vous sentirez chez vo

quand vous viendrez voir dar
notre nouveau magasin. To

est prét—tout est du premi
choix. Attrayantes nouvel!

marchandises d’été en tous le
rayons, nouveaux vêtement
nouvelles parures, nouvell4

chaussures, nouveaux chapea 
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J ; ; ; : ns t nouveaux articles pour ge
Rochester 001 000 33x—7 12 3 ; ; son courante soit sa quarantièmc|20 amble et 2.20 trot. Valleyfieid'} ©
Raading 200 200 020—6 81 DANSLAro DECISIVE dans les rangs amateurs. Clest|a annulé le stake 2.13 amble, mals Cometsages A lintéri

Miljus, Moore et Lake; Evrich, _ sa trente-neuvième! organisera une classe de 2.12 am-|l des plus facninants etlesrave
Karpp et Clarke. Londres, 14 mai:—Joe Beckett x = x ble. Comme nous l’avons déjà dit. sontdisposés spécialementmoi

BISONS GAGNENT . ; ith Il y a un gars dans le domainejle Circuit s'ouvrira à Joliette, le 9 ! ; : A
a knockouté ce soir Dick Sm ; ; votre commodité. Notre “Mag

Buffalo, 14. — Jersey City nelau 17ième assaut d'un comba: |!0cal qui ne dit jamais rien, quijaoût, pour se continuer de semai-|t sin pour Garçonnets” occupe u
put frapper les courbes de Fisher, pour le championnat poids-lourd rit toujours, ne recherche pas 1]; |ne en semaine à Valleyfield, Trois- position en vedette, inondé

aujourd’hui. et les Bisons gagnè- de la Grande-Bretagne. La jeu- flatterie et est toujours satisfai: Rivières, Sherbrooke, Québec, Ot- lumière de jour au centre à

rent au score de 6—1. Le score: nesse l'emporta encore sur l'age|de8 remarques qu'on lui adresse |t#Wa et Kingston. magasin. Vous entrez sur : ri
cu 000 001 000—1 5 7, &YAncé. Cet homme dont le talent sportii — i| Sparks dans les deux spacieus«

Buffalo y 101 031 00x—¢ 8 2| Beckett débuta en poursuivant o ben établi c’est Aldoria Pilon,| Bert Lesage n'a pas encore fait!| portes et vous vous trouvez da
Tecarr ‘et Freitag: Fisher et Ur- son adversaire autour de l'arène H he tigeur et 3ième but du!ses débuts. (excellent deux.é-.| notre nouveau Rayonde Ch

ban ’ dans l'intention de l'affaiblir e u Athlétique. me but et charin-court aurait | peaux sur l'autre cde. Pu
SEE TAPE ET GAGNE la plupart des spectateur mal au bras, à ce que l’on dit jj Yous voyez moire ayon

Syracuse, 14. — Le coup de cri-| croyaient que l’affaire prendrait POSITIONSDESCLUBS|mais il appert qu'il est mécontent, Graussures et notre Rayon pol
cuit de Chad. See, dans la dixième fin avant la dixième ronde. Smith LIGU - ——— sin ¢ M centre du mag

donna à Newark une victoiré de foutefais, résista admirablement GUE AMERICAINE | Toute l'extrémité de la r
6—5 sur Syracuse, aujourd’hui. Le |et à la dixième, il porta à la mâ- New York G. P. Pet. | Queen est consacrée exclusiv

coup est un des plus longs vus i-{choire trois coups qui ébranlérent Cleveland ca ae 15 vo 662 Voulez-vous fumer un gros | ment à notre rayon réputé

(ci. Anderson a aussi cogné solide- Beckett, - Philadelphie . 14 10 583 | paquet de Tabac Quesnel? ,| Vêtements pour Hommes. 1

"ment. Le score: y A la sixième. Joe cherchait! Détroit °° 13 i ood Demandez le un homme peut acheter son co
Co } Occasion de glisser un knockou' St-Loui 0 * 1 5 C5 plet ou pardessus soit tout fa
N wark 120 002 000 1—6 10 2 A la dix-septième, Smith quoique Washi et "+ ee 11 12 478 BON BOURGEOIS ‘| Ou sur commande. Depuis »!

Syracuse 000 220 001 0—5 10 2 sur ses gardes, recut un vilain Chicago. on tt 9 12 .429 de 34 ans nos vêtements serve
| Baldwin, Schlesser. Fileshifter coup à la mâchoire et ses genoux Boston RE : 13 109 à 10 sous de prototypes de comparaison
et Devine; Plerrotte, Parks et Mc-! plièrent; avant qu’il ait pu ot LIGUE NATIONALE : . RT Ottawa. et dans ces brillan

Kee. remettre, Beckett porta un droi ‘a P. Pot. tm mm = | nouveaux quartiers a la lumie

n — à la mâchoire et Smith tomb New York .. .. 18 7 799 —— — | er de1hrueQu en, NOUS
: pour ne plu St-Louis . a : ier de la rue Queen, ss
ES SENSATIONS plusrelever. PitobiSE … 13 10 .565 Mangez du PAIN DE BLE ‘| rons pilus en mesure de vo

Cincinnati 19 12 558 ENTIER pour jouir d’une donner toute satisfaction.
’ TES JOUEURS DE Chicago te . 13 13 .500 Bonne Santé. Vous épargnerez du temps

A L OUVERT URE: : : Boston . 30 1s 430 jouirez d'une grande commodi
Brooklyn ... ... 10 14 202 Du PAIN DE RAISIN pour

|||

en faisant usage de notre arca

LAURIER ETNEW-EDINBURG GRANDES LIGUES Philadelphie 8 15 348) avoir de l’énergie. aoy ite
FONTJOUTE NULLE AU SCO- 4 BRICAINE M - quez du tramway à l'angle
RE D 10-10. -, . . oy. 20° 1x B k ,n h

La “ligue Indépendante a eu LISTE COMPLETE DES ATHLE- Kansas City 11 4.733 -__ndard Bread Co. dansle aanarousser
d'heureux débuts au carré Anglesea LES _ENGAGES PAR LES cLupg|St-Paul «+ 13 6 684 : 0 au centre des articles
hier soir. quand le Laurier et le} MAJEURS, CE PRINTEMPS. gosvitle see 12 3 800 Limited Vous devriez venir cette s
New-Edinbur æ& livrérent un ’ 8 12 . 214 . :

| combat mouvementé de six assauts Nous donnors aujourd’hui Jeg!Tolédo .. 9 10 474 Téléphone: Sherwood 400. maine.
‘sans pouvoir décider du sort. Quand joueurs sous la lsttre “M” dans Indianapolis 7 14 .335 TT 2

le tourbillon cessa, le score était |1a Nationale. Milwaukee 6 3 .316 = RE

légal à 10-10. M” Minneapolis 3.315 empire 3 ä
Bénard et St-Jean. la batterie | Ph LIGUE NATIONALE INTERNATIONALE » B  TABAG Li:FED

des Rouges ont fait de la bonne MacPhee, Walter S., int, N.York - FB. Pet! 3
besogne. mais ils avaiznt de rudes McCurdy, Harry, receveur. St-Louis Léchester .. ... 19 4.328 | 194-196, Rue Sparks
afversaires dans Georges Boucher {McDermott Joe, receveur, St-Louis Baltimore .. .. . 15 9 825 KING GEORGES | Eta. 34 Ans
ot Sylvester. ; MeQuillan Hugh, lanceur, N.-York are cher tee à 1 476 A chiquer et à fumer i

i Les Rouges faiblirent dans la {McNamara Tim A., lane, Bosto ; + ‘Arcade Sparks à Queen’

dernière * strophe, alors que les |Maguire Fred, intérieur, N-York Jersey City .. .. 11 13 458; 2 PALETTES FOUR 25e | Arc p Q

Ramiurs comptèrent huit points {Makin Hal, intérieur, St-Louis Newark .. +. .. 9 12 .429 ssayez-le.

sur une avalan:he de coups saufs. |Mamaux Albert, lance, Brooklyn reading 8 14 364
M. l'chevin Gaulin, lança la pre-|Mann L:slie, voltigeur, St-Lonig YTacuse 7 18 .280
mière balle. Manning A., lanceur, Philadelphie » EE

- SEALIGNEMENTS Maranville W. c-court, Pittsburg L’ESPOIRDDE Ww. RITCHIE rEa
+ New-Eds: Brassington, c. €; J. ‘ Marquard Richard, lanceur, Boston San Francisco, 14:—Willic HiTh iat =

Munro, 3ème but; D. Munro, c.g; ‘Matthews Joseph, lanceur, Boston Ritchie, l'ex-champion poids-lége: À HR
F. Boucher, s. s.; A. Sylvester, r.; Mattox James, rec. Pittsb ve HE } HH, : a . tisburg

|

lu monde, a annoncé ce soir qu’il HS i 2G. Boucher. 1; ‘Gromell. ler out; {Meadows Lez, lanceur Philadelp. lancerait sous peu un défi A HEE
W. Short. c. d.: H. Bédard, 2ème |Meusel, Emil, voitigeur, New-York ‘champion Benny Le d 1 at HERR HEHE BH 5
but; P. Dagenais, lL | Michaels R.. c.-court, Pittshurg nie it y | onard.  Rît- EE #

Laurier: St-Jean, r.; Quinn, 3è| Miller Frank, lanceur, Boston we) We it son titre à Freddic 5
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C'est le privilège des hommes providentiels qui
ont dépensé leur vie pour une grande cause, ou a 1'é-
dification d'une grande ocuvre, de ne pas mourir
tout entiers. Ils vivent toujours dans les souvenirs
reconnaissants de la postérité, et aussi dans les pro-
longements séculiaires de leurs actions.”

Abbé CAMILLE ROY.
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En l'honneur de Mgr de Laval
Fêtes grandioses à Québec aujourd'hui et demain, pour commé-

“ morer le tricentenaire de la naissance de Monseigneur de
Laval. — L'œuvre du premier évêque de Québec. — 8a gran-
de vertu,

 

 

 

 

 —-e

Ce soir, s'ouvrent à Québec les fétes commémoratives du tri-
centenaire de la naissance de Monseigneur de Laval. Le Canada
catholique et français suivra avec émotion ces cérémonies gran-
diôses au cours desquelles des voix religieuses et laïques exalte-
'rontles vertus du premier évêque de la Nouvelle-France ; et ceux

| qui ne peuvent y assister auront au fond de leurs cœurstune pieuse
|pensée pour cclui qui fut lg fondateur de l'Eglise catholique en ce
| pays et qui, par l'immensité de l'œuvre accomplie et l’héroïcité
de ses vertus, est demeuré la plus grande gloire de l’épiscopat

| canadien. Co _
Reçu a Québec ‘‘comme un ange de Dieu” le 16 juin 1659,

!Mgr'de Laval fut toute sa vie un grand serviteur de Dieu. Soit
; qu’il entrave le commerce de l’eau-de-vie avec les sauvages, qu'il
fonde le sémimaire de Québec, qu'il veille à l’éducation des plus
‘humbles de ses ouailles, ou qu'il multiplie les paroisses, il n’a
|qu’ün but: étendre le règne de Dieu sur la jeune colonie, ireul-
‘quer à la société canadicnne naissante des habitudes de foi et de
| piété qui la conserveront chrétienne, en dépit des épreuves maté-
‘rielles, des vicissitudes politiques et des perséeutions religieuses.

‘Rien de plus édifiant, écrit Mgr Paquet dans ses ‘‘Etudes et
: Appréciations’’, que le soin avec lequel les premiers titulaires de
‘notre épiscopat s’appliquèrent à favoriser sous toutes ses formes
‘la vie religieuse, à créer parmi le peuple une atmosphère de piété,
à maintenir et à développer les pieux sentiments populaires par
un ensemble de dévotions basées sur la foi la plus pure: dévotions
saintes, pratiques, appropriées, faites pour toutes les classes de
gens, et qui, malgré les épreuves et les luttes nationales, se sont
transmises jusqu’à nos jours, dans les familles et dans les parois-
ses.

“Il n'ya pas d’effet sans cause. Si notre peuple en général a
pu garder avec tant de fidélité ses croyances, ses mœurs honnêtes,
ses habitudes profondément chrétiennes, s’il passe aujourd’hui à
bon droit, ct à sa plus grande gloire, pour l’un des peuples les
plus catholiques du monde, c’est à la sainteté et à la clairvoyance
des premiers pasteurs de notre Eglise qu’est dû particulièrement
ce bienfait.

‘‘Soyons-en fiers. Tous les progrès pâlissent à côté de celui
qui assure l’intégrité de la foi, le triomphe de la morale, le perfce-
tionnement de 1’ame par la pureté de la conscience.’

Cette ceuvre de sanctification de notre société, Mgr de Laval
.en fut le premier artisan. Il la mena & bonne fin non seulement
par un travail immense d’organisation et d’apostolat, mais sur-
‘tout grâce à seg sacrifices, à sa piété personnelle et à ses habitu-
‘des de mortification.

“‘Les ‘“Relations’’ nous le montrent, écrit le R. P. Edouard
i Lecompte, S.J., l’été, en canot d’écorce, ramant lui-même à son
tour; l’hiver, en raquettes, sac au dos, n'ayant souvent pour tou-
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te nourriture qu'un pauvre morceau de pain, inaugurant ainsi
sur nos plages l'ère des héroïques évêques-missionnaires, qui, dans
les parties les plus septentrionaies du Dominion, devait se pro-

3longer jusqu'à nos jours.’
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Les nôtres au Service Civil |
 

 

M. F. Charpentier,

Le Droit.

Voulez-vous permettre à un an-

cien d’ajouter quelque chose à vo-

tre réponse à ce M. Saint-Louis,

qui, d’après ce que vous en dites

est passablement satisfait de la si

tuation. faite aux Canadiens fran-

çais dans l'administration à Otta-;

ma. \ 7
Il se peut que Me Saint-Louis

ait raison à propos des traduc-

teurs, bien que j'aie entendu dire

au moment de leur classement,

qu'entre ce qui leur fut accordé

par les ‘‘culots’’ qu’on a qualifiée
d’experts et le. maximum qu'ils  ont finalement obtenu, ils en ont

arraché, comme on dit, et, cela.

précisément parce que tout ce qui ce petit indicateur officiel! du ser

participe du français, est, de ce vice téléphonique de

seul fait, considéré

les présomptueux incompétents et

mollement défendu par les nôtres.

Mais considérons la situation

général. Ceux qui, malhenreuse-

ment ou heureusement, ont de

l’âge comme votre humble servi-

teur, savent que la part des nôtres

dans l'administration n’est pas,

depuis longtemps, et l’a-t-elle ja-

mais été, ce qu'elle devraitêtre, si

cette prétendue largeur de vue de

la majorité était autre chose qu’u-
ne formule hypocrite, et exaspé-

rante à force de nous être servie

en guise de justice. Il serait facile

de préciser si ce n'était revenir

sur des faits suffisamment établis.

Ni en nombre, ni en importance

nous n'avons notre juste part, et

non pas parce que nous manquons

de compétences, mais parce que la

tactique, aussi dissimulée que te-

gouvernements, bleus et rouges
 

 

Parentés

Allemands et Anglais,
loyd George, sont cousins. frè-

“A la manière de plusieurs saints personnages, écrit encore T°8 Par Je sang, hommes de la
|le P. Lecompte, dans une biographie de Mgr de Laval, il se con-
“fessait tous les jours avant sa messe. | 1

“Son âme était constamment unie à Dieu... A l’oraison fer-|1¢S Allemands et de les ruiner!
;

|
I

| vente, les saints joignent la mortification. Elle fut trés grande
' chez le premier évêque de Québec...
I1.aimait a s’entourer de conseils...

Son humilité était profonde.
La premiére des vertus, la

charité, devait nécessairement embraser ce cœur si épris de Dieu.
| Elle se déversait à flots sur tous les maux pourles guérir, sur tou-
| tes les peines pour leg consoler,
; venir.”

sur tous les besoins pour y sub-

A sa mort, Mgr de Laval ne laissa pas un sou À ses chers
pauvres, parce que, de son vivant, il leur avait distribué toute sa
‘fortune.
i. ‘‘ Après cela, il n’est pas étonnant d’entendre dire à la véné-
rable Maric de l’Incarnation : ‘Mgr de Laval porte les marques
et le caractère d’un saint’’, et au P. Lalemant, qui le connaissait
si intimement: ‘“Vir maximæ sanctitatis, homme d’une très grande
sainteté’.

-’En terminant, répétons le vœu que formulait le R. P. J.-M.-R.
Villeneuve, O.M.L, dans le ‘“Droit’’ du7 avril dernier: ‘‘Le peu-

2
ple l’appela un Saint. L‘ écho en est parvenu au tribunal de la
Sainte Eglise et l’on peut espérer que bientôt, elle proclamera
-authentiquement la sainteté éminente de ce vénérable serviteur de

a

‘AuJour le Jour
\Chemins de fer

Le Journal de -cette ville, la

‘semaine dernière, rappelait l’ex-

|pansion des chemins de fer au

‘Canada. Le premier chemin de
fer construit en terre canadien-

ne le fut dans la province de

Québec, de Laprairie à Saint-

Jean, une distance de seize mil-

les. En 1846-47, on. construisait
le chemin de fer Longueuil-St-

Hyacinthe, 30 milles de voie
ferrée. Cefut plus tard la ligne
Ottawa-Prescott, mais le premier
chemin de fer d’une certaine 1m-
portance . fut le vieux Great
Western, de Niagara à London,
Ont.En 1867, quand la confédé-
rätion fut dûment établie, il y
avait au Canada 2278 milles de
voie ferrée. Aujourd’hui, le Do-
minion en compte 39.400. Le
Pacifique Canadien en a sa bon-
ne part, et le reste appartient
an gouvernement. Le Journal
vante l'importance des chemins
de fer au Canada, qui sont les
artères de la nation, et sans les-
quels elle ne pourrait vivre. Il
ne parle pas, cependant, des dé-
ficits annuels du réseau national.
Les chemins de fer sont indis-
ensables de nos jours, mais il

M’est pas facile de comprendre
omment ils sont essentiels a
‘existence même du pays, si

ous devons, pour les maintenir,

erifier chaque année des mil-
ins de dollars.

   
   
   

  

Dieu ctle fera monter sur les saints autels.’’
Charles GAUTIER.

Anglais et Allemands

M. Lloyd George, l’ancien pre-

mier ministre de Grande Breta-

gne, disait le 7 janvier 1910,
dans un discours:

‘“Songez que nous n'avons ja-
mais eu de guerre avec les Alle-
mands, que, presque toujours,
ils se sont batts à notre côté
contre les autres peuples. Ils
étaient avec nous à Waterloo! A
Waterloo, leurs morts sont en-
terrés avec les nôtres! Et puis,
est-ce que nous ne sommes pas
Jeurs cousins, frères par le
sang, hommes de la même ra-
ce?”

Cela, c’était en 1910. En 1914,
l’Angleterre déclarait la guerre
à l’Allemagne. Elle avait ses rai-
sons; il fallait détruire le com-
merce allemand, annuller la ma-
rine allemande, empêcher l’ex-
pansion coloniale allemande,

Aujourd'hui, c’est le commer-
ce britannique qui a besoin d’un
élan nouveau. Les Allemands
sont susceptibles d’être de bons
clients, mais le mark est trop
bas. Il faut qu’il remonte. D’où
explication de l’étrange attitu-
de de l’Angleterre vis-à-vis de
la France et de la Belgique, en
cette matière des réparations de
guerre. D’où explication de la

de l'occupation de la Ruhr, neu-
tralité qui ne se’ continuera pro-
bablement pas s’il y a, unj 

| même--race.

pour un demi-siècle, peut-être
plus. À propos de cette parenté
germano-anglaise, voici quelques
détails qui ne manquent pas
d'intérêt. La reine Victoria, dont
le règne s’étend de 1837 à 1901,
eut neuf enfants, quatre fils et
cinq filles. Sur un total de neuf,
six au moins épousèrentdes prin-
cesses et des princes allemands.
L’ainée, Victoria Adélaide Ma-
rie-Louise, la princesse royale,
épousa le prince-héritier de
Prüsse, qui devint plus tard Fré-
dérie IIT, roi de Prusse et empe-
reur d’Allemagne. Alice Maud
Mary épousa le grand duc de
Hesse en 1862; Helena Augusta
Victoria le prince Christian du
Schleswig-Holstein, en 1866; Ar-
thur William Patrick Albert,
plus tard le due de Connaught,
qui fut gouverneur-général du
Canada, la princesse Louise Mar-
guerite de Prusse, en 1879; Léo-
pold George Duncan Albert, le
due d’Albany, la princesse Hé-
léne de Waldeck, en 1882; Béa-
trice Marie Victoria Fedora, lc
prince Henri de Battenberg, le
23 juillet 1885,

Le drapeau

Un lecteur du Star de Mont-
réal demande a son journal quel
est le drapeau du Canada? Ce-
lui-ci, par la plume d'un de ses
rédacteurs, répond: la question d’un drapeau canadien ne peut
donner lieu à aucune controver-
se. Le drapeau national du Do-
minion du Canada, de la Grande-
Bretagne et de l’Empire bri-
tannique, est l’Union Jack...
L’Uniou Jack est le seul dra-
peau qui doive flotter au Cana-
da... C’est le seul que l’on voit
sur les édifices parlementaires
d’Ottawa, c'est le seul battant
à la hampe qui domine les édifi-
ces des gouvernements provin-
ciaux, ete, etc.
Ces détails, hélas, sont mal-

heureusement vrais. L'étranger
qui vient au pays n’y voit que le,
drapeau britannique, y ,rencon-
tre à chaque pas la marque de
la domination britannique. Ce
que c’est que d’être en pays con-
quis, Nous avonscepéndant un neutralité de l’Angleterre- lors| des provinces canadiennes. Pour-;
quoi ne pas adopter partout ce-
lui-la? Il indiquerait au moins

jour, un peu de fierté nationale.
un melonrespectable à partager. ."

+ ¢
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Jnace, de la majorité sous tous les’

Ce qui n’a pas em-,
{pêché les Anglais de combattre

inférieur partration. L'on saît que, seuls

selon | Plaide fortement en faveur de sa

{
s'est appliquée à nous écarter ou

à nous reléguer aux postes infé-

rieurs. Pourquoi M. Saint-Laurent*

n’a-t-il jamais été sous ministre

des Travaux publics? Pourquoi M.

Castonguay, qui possédait la loi

électorale et son mécanisme sur

le bout de ses doigts, n’a-t-il pas

été nommé chef de son bureau?

Pourquoi y a-t-il si peu de Ca-

nadiens français aux Finances?

Pourquoi un quart de million de

Canadiens français d'Ontar!:o ne
sont-ils représentés au Sénat que

par un seul des leurs, si brillant

et si capable soit-il? Combien de

pourquoi je pourrais ajouter en-

cord.

Comptons plutôt les nôtres dans

l'adminis-

les

fonctionnaires d’une certaine im-

portance, chefs ou assistants, ont

droit 4 une communication parti-

culière. Cet indicateur montre

dbne assez bien la proportion de

chaque élément dans le service

J'ai eu la curiosité de compter

et j'ai trouver 183, disons 200

pour être généreux comme d'ha-

bitude, fonctionnaires canadiens-

français, et 1650 autres. Nous a-

vons donc le huitième ‘de ces em-

plois, tandis que nous sommes

plus que le quart de la population

Je crains d'avoir été trop long,

c'est le défaut de notre âge, et je

vous prie de me pardonner par

considération pour la cause,

UN VIEUX.

 

CRITIQUE
D'UN SYSTEME DE

DACTYLOGRAPHIE

Cette méthode a formé le cham-
pion du Canada en dactylographie
française et anglaise. Voilà qui

supériorité. Elle est faite pour fai-
re face aux besoins actuels, dans
tous les domaines, en français aus-
si bien qu’en anglais. Toutefois,
'‘rés'gées par un Canadien-
français, elle se présente a-

vec une physionomie plus françai-

se qu’anglaise. Tel ce souci d’uti-
liser les mots techniques de lan-
gue française qui, à lui seul, est

un très grands mérite.
De plus cet ouvrage contribue à

détruire certains préjugés centre!
nous. On pouvait croire, en effet,
dans certains milieux. que les Ca-
nadiens-français ne sont pas pra-

taques. Voici une qeuvre bien pra-
tiques. Voici une oeuvre bien jra-

pose entièrement sur des princi-
pes. Il y aurait toute une psycho-
logie à faire pour expliquer Ile
pourquoi des conseils énoncés
dans la méthrde.
. Monsieur Nadeau peut trouver

qu’il n'a pas de quoi s'enorgueillir
de ces 62 pages; cependant il ‘peut
être ‘assuré qu’il a fait là oeuvre
de patriote. Il a francisé la dacty-
lographie, et désormais les Cana-
diens-français soucieux de leur
langue et de leur esprit rourront
devenir des experts dans ce domai-
ne sans perdre rien de leur carac-
tère national. Faire une oeuvre
comme celle-là peut paraître bien

modeste, mais vue de près, dans
les circonstances où nous sommes
au Canada, alors que nous luttons
pour naître à la vie comme nation,
c'est un apport qui a son impor-
tance, c’est un apport même néces-
saire dans son milieu propre.

Tous les vrais patriotes s’en ré-
juiront, car c’est par des oeuvres

comme celles-:à qu'on démontre sa
volonté de ‘‘servir’”’.

C’est donc avec empressement
que nous souscrivons à ce qu'éerit
à l'auteur Monsieur l'abbé Adol-
phe Garneau, président de ‘a So-

ciété du Parler Français: “Ce li-
vre marque une étape laborieuse
et féconde ‘en résultats, j'en suis
certain; il est surtout une pierre
de belle dimension apportée au
monument que nous voulons éle-

ver à la langue française au Cana-
da”.

G. B.
Ee

GRAND CONCERT
ASUDBURY

Sudbury, 12—A l’occasion de
la fète de Dollard, il y aura le 24
mai grande soirée musicale et
dramatique, organisée par le cer-
cle Philippe Landry de l'A.C.J.C.
A cette soirée-concert, la fanfare

 

 

M. ROBERT FORKE, CHEF PROGRESSISTE
PRESENTE UN AMENDEMENT AU BUDGET.

Il accuse le gouvernement d’avoir failli à ses promesses on 1919,
de se contenter de marquer le ‘pas et de négliger les intérêts
agricoles. — Le tarif est la cause de tous nos maux. — M.
Woodsworth, travailliste, demande de prélever les impôts

—memerem
par tête. - |

(Par Furgence CHARPENTIER) =
Nous entrons dans la troisième phase de la -session, le troisiè-|

me acte du drame parlementaire, ce lui qui précède la chute du:
rideau, le débat sur le budget. Le Discours du Trôneest le pre-|
mier chapitre, la présentation des estimés le second et nous abou-
tissons ensuite aux modifications tarifaires, en passant par de
multiples discussions sur les projets de loi qui ne sont ‘que des
changements de décors. Sir Henry Drayton, l’expert financier
des conservateurs, a exposé, hier, les vues de son parti qui sont.
assez bénignes, en dépit du ton sur lequel elles furent modulées.
L'ex-ministre des Finances cest d’humeur uniformément bénévole
et ses colères les plus terribles se terminenttoujours par un sou-
rige. Ses critiques ont été plutôt négatives, et clles ne pouvaient
guère être autre chose quand la majeure partie de ses collègues
appuieront le gouvernement au moment du vote: La chance de
présenter l’amendement, puisqu'il ne peuty en avoir qu’un sur
le budget, a été laissée aux progressistes et il est certain que cet
amendement ne recevra point l'appui tory.

M. Robert Forke n’y est pas allé par quatre chemins, pour sa
part. Il a déploré le fait que le gouvernement ne donne pas assez
d’attention aux agriculteurs qui quittent les fermes dans l'Ouest
pour émigrer auxEtats-Unis. Ce sont les producteurs des matiè-
res premières qui tirent du feu les marrons, dégustés ensuite par
les industriels et les intermédiaires, protégés qu'ils sont par le
tarif. Ces droits de douane et d’accise sont à la base de tous nos
maux et ce n’est qu’une plus grande mesure de liberté commer-
ciale qui laissera luire sur nos destinées économiques l’espoir de
l’équilibre tant désiré. Les libéraux ont été élus, en 1921, d’après
un programme clairement défini en 1919. Ccs prèmesses solen-
nelles ont été violées en de multiples circonstances, et le dernier|
budget est le couronnement de cette félonie. Il présente, en con-
séquence, un amendement d’une aune qui dilue tous ces repro-
chès et tous ces conseils en un tout fort indigeste pour tout le
monde, à l’exception des progressistes. Ces derniers ne manque-
ront pas de l’arroser d’un flot de paroles au cours de la prochaine
quinzaine. M, Woodsworth croit, de son côté, que la protection
c’est le vol, à l’instar de ce pauvre Proud’hon qui est censé avoir
appliqué ce même compliment à la propriété, et qui eut surtout
le mérite de n'avoir jamais prononcé cette phrase.

 

Séances du mercredi
Au début de ia séance le premier

ministre a présenté une motion à
l'effet d'autoriser les séance du
soir pour Jes mercredis, par suite
du surcroît de travail qui reste en-

core à accomplir. Cette proposi-
tion @ été adoptée. M. L. H. Mar-
tell, libéral de Hants, prétend que
pour assister à une longue session
il faut être millionnaire. La
Chambre ne siégera pas encore le
mercredi, au cours de ce mois-ci.
C’est le travail qui reste a accom-
plir qui décidera des séances du
samedi.

Les malles anglaises

Répondant à une question de VA.
H. H. Hocken, le ministre des che-
mins de fer a déclaré que le re-
tard dans les courriers anglais ont

été causés par une grosse mer, pen-
dant la dernière traversée. De
plus les journaux dont a parlé M.

Hocken sont venus à bord du plus
12échant navire qui est arrivé huit
jours en retard par rapport à son
itinéraire.

Le bureau du blé
Le chef de l'opposition a deman-

dé au gouvernement s’il présente-
rait un projet de loi abolissant les
grands jurys, comme la législature
manitobaine a résolu de le faire.
Le premier ministre a promis ie
signaler cette réclamation au mi-
nistre de la justice.

L’hon. Arthur Meighen veut en-
suite savoir si le gouvernement a

fait adopter l’arrêté-en-conseil ac-
cordant une extension d'une année
au bureau du -blé et le premier mi-
nistre ça répondu dans l'affirmati-
ve.

Notre occupation du Rhin
“L'armée d’Occupation canadienne

sur le Rhin a coûté au Canada la
somme de $7,350,956 suivant une
évaluation du ministère d’outremer.
Ce détail a été fourni à M. Jos.
Archambault, député de Verchères.
Il demandait encore: ‘Est-ce 1'Al-
lemagne ou le Canada qui a soldé
cette note?” L'’hon. E., M. Macdo-
nald a répondu: “A une conféren-
ce des premiers ministres en An-
gleterre, il a été décidé d’ailouer
au Canada la somme de $6,314,-
500”. Quant au coût de cette oc-
cupation pour l'armée américaine,
le gouvernement n’a pas pu obtenir
de détails. ~

Les mines d'or
‘’ A une question de M. C. A. Gau-
vreau, député libéral de Témiscoua-
ta, le secrétaire d’état a répondû
que le Canada n’avait ni l’intention,
ni le désir d’abandonner nos droits
à la souverainété que le fédéral ou
que la province de Québec possède
sur certaines concessions, avoisi-
 

SON ETAT EST LE MEME
Toronto, 15. — L'état de santé

de M. J. A. Armstrong, ex-député
de York-Nord, oui est sérieuse-
ment malade de broncho-pneumo-
nig à sa résidence à Lloydtown, é-
ta t à peu prèsle même hier,

 

  du collège entend servir à ses a-
mis un programme musical des
plus variés. Il y aura fanfare,
choeurs, orchestre, piano, violon.
chants divers, etc. On y jouera 

drapeau, qui est une variante da’ Maisonneuve” tableau inspiré der
l’Union Jack, portant l’écusson récits de M. l’abbé Lionel Groulz.

“La lecon de philosophic’ et une
magnifique saynéte “Dollard et |

 

Cette soirée sera donnée au pro
[fit du collège de Saint-Boniface.
iLes billets sont en vente chez M.
Hector Langlois, rue Elm, et au
collège du’ Sacré Coeur. Siège ré-

H. B: [serve 75sous; entrée 50 sous.

 

CHAUSSURES
de Haut Ton

Faites sar Mesures

Réparations. “Nous allons cher-

ther et livrons”. :

J. HACKETT

248, rus Slater Queen 732
= re)   

nant le Labrador, et où l'on a trou-
vé de l'or. Il est certain que Ter-
reneuve ne peut pas s’arroger le
moindre droit sur cette contrée
tandis qu'elle est l’objet d'une en-
quête des tribunaux. ’

Le traité italien
Un projét pour ratifier en_ troi-

sieme lecture le traité conclu entre
la France et le Canada a été adop-
té en troisième lecture, hier après-
midi. Il en a été de même pour
un bill contre les monopoles, les
agglomérations commerciales et les
trusts. C'est le Sénat qui les a
maintenant entre les mains,

Discussion du budget
Sir Henry Drayton, ex-ministre

des finances, entreprend de con-
damner l’hon. W, S. Pielding pour
son inhabileté à présenter un pro-
gramme acceptable pour le peuple
canadien. L’habitude est de réca-
pituler l’année commerciale, de rap-
peler nos exportations agricoles,
forestières, minières, mais il ne l’a
pas fait parce que nous aurions été
dans une position défavorable par
rapport aux autres pays.

Il est fort difficile d'analyser le
budget. Il n’est pas bien bâs, puis-
que certains articles sont soumis
a des droits de 371% p.c. Il n'est
pas très haut, puisque le gouver-
nement abandonne des profits de
$2,500,000 en revenus sur le su-
cre. Il n’est pas non plus libre-
échangiste, car après avoir adopté
l'attitude de couper un peu plue
près la queue du chien, le ministre
adopte maintenant une politique de
Stabilité. 2. :

Il n’y à pas eu de principe con-
ducteur dans la distribution des im-
pôts nouveaux. Sur le raisin et le
Corinthe ils n'ont pas été trop aug-

1 mentées pour donner une chance
au Canada d’entrer en relations
amicales avec l'Australie. L'on ai-
de aux producteurs de soie arti-
ficielle et non pas aux producteurs
de soie naturelle. Est-ce ‘que les
Canadiens préfèrent l’artificièl au
naturel?

L'impot de vente -.
Sous l'ancien gouvernement la

sorbée par les détaillants, ‘ mais
l'impôt nouveau est si considérable
que le consommateur l'absorbe tout
entier. Pour les marchandises
d’une valeur de $100 le consom-
mateur doit payer maintenant
$164.56, et $159.93 d’après le vieux
système. La taxe sur les réçus
poussera le public à ne payer qu'en
chèque et l'Angleterre a suivi la
ligne de conduite opposée à la nô-
tre pour réussir. C’est le, chèque
de $500 qu’il faudrait exempter de
la taxe et non pas celui de $2,500,
car celui qui signe ce dernier ap-
partient nécessairement à la classe
privilégiée. .

Le gouvernement a perdu !'an
,dernier $1,200,000 avec la taxe des
‘cigarettes. Il est vrai que cette
{taxe cst maintenant disparue, mais

 taxe était assez basse pour être ab-|

[le public a pris le pli de sien pas--
, ger et voila comment le
‘loin d'être conjuré. |

.

_

La réciprocité EE
En parlänt de la réciprocité, sir

Heury dit qu’il ne sait pas -exacta-
ment l'attitude du ministre sur la
réciprocité. II existe fort peu d’es-
poir pour l'obtention de cette me-
.sure de faveur. Les Américaine re-
;cherchent d’autres avantagés que.
des résolutions conçues en des tar-
mes fleuris. ; oo

Sir Henry Drayton parle des
rommes de terres dont le. Canada
a importé pour $420,113 et ilcri-
tique le ministre des Financesda

.danker ezt

"sès collègues.
ne s'être pas occupé des oeufs in- sen résultats sont mauvais, C'est)

L.-N. POULIN, Ltée
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Canada.” |

Mgr PAQUET. >

—…— mer \ a

— Aean at BonASSa A aoh — — — me —

OTTAWA, MARDI, LE 15 MAI, 1923 - _ Ea _—

sta dos ’ entaire. .:… . . “ : \

or Chronique parlementaire Eta. 1889. Le Magasin de Satisfaction d'Ottawa  Q, 5400

=
 

 

Les plus attrayantes

torchon et suisse. Cotées,

Robes de Voile de Bébés =]
%

robes de Voile blanc im-

porté pourles âges de 3 mois à 1 an. Empiècement

haut avec ourlet à jour, entre-deux $1.25 |chacune, .. …

Jupons de Batiste pour Bébés, faits de batiste

blanche de qualité. Cordelette tirette à la taille. En-

colure ct emmanchures garnies de bordures

La jupe est finie avec rangées de fins

remplis et bordures Val. Cotés à .. .. .. .

Val.

 

Services Bavette et

À . oe seeau prix de ..

Plateau pour Bébés
Services bavette ct plateau pour bébés, en toi-

le cirée lavable, à décor d’animaux et brodés en ro-

se oubleu. Flateau et bavette complets, 59c à
Couches de Caoutchouc pour Bébés. En tailles

moyennes et fortes, taille et

me, chair ou rosc. Se laveront bien,

absolument hygiénique. Chacune, .. .. —

genoux élastiques. Crè-

 

Robes Lavables pour Enfants
Des douzaines de coquets modèles au choix,

pour les âges de 6 à 14 ans. Faites de Guingan ra-

vé ou quadrillé, Chambrai, piqué et coutil de fil,

manches longues ou demi-longueur ou genres Jjum-

pers avecguimpe de voile blanc. Toutes les

teintes dans le lot. Cotées,
$1.98chacune, à .. .

  

chacun. Pour .. .. ..

Corsets Lacant en Avant
Achat spécial de corsets D & À laçant cn avant,

dos ‘‘ Aera’’, faits de coutil blanc résistant, gorge

basse, 6 bonnes jarretelles,

Tailles 22 à 26. Prix courant, $3.
pour l'usage en général.

$2.49
.. es 83 se

 

Nouvelles corsclettes

Tailles 32 à 40, Prix .. ..

Corselettes

se avec hanche élastique pour donner de la liberté

au mouvement, bandelettes _épaulieres, attachant

au dos. 4 pattes ajustées et jarretelles.

Visitez Notre Nouveau Rayon de Meubles
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‘portés au taux de $3,162,143 l'an

dernier. 11 félicite ensuite le gou-

vernement d’avoir donné une atten-

tion spéciale au cuivre et au chène-

vis, deux industries susceptibles de

; développer au pays. .
La Situation au Canada est très

compliquée et sir Henry croit que

si le ministre ‘avait eu les chiffres

actuels entre les mains, il n'aurait

jamais présenté le traité français.

La réduction des droits sur les ar-

ticles de luxe en est une des suites

et il est tragique de voir le Ca-

nada accepter ces diminutions

quand notre dette augmente de
$49,000,000 en une année. Le bud-
get est politique et non pas com-
mercial. Le gouvernement ne s'est

occupé que de politique depuis qu’il

est au pouvoir et actuellement une

place de juge est ouverte pour un

député influent de la droite.
La coutume est de présenter un

amendement, mais comme il n’y en
a qu’un seul de permis, il laisse
la chance aux progressistes.

M. Robert, Forke

Le chef progressiste présente ses

meilleures félicitations à M. Fiel-

ding, mais il craint de ne pouvoir

se montrer bien chaleureux pour

son budget. “C'est une attitude

de statu quo’, ajoute-t-il. Notre

dette a augmenté de plus de deux

milliards depuis 1914, et nous ne

pouvons encore prévoir le temps où

nos finances s'équilibreront: Neuf
millions de Canadiens payent cha-

que année un milliard en taxes fé-

dérales, provinciales et municipa-
es.

! .Les chemins de fer nous coûtent
fort cher, mais l'économie n’est pas
en honneur partout où il devrait
l'être. A Ottawa les fonctionnai-

res se chiffraient à 8,371 en 1913,
ce chiffre est de 11,878. Les salai-
res dansle premier cas était de $7.-
805.373 et ils gont maintenant de
$19,271,985.

. La machinerie de la distribution
est trop compliquée, et elle est
hors de proportion avec les services
rendus. TI ee dit heureux de cons-
tater la réduction des droits entre
le Canada et la Grande Bretagne.
L’enlèvement de l’embargo est ex-
cellent, mais il faut de plus encou-
rager nos expéditions en Angleter-
re, en diminuant les taux de trans-
port.

- -Contre la protection ‘Je suis sans espoir opposé à
la protection’, déclars M. Forke.
at milieu des anplaudiesements de

Le principe comme

 

grace a lui que les monopoles, les
trusts, et les combines s'organisent
et se maintiennent. Le Canade est
un dès plus riches pays du monde
en productions naturelles; pourquoi

plus heureux?

Les promesses libérales de 1919
sont devenues un lieu commun pour
‘désigner les faussetés politiques. I!
est désappointé, par les déclara-
tions de stabilité et de finalité de
M. Fielding. L'élection de Moose
Jaw est l'inscription eur le mur, et
c’est un avertissement pour le mi-

nistère.
messes non remplies.

L’Ouest est désappointé aussi.
Les cuitivateurs quittent les fer-
mes pour émigrer aux Etats-Unis.
11 est maintenant coûteux d'être Ca-
radien. La haute valeur de la pro-
duction est ‘responsable de la hau-
te valeur des vivres. L'immigra-
tion nous est indispensable pour
parer aux difficultés financières par
lesquelles nous passons. M. For-
ke présente ensuite l’amendement
suivant:

Amendement de M. Forke-
« “Attendu que la politique tari-
faire du gouvernement, énoncée
dans le discours du budget par le
ministre des Finances, et surtout la
déclaration de ce dernier en faveur
d'un tarif stable basé sur les taux
actuels, et l’allusion conséquente
au fait que le gouvernement ne
projette pas de nouvelles réductions
appréciables au tarif, répudient les.
engagements tarifaires du program«
me libéral de 1919 et contrarient
l'exposé que le ministre des Finan-,
ces faisait, au cours de la dernière
session, à l'effet que les change-
ments d'alors constituaient tns:
avance dans la bonne voie; et j

“ATTENDU que la politique PMz-
cale du gouvernement, telle qu'elle;
est maintenant soumise, repose, surj
la protection et, de ce chef, ne se’
distingue pas de celle des gouver-:
nements précédents: êt
“ATTENDU que la situation des;

industries primaires et des con-;
sommateurs en général exige un se-:
cours immédiat; )

“IL BST RBSOLU QUE: Tout ea’
reconnaissant que la politique fis-!
cale devrait être modifiée de fa-'
con à donner aux industries inté-?

a

se regsnicy la Chambre est d'a-’
viz que le principe de protection,’

  ressées les moyens raisonnables de!

comme be:e de la politique fiscals}.
du Canada, est malsain; et que tou-:

 35cŸ
Ea

son peuple m’est-il pas l'un des EK

Il y a eu trop de pro-…
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L'IMBROGLIO DE L'HEURE

 

Certains personnages profitaient récemment d’une circons-
ance plutôt pénible qui les avait fait se rencontrer pourcritiquer
ajustement le ‘‘Droit’’ et les ouvriers. Ils parlaient des ques-
ions de !’avance de l’heure et de la fermeture à bonne heure, s’é-|
riant: ce sont les ouvriers et le
ci,

Or, précisément, il y a belle

‘‘Droit’’ qui veulent tout mener

lurette que nous n'avons rien dit
ii de l’un ni de l’autre sujet. Quant à celui de l’heure, les ou-
‘riers organisés du moins ne l’ont pas encore débattu, et les si-
rnatures recueillies contre le projet d’une avance, gräce à l'ini-
iative individuelle, l'ont été un

Reconnaissons que ces messi
peu dans tous les milieux.
eurs auraient fait mieux de s’oe-

uper à discuter des choses qui eussent donné lieu à moins de re-
roches, par exemple la Scciété St-Jean-Baptiste qui se réorganise

@n s’apprêtant à célébrer la fête nationale, la Chambre de com-
nerce locale, qui se meurt et devrait ressusciter, ou encore tout
implement à dépiorer le deuil qui venait de les éprouver.

L'opinion du journal, si elle
ez longtemps, n'a pas changée p

n'a pas été exprimée depuis as-
our cela. Elle est contre l’avanuce

le l’heure, si comme d’autres il doit la subir.
Tous les arguments déjà apportés dans le débat peuvent à

eu près en arriver à ceci: l’heure normale ne dérange -personne,
ibsolument; l’heure avancée fait plaisir à un petit nombre et
‘ause beaucoup de trouble à la masse, celle qui exécute le travail
e plus pénible. On parle parfois, mais moins que les années pas-

M.ces, d’économie de la lumière réalisée par cette mesure; cepen-
lant, cette épargne n’en est pas une, au fond. On dépense beau-
soup plus d’argent, eroyons-nous, dans cette heure supplémen-
aire d’amusements que l’on en amasse dans son gousset. Et si

à es travailleurs et leurs familles y trouvent un obstacle pour moins
vien récupérer leurs forces, on ne saurait les blämer de les trou-
‘er plus précieuses que quelques sous. La raison d’économie est
lone ridicule.

M. Louis Dupire, dans le ‘‘Devoir’’ du 11 mai, ne ménage pas
‘eux qul n’ont pas respecté la déeision du Conseil municipal de
[ontréal de ne pas changer l’heure solaire. Il écrit entre autres:
‘Quelques industriels, bolchévistes quand cela fait leur affaire,
int résolu de l’imposer‘quand même (l’heure nouvelle).”’ Voilà
in terme qu’on lance volontiers à propos de tout et à propos de

['ien à de paisibles ouvriers organisés. Voilà que le méritent bien
lavantage ceux-là qui s’obstinent à déranger montres et horlo-
res, et se fichent du désir formellement exprimé des
>ublies.

N’empéche que dans notre

pouvoirs

ville nous sommes actuellement
| lans un imbroglio de l’heure. C’est un véritable gâchis. Ottawa

v avancé l'heure; Hull ne l’à pas fait. Les autorités religieuses
ci se sont conformées, mai. beaucoup d'autres institutions indus-
rielles, financières ou autres ne veulent pas le faire.

Une question urgente se pose donc: doit-on laisser subsister
:e pot-pourri?

Si les municipalités avaient: le pouvoir effectif de faire ren-
rer dans l’ordre les récalcitrants volontaires; si elles pouvaient
jar des mesures efficaces les contraindre à obéir à leur décision;
i d’autre part les ouvriers concernés pouvaient avoir assez de
:ohésion, assez de force morale auprés de leurs patrons pour obte-
air de garder l’heure du bon Dieu, nous dirions peut-être bien :
‘aisons une résistance; demandons au Conseil de maintenir ce
ju’il a unanimement accepté, sans un seul mot de discussion.

Mais la ville n’a pas de sanction coercitive sur ce point. II
l’est pas non plus établi que tous les ouvriers veulent ou peuvent
‘éussir dans des démarches auprès de leurs employeurs.

Nous sommes contre cett: avance de l’heure qui devra un bon
‘our disparaître de nos mœurs. Mais plutôt que de laisser régner
lurant plusieurs mois l’affreuse confusion qui dure depuis quel-
jues jours, il est préférable cette fois encore de suivre Ottawa.
za première décision du Conseil
(aire savoir à notre voisine que

pourra avoir eu comme bon de
nous n’emboîterons pas toujours

es pas. Elle pourra à l'avenir avoir un tout petit peu d’influence
sur un plébiscite qui, l’hiver dernier, ne remporta pas en faveur
“le l’avance de l’heure une majorité si formidable.

LA QUESTION
DE L'HEURE AU

CONSEIL DE VILLE
Il est entendu que le maire et

‘es échevins se réuniront demain
loir à l’hôtel de ville. Entre au-
Ires choses ils discuteront Ie
Question de Y'avance de l'heure.

IN VOL A LA
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. POINTE DE ’ARME
9 NOIS, AU DOMINION CAFE, DE
LE LAISSER PRENDRE DE

t L'ARGENT. — IL EMPORTE

mer

diable, on
eui voit la queue dit-on. Aussi, lors-
dŒu’on note que tel événement ne
de produit pas souvent, il ne tarde
Trés parfois à arriver.
n Justement, samedi soir, quel-
quües-uns parlaient et s’étonnaient
pusqu’a un certain point que des
gols à main armée n’eussent pres-
e(ue pas lieu dans Hull.
o N’empêche pas que quelques heu-
“es plus tard, un individu s’empa-
ait d’une somme de $70, en pa-

{ier-monnaie, à la pointe du révoi-
er. :
Il entra vers minuit et quart au

Jominion Café, rue Principale, et
lemanda à téléphoner à un chinois
stêcupé au lavage du plancher. Per-
uission fut accordée. Mais au bout
je quelques instants, l’homme sor-
iit un révolver, -enferma l'autre
dans uné chembre et opéra, Mais
In second chinois, qui se trouvait
* l’arrière, sortit pour demander
-ecours. Lorsqu'il revint, le coup é-
’ait fait et l'individu disparu. On
ie sait de quelle nationalité es: ce-
ui-ci, mais 11 avait parlé en an-
sais au chinois. I mesure cinq
eds et neuf pouces environ et
araissait Agé de 25 ans.
“Ta police est à faire des recher-
kes, a

Henri LESSARD.

L’ESCLAVAGE
DU DIMANCHE

L'ESCLAVAGE A L'ATELIAR.—
TRAVAIL DU DIMANCHE,

————etre.

; Autrefois, le travailleur avait un
Jour pour se reposer, vivre en fa-
mille, se sentir libre et prier en é-
levant son front vers le ciel, Au-
jourd’hui, en certains milieux le
travailleur est un esclave. Plus de
prière, ni d’église, plus de liber-
té, plus de repos!

Il faut trimer toujours, produi-
re toujours, gagner toujours. ‘‘Mar-
che, marche, lui dit-on, tu te re-
poseras quand ton cadavre sera
dans la terre”. - ’
—Mais le cheval s’arrête,

boeuf s’arrête,
te”.
—Marche,  marcke, tu vaux

moins qu’un boeuf ou une machi-
ne; Quand tu seras -claqué, on en
mettra un autre à ta place”.
—"“Mais je voudrais aller à l’é-

glise, vivre en famille ,me sentir
un homme’ —"“‘Marche, marche
toujours! l'Eglise! on s'occupe bien
de cela! C'était bon dans le temps.
La famille! nous avons bien le
temps de penser à cela! La liberté!
c'est une rengaine. Travaille ou
crève de faim!”

C’est le travail antique revenu
en même temps que la paganis-
me.

le
la machine s’arré-

(Le “Bulletin parolissial*
de Notre-Dame.)

A L’HOPITAL DU
SACRE-COEUR

—eenrpm -

Mme Routhier, épouse du doc-
teur Routhier, a subi une opéra-
tion, ces jours derniers. L'opéra-
tion a réussi et la patiente est en
bonne voie de guérion.

 

. 8e
Mlle Simone Legris, de St-An-

dré-Avellin, et qui demeure chez
son oncle, M. L. Legris, épicier bien
connu de Wrightville, a subi hier,
une opération pour I'appendicite.
Mlle Legris est assez bien depuis.

e

On nous apprend que M, Domi-

ville, qui a été opéré récemment, *'sera bientôt rétabli.

na Larose, également de Wright-

LE COUP SE PREPAR
Pour le “Droit”

 

 

Le dévouement des amis de Hull
qui s'occupent de la diffusion de
notre journal nous touche profon-
dément. Et nous avons déjà si-
gnalé qu’ils font cela gratuitement,
par pur bienfait. Cela nous cau-
se une certaine humiliation de ne
pouvoir nous-mêmes faire encore

davantage et nous incite à redou-
bler de zèle. Mais pour l'oeuvre,
nous acceptons ce dévouement, dût-
il constituer une invitation pour
que nous nous montrions encore
plus ardents.

Aussi bien, l’activité de nos pro-
pagandistes est-elle simplement
d'une persévérance unanime et que
ne démentent pas les obstacles. Di-
manche après-midi, pour la vingtiè-
me fois au moins, ils se réunis-
saient très nombreux et traçaient
presque les dernières lignes géné-
rales du grand coup qui sera porté
le dimanche du 3 juin.

D'autre part, le nombre de nos
amis ne se limitent pas à ceux-là
qui participent directement à la
campagne. Une foule d'autres nous
aident et nous aideront autrement:
par l'annonce, un bon mot, une re-
connaissance, la communication de

a

nouvelles, etc... et ceux qui ne li-
sent pas encore le “Droit” donne-
ront le concours le plus minime:
l’abonnement, l'abonnement régu-
lier. Ils recevront trèd bien les
solliciteurs, se rendront à leurs ar-
guments,-et resteront des fervents
du ‘‘Droit’”, non pas pour les per-

sonnes, mais à cause du but qu’il
poursuit et qu’il réalise de plus en
plus tous les jours: l’éducation, la
direction du public des points de
vues religieux, national, social.

C’est parce que notre journal
en est un de la presse ouvertement

catholique et nationale, bénie des
Papes et des évêques, qu’il peut sel
constituer ainsi toute une phalange
d’apôtres entièrement désintéressés
de rétribution. Nous l'avons dé-
jà noté: seul, croyons-nous, une
publication de cette catégorie peut
obtenir tel résultat.
Grâce à ce dévouement et à tous

ces concours, comme aussi bien aux
bonnes dispositions de la popula-
tion de Hull, dont on ne saurait
deuter, parce que des preuves en
existent, le grand coup du premier
dimanche de juin produira tous ses
fruits. . 
 

UN CONCERT PUBLIC
SAMEDI PROCHAIN

Tel qu’annoncé samedi soir der-
nier, le concert-réclame, à l’occa-
sion de l'ouverture du Royaume
des Modes, eut lieu dans le maga-
sin conjoint de musique de la Cie
J. M. Carrière, rue Principale.

Cet événement ne manqua pas
d'attirer une grande foule d'Otta-
wa et de Hull, Un magnifique pro-
gramme ordonné par M. À. Poulet,
d’Ottawa, fut rendu par les meil-
leurs artistes des deux villes.
Un répertoire très choisi et bien

approprié fut exécuté par le ‘‘Co-
lumbian Glee Club’, d'Ottawa, et
par des artistes, tels que Madame
Pouget-Corbeil et MM. Poulet, Mor-
rison, Archambault, Leblanc, Moo-
ney, Bambrick, Casey, Riley et
Champagne. L'accompagnateur é-
tait M. Charles Paré. Monsieur
Jim. Connolly fit valoir ses talents
dans une charmante récitation et
M. Anderson rendit un sôlo qui
fut très goûté. Un solo de violon
fut brillamment joué par M. Aurè-
le Gagné, accompagné au piano,
par sa soeur, Mlle Y.Gagné.
Après le concert, un bon groupe

de personnes se rendit à la rési-
dence de Mme D'Amour, propriétai-
re du ‘Royaume’, sur le chemin
d’Aylmer, où un copieux goûter fut
servi. Il y eût chant, musique, etc.,
et la joyeuse assemblée se diver-
tit plusieurs heures.

Le “Royaume des Modes” qui
vient d’être inauguré au magasin
J.‘ M. Carrière s'attend del rece-
voir un grand encouragement .

 

— —- —- ——

DECES DE MME
A. LAFLAMME
meee

-Hier est décédée au No 95 rue
Champlain, Mme Alfred Laflamme,

née Rose Isabelle Houle, à l’âge

de 51 ans et 9 mois, et après qua-
tre longues années de maladie.

Les funérailles auront lieu jeudi
matin dans la pareisse Notre-Dame.

Survivent à la défunte son époux
et sept enfants: Arthur, Henri, Éd-
gar, Louis, Mme A. Déziel, de Mont-
réal, Joséphine, Rose; trois frères,
‘MM. Gédéon Houle, Joseph Houle,
de St-Rémi, et Philiza Houle, de
St-Michel.

UNE AUTRE
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Le comité du ‘‘constitut” a dé-
cidé de ne pas tenir maintenant
l'assemblée projetée pour mercredi
soir à la salle St-Rédempteur.

Par.contre, il tiendra une nou-
velle séance jeudi soir, au No 58
rue Dollard.

MONDANITES
Hier soir, un groupe d’amis fé-

tait l'anniversaire de naissance de
Mlle Germaine Cyr, à la résidence
de sa mère, rue Champlain. Une
belle ‘adresse, exprimant les senti-
ments et les souhaits des assistants,
lui fut lue par Mlle L. Lévesque.
Il y eut chant, musique, etc., et,
au milieu des mille divertissements,
on servit un excellent goûter. Les
frais de la musique furent faits par
l'orchestre “Baby Blues”.
Parmi les joyeux invités on re-

marquait les suivants: Mmes M.
Paquette, O. Paquette, D. Paquet-
te et C. Chrétien; Milles C. Gagnon,
L. Lévesque, A. Lévesque, E. Pi-
tre, A. Pitre, D. Desjardins, G. Pa-
tenaude, R. Patenaude, D. Labonté,
A. Cyr et L. Dagenais; MM. M. Pe-
quette, O. Paquette, D. Paquette,
C. Chrétien, F. Paquette, A. Des-
jardins, W. Gauthier, M. McOven,
B. MacDonald, F. Lesage, T. Gou-
let, R. Hébert, T. Marchand, H. D.
Pelletier, V. Lemire et, plusieurs
autres.
ee,

~. AVIS
? * mt”nlf

AVIS—A partir de cette date, 15
mai 1923, je ne serai respon-

sable d'aucune dette contractée en mon nom par qui que ce soit, Si-
gné: Antonio Séguin, Hull.

, 111-112
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NION DU COMITE!

UN COTE DE RUE
BIENTOTTERMINE

La Standard Paving a commencé
hier matin d’étendre la dernière
couche du pavage sur le côté sud de
la rue Principale. À la fin de la
journée on était rendu déjà à la
rue Langevin et l’on avait débuté
à la rue Du Pont.

C’est dire que ce soir,
temps le permet, ce côté de la
rue sera terminé et ouvert au
plutôt à la circulation.

Hier aussi, des ouvriers se sont
mis à enlever le vieux pavage du
côté nord de la grande artère.

Piétons et voitures sont évidem-
ment génés, dans leurs allées et ve-
nues, par ces travaux, et il se pré-
sente des cas désagréables d’impru-
dence, si on ne doit pas dire autre
chose.

Ainsi, dans l'après-midi, un pié-
ton, aussi peu froid peut-être que
le goudron fumant, traversa la
rue à un endroit où il venait d’être
posé, y enfonça et on dut réparer.
Un cheval, un peu plus loin, se jeta
ou fut lancé sur l’asphalte frais é-
tendu et passé au rouleau à va-
peur. On dut aussi corriger les tra-
ces. Et des travailleurs de signi-

fier leur mécontentement aux
malheureux.

Il vaut mieux patienter,et ce ne
sera plus long. Déjà les figures des
passants s’épanoufssent en son-
geant au beau pavw qu‘Ir va bien-
tôt nous être donné de fouler.
mr

COUR DE POLICE
L'examen volontaire dans le cas

de Jos. Laramée a été remis au 21
mai.
Eugène Dumontier, impliqué dans

une cause de vol sur la personae
pour un montant de $190 environ,
a été acquitté honorablement hier.
Jos. Gagné, dans la même cause,
subira un examen volontaire le 21
courant.

Aujourd’hui se présentait en
cour de police les cas de Ed. Kings-
bury et de Victor Leroux dans les
causes pour alambics.

LA COMMISSION
SCOLAIRE SE REUNIT

———a-
i Les commissaires des écoles de

si le

 

  

la ville de Hull s’assemblent ce
soir pour ouvrir les soumissions
reçues jusqu’à 4 heures cet a-
près-midi dans le but de pour-
voir à l’agrandissement de l’éco-
le Duhaut, à Val-Tétreau, et :
l’installation de -systèmes de
chauffage dans detx écoles, don‘
l'Académie Ste-Marie.
On prendra une décision au eu-

jet de ces soummissions.
rentreever}“rem

VOL DE MATERIEL
EN

On rapporte que ia Cie Standard
Paving, qui fait les travaux actuels
de pavage, s’est fait voler du ma-
tériel, ciment et outils, dans la
nuit de samedi à dimanche. Céla a
causé de la surprise au gérant, et
un léger retard, à la reprise de
l’ouvrage. ‘
tr——

LE “TAG-DAY”
mettre son

C'est samedi, le 19 courant, que
le public de Hull et des environs
sera appelé à coopérer à l’oeuvre|
admirable de charité qu’accomplis-
sent envers la population de Hull,
les Soeurs de la Providence.
En effet, ce jour-là, aura lieu le

grand “Tag-Day’’ annuel; et le

le rempofte un grand succès.
Encourager ‘l’oéuvre du ‘‘Tag-|

Day’ est certainement faire acte
de profonde charité, ef nul dou-
te que tous répondront 4 1'appel
lqui leur sera fait samedi prochain
par l'intermédiaire des dames et
des jeunes filles qui se posteront
aux intersections de nos principa-
les rues. . comité de l'organisation de cetta{|:
quête publique- s'attend à ce qu’el- |
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LA FETEDEST-
J

W. C. BRIDGEMAN
À DEMISSIONNE

De la Presse Associée
Londres, 15. — D'après le Ex-

change Telegraph, le Home Secre-
tary, W. C. Bridgeman, vient de
donner sa démission en conséquen-
ce de la décision de la Chambre
des Lords, dans le cas d'Art. O’-
Brien. Sa démission n’a pas été ac-
ceptée cependant.

O'Brien a été déporté à Dublin

après les raids de mars. 11 récla-

me maintenant des dommages pour
avoir été incarcéré =illégalement,
selon l'acte d’Habéas Corpus de
1670, lequel spécifie qu'aucun ci-
toyen britannique ne peut être en-

voyé comme prisonnier a l'extéri-

eur de l'Angleterre, même en Ir-

lande. Les demandeurs, en tels cas,

peuvent réclamer des dommages de
500 livres au moins, et ceux qui

les ont condamnés ne peuvent plus

remplir de charges publiques,
A une réunion du cabinet, ce

matin, on a décidé de prendre des

mesures pour protéger dans cette
faire le Home Secretary, W. C.
Bridgeman.
On croit savoir que le gouver-

nement va voir aussi à faire remet-
tre en liberté tous les déportés.
 

RESEAU UNIFIE DE
DETROITUNSUCCES

De la Presse Associée
Détroit, Michigan., 15— Le ré-

seau unifié Jes tramways dis Dé
troit a été un succès pour la der-

nière année. Pendant les douze
premiers mois de son existence, il
n’a qu’un an d’âge, il à payé $1,-

200,00 sur son prix d'achat, payé

toutes les dépenses courants, don-

né $4,000,000 à un fonds d'amor-

tissement et montre encore des

bénéfices d’un million de dollars.

Cette dernière somme n'a pas

été cependant déposée à la banque.

On s'en est servi pour améliorer

le service. Les \chiffres ‘ci-dessus

sont donnés dans le rapport sou-

mis au maire Frank E. Doremus.
Ils sont approximatifs seulement,
mais les autorités les considèrent

comme très près d’être exacts.

Voici quelques détails de l'ex-

ploitation et des améliorations du

réseau: i
Prolongement du rail: 372 milles.

Total augmenté des voitures en

service: 1600.
Voitures ordinairement de ser-

vice: 1425.
Recettes: $19,000,000.
Revenu net: $1,000,000.
Voyageurs transportés:

000.
Mis de côté, en sus de bénéfices

pour paiements d'intérêts et fonds

d'amortissement: $4,000,000.
Payés en taxes: $500,000.
Payés en contrat, à la Detroit

United Railway, $1,200,000.
Nombre des employés: 6,000.
Il est à noter encore que le ré-

seau unifié de Détroit paie à ses

employés les salaires les plus éle-

475,000,-

d'ouvrage.

FEU M. M. HEBERT
—

M. Maxime Hébert, époux de
feu Léa Daoust, et domicilié au
No 190 rue Champlain, est décédé
samedi soir à l’hôpital, à Montréal,
où il était allé se faire soigner.
I] était malade depuis plusieurs
mois. La dépouille mortelle a été
ramenée à Hull et les funérailles
ont lieu demain matin. M. Hébert
avait 77 ans. ;
Un fils, Wilfrid, et quatre filles

lui survivent: Mmes Ernest -Char-
land, Napoléon Lescard, John Tem-
ple, de Winnipeg et Mile Marie-
Anne Hébert.

RETRAITES FERMEES
———lr

Les retraites fermées au Scolas-
ticat St-Joseph, auront lieu cet été
aux dates suivantes:

19 au 23 juin—étudiants.

waki.
29 juin au 3 juil—A. C. J. C.
7 au 11 juillet—région d'Ottawa.
3 au 7 juil—région d'Ottawa.
7 au 11 juil—région de Mani-

waki.
13 au 17 juil—professionnels.
20 au 24 juil—Chevaliers de

Colomb.
3 au 7 août—A. C. J, C.
10 au 14 août—voyageurs de

commerce et hommes d'affaires.
17 au 21 août—hommes mariés

en général.
Pour renseignements s’adresser

au Père Directeur des Retraites
Fermées, Scolasticat St-Joseph, Ot-
tawa. Tél: C. 1512.

 

 

si vos intestins ne fonctionnent pas
bien. En vente , artout 25c.

A.-R. FARLEY Hull, Qué.
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Emmagasinées

Alfred Coté
‘Le Foyer des Bonnes

Fourrures" 
_. (Le “Bulletin paroisial”

de Notre-Dame.)  180, rue Rideau Tél: R, 766

J-BTE DE LA SALLE
ÀLABASILIQUE

MGR L'ARCHEVEQUE OFFICIH

A UNE MESSE PONTIFICALE

ET PRONONCE LE SERMON

DE CIRCONSTANCE.

erttm.

La fête de saint Jean-Baptis-

te de la Salle a été célébrée ce
matin à la Basilique avec la so-
lennité accoutumée. Un messe
pontificale a été chantée par Sa

Gradeur Mgr J. M. Emard, arche-

vêque d’Ottawa, assisté au trône
par M. le Chanoine R. T. Lapoin-
te, comme prêtre assistant et MM.
les abbés J. Hébert et C. Gagnon
comme diacres d’hbnneur. Les
diacre et sous-diacre d'office é-
taient MM. les abbés Croteau et

Lalonde, séminaristes. M. Pabbé
R. Martin agissait comme maître

des cérémonies.

La vaste Basilique était littéra-
lement remplie de fidèles venus
pour célébrer la mémoire du saint
fondateur des Ecoles Chrétiennes.

On remarquait au choeur, Mgr
L. N. Campeau, vicaire-général,
Mgr J. O. Routhier, P. A. Mgr

J. Lebeau, chancelier du diocése,
M. le chanoine Bouillon M. le
chanoine Plantin, M le curé La-
flamme, de Saxwfield, MM. les
abbés Courte et Bé\isle, de l’ar-
chevêché et Ethier, chapelain de

 

 

  l’Hospice St-Charles;
Prères Hermémégilde,

de l'Académie de la Salle; Basile,
directeur de l'école Brébeuf; Ro-
manus, directeur de l'école St-
Rédempteur; Francis, directeur
de l’école StJean-Baptiste, Ma-
jorick, directeur du collège No-
tre-Dame de Hull et Osmond, de

l’Acadérnie.

Lans la nef assisiaient plus de

seize cents enfants des premières
classes des écoles d'Ottawa et de
Hull, comprenant celles de l'Aca-
démie, Ste-Anne, (Brébeuf), St-

Jean-Baptiste, Guigues, Notre-Da<
me de Hudl et St-Rédempteur

(Gauvin).

La chorale de l'école Guigues

sous la direction du R. F. Théo-
philus, directeur de l'école Gui-
gues chanta la messe de St-Jean-

Baptiste de la Salle.
Avant et après la messe, un

cantique fut chanté par la foule

en l’honneur du saint.
Les servante à la messe étaient

des élèves de l’école Guigues ap-
partenant au sanctuaire de la Ba-
sillque. Lé choeur était dirigé par

le R. F. Justinien.

BANQUET
A midi il y eut banquet en

l'honneur de Mgr l'Archevêque,

dans la salle de banquet de I'A-
cadémie. Une adresse de bienve-

nue lui fut lue. Etaient invités à
ce diner tous les frères des Ecoleq

Chrétiennes ainsi qu’un nombreux

clergé.
: MGR EMARD
Sa Grandeur prononça à l’E-

vangile une magnifique allocution
dont nous extrayons quelques i-
dées.

Saint-Jean-Baptiste de la Salle

les Rév.
wirecteur l'Eglise.

 

   

 

a mérité la reconnaissance es

Si on considère ses ac-

tes, il a passé assez inaperçu. Pré-
te, i! a accompli avec un zèle ad-
mirable les fouctions du sacerdo-

ce, Il chercha un objet pour oOc-
cuper su vie infatigable, il se
voua à l'éducation des enfants.

Si nous nous reportons au temps

| de saint Jean-Baptiste de la Sal
le, aux prises avec les difficultés,
nous sommes émerveillés de ce
qu'il a accompli. Etudiez sa vie,
et vous verrez ce qu'il lui en a
coûté pour créer ce foyer d'amour
auquel il amenait les enfants.

Jésus-Christ est venu sur ter
re pour enseigner. 1l a apporté la
vérité et l'a communiquée à son
Eglise pour qu'elle soit enseignée
par ses prêtres. Dieu lui-même re-
mercie les éducateurs, qui accom-
plissent son oeuvre de prédilec-
“ion. De son vivant, Saint-Jeane
Baptiste de la Salle était un pré-
tre qu'on saluait avec respect

mals qu’on ne remarquait guère
Aujourd'hui y a-t-il quelqu'un qui
vivait de son temps à qui on,
puisse adresser autant d'’éloges?

Sa Grandeur invite en finis-i
sant les enfants a cultiver la re-'
connaissance dans leur coeur,

A VENDRE
om———

MAISON DE COMMERCE — Lamy
brissée en brique, située 143 rug

Leduc, Hull. Améliorations mo
dernes, avec terrain 33 x 99. Aussi
maïson à 55 rue Châteauguay, avec)
terrain 66 x 99. Toute offre rai-’
sonable sera acceptée. S’adresser à;
Pierre Lebel, 130 rue Leduc, Hull4
Tél: Sher. 1814. 110-112

 

 

vés aux Etats-Unis, dans ce genre.

25 au 29 juin—région de Mani-
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Le Gai Mois de Mai

 

A

facilement et à bon marché.
Etes-vous un consommateur de l’Hydro? Sinon, vous rendez

vous compte que l’Hydro est votre propre compagnie, que le bas

Téléphonez-nous
pour avoir
de plus
amples

. informations

U gai mois de mai, quand.la Nature revêt sa nouvelle robe

printanière, et quand les jours rallongent, nous ne son-

geons pas autant à la lumière artificielle.

Néanmoins, tout comme la nuit suit le jour, nous aurons besoin

d’une abondance de lumière artificielle durant les heures som-

bres. Et avee un service comme’ l’Hydro, ce problème se résout

prix actuel est dû à ses activités, et que c'est votre devoir de l'en-

courager ?

Commission Hydro-

Electrique d'Ottawa

aN

en

109, rue Bank Téléphone: 1901 Queen

 

Vous

Dairy.

ra ron

riorité notable

dans les fontai-

nes de service où

Pon fait usage ex-

clusivement de la

Créme Glacée
“Ottawa Dairy”

remarquerez

ment dans l’air, le service cour-

tois, la pureté et la saveur des

plats et le soin hygiénique extrê-

me. Tout cela dénote une supério-

rité dans la qualité dont on ne

peut jouir que dans la consomma-

tion de la Crème Glacée Ottawa

L’enseigne ‘ON SERT DE LA

CREME GLACEE OTTAWA DAI-

RY ICI” est votre garantie de qua-
lité et de pureté.

  
   
  
  
  

  
      

        

  
  
  

  

le raffine

   

Téléphone: Queen 161

Emportez a la Maison une Briquet- Ean '
ie de Crème Glacée pour le Dessert [PEGE À

APE 3
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"LES ETAS-UNIS. ..
Suite de la 1re
 

M8; ment vers la ruine, par le sui-
cide de race.

y LES JAUNES
Ml M. Cutten a parlé dss diftéerants
M problèmes de races sur le conti-
jnent nord-américain. Ii a fait re-
marquer que les Japona‘s se multi-
pliaient rapidement sur la côts du
Pacifique, et que les Indiens, eu

Milieu de disparaître comme on le
M croit communément, 6e mêlent aux

japgres de plus en plus, ca qui ex-
| pique chez les noirs une peau plus
ÿ claire.
) LES NOIRS

Il est probable qu’il n’y a plus
(en Amérique un nègre de race pare.
Les mulâtres sont de plus ca plus
nombreux; leur proportion, qu!
"était en 1850 de 126 par 1,000,
‘était en 1920 de 264 par 1,000.
Les nègres constituent 10 p.c. de la
population et se dirigent rapidement
vers le nord et l'ouest, où ils se
mêlent plus vite aux blancs que
dans le sud.

UN DANGER
M. Cutten considère ce croise-

M mént des races comme préjudicia-
ble à la nation. La race blanche
aux Etats-Unis a perdu de sa vi-
zueur et de sa valeur intrinsèque.
La preuve en a été saisie à l’ar-
mée, pendant la guerre. On a cal-
culé que la population américaine
ne comptait que 1344 pour cent de
gens eupérieurs. Et il est à no-
ter que cette proportion va cons-
tamment en diminuant. L'immi-
zrâtion ‘étrangère a «donné aux
Etats-Unis un grand nombre de ci-
toyens indésirables, au point de
vie mental. On a établi que 31
pour cent des immigrants, propor-
tionnellement à la population, sont
dans des établissements de santé,

à «et qu’ils coûtent 100 millions par
année aux Etats-Unis, en plus de
la dégénéralion qui en résulte pour
la race.

Parlant de la situation au Ca-
nada, M. Cutten dit ceci: Si les
Etats-Unis ont profité des erreurs
du Canada pendant la guerre, le
f'anada devrait essayer de“profiter
de l'expérience des Etats-Unis en

M matière d'immigration. Il est à
noter que le population canadienne
est d’origine anglaise pour 55 pour
cent. Il y a dans le Dominion 18,-
291 nègres, soit les deux-dixièmes
d'un pour cent de la population to-
tale, On y compte 50,000 Polo-

ÿ nais, 100,000 Ukrainiens et 100,-
090 Russes, mais ces éléments ne
sont pas assez considérables pour
exercer une influence sérieuse.
a

LA FRANCE...
Suite de la ire

 

 

modes de construction sont en pro-
grés, et, en moins de cing ans après
la plus grande hécatombe militaire
jamais vue dans le monde, plus
de 4,000,000 des 5,000,000 de gens
frappés de terreur, qui ont fui l’en-
vahisseur allemand, sont de retour
dans la patrie qu’ils aiment, et
commencent à éprouver du conten-
tement. Tandis que le monde par-
le des réparations et des aspects.

politiques de l’occupation de la
Ruhr, les réfugiés s’occupent de
restaurer leurs habitations et de
planter leurs jardins.

Ces hommes et ces femmes re-
patriés ne demandent que le loisir
de reconstruire leurs foyers pour
eux-mêmes. Ils ne perdent pas de
temps à discuter la situation dans
la Ruhr et sont prêts à laisser ce
soin aux politiques.
Un correspondant de la Presse

Associée qui a fait un voyage dans
les régions dévastées revient avec
la conviction que, de tous les élé-
ments qui entrent dans les travaux
de reconstruction, le plus grand fac-
teur de tous a été et est encore la
volonté des gens de travailler à la
-Cestauration.

> UN CONTRASTE
; Bien qu’il reste encore des ves-
tiges de guerre, le contraste entre
le temps de guerre et celui de la
reconstruction est frappant. Il y
a de grandes étendues de terrain
encore recouvertes de plomb et d’a-
cier et d'ouvertures faites par les
boulets, de sorte que le culture est
encoré impossible, mais il y a par
contre de grandes étendues qui ont
été maniées par la charrue et qui
sont recouvertes d’herbe verte. Il
se trouve encore des milles d’éten-
due hérissées de fils barbelés, mais
on en aperçoit également un grand

M nombre qui en ont été débarrassées,
ME particulièrement dans la région du

Chemin-des-Dames.
Partout chacun est à l’oeuvre.

Les adolescents qui était tout sim-
plement des enfants lors de la dé-
claration des hostilités et qui sont
encore trop jeunes pour vaquer aux
durs travaux de construction sui-

88 vent les herses traînées par les
boeufs, tandis que leurs pères sou-

8 lèvent les lourdes pierres et que les
mères lavent les vêtements et va-
quent aux soins du ménage.
La métamorphosd de la désola-

tion à la reconstruction est particu-
lièrement notable dans les villes et
les villages qui ont été le plus com-
plètement détruits. Montdidier, par
exemple, qui a subi le choc de l’un
dea plus terribles bombardements
de la guerre, a presque l'aspect d’u-

| ns ville nouvelle. De méme Chau-
ny, le petit village de la Somme.
qui fut complètement détruit, a été
presque entièrement restauré. La
grande manufacture chimique de
cet endroit, l'une des 22,900 qu!
ont êté rasées, est en activité et ast
lee

Oh! Comme mes
[| pieds font mal!

Nis m'incommodent au point de me ren-
* Jrésque fou. Des milliers de personnes
‘firept tous les jours de pieds endolo-

ot croiemt leur cas désespéré. alors
Sine simple repplication du Baume d’Ab-
be Geero leur apporterait du soulage-

 

æ

pt.
ta pieds endoloris, les Cors, Oignons
¥Callosités, peu importe. SI vous dési-
être exémpt de maux de pièds. em-
ez-vous de vous servir du Baume d'Ab-
e Getro.

Ms de chiffons, de coussinets. Ce trai-
nt Absinthe chasse-douleur se friction-
tomme dé In pommade et c’est tout, sauf
An confort rafratchissant réduit V'in-

stion, adouçit les callosités et chas-
sensibilité et la douleur.  Essayez-le
ir, un essal vous convaincra. Tout

- harmacien peut vous fournir, à peu
, 8.

    
 

plus moderne et mieux équipée rue
l'ancienne. Plus de 19,000 mana-
factures semblables dans les régioas
dévastées ont été complétdes. ['ra-
tiquement chaque village a été res-
tauré. Apparemment, les églises
sont la dernière chose à être re-
construites.

Reims, Soissons, Lille el d'autres
villes de ce genre font des progrès,
mais leur destruction fut s1 colossa-
le que la restauration est nécessai-
rement plus lente a s’accomplir.

LA DECISION.
Suite de la 1re
 

vant ce soir que le gouvernement
chinois remplira toutes les condi-
tions fixées par les bandits chinois
des montagnes de Chantoung, les
étrangers gardés prisonniers se-
ront tués jusqu'au dernier, C'est
ce que vient de déclarer le R. P,
William Lenfers, un prêtre âgé,
qui a pu avoir une entrevue avec
le chef des bandits, dimanche. Le
prêtre a fait son rapport au consu-
lat américain.

LE CHEF
Le P. Lenfers a dit que le chef

des bandits était un jeune homme,
du nom de Wang, propre, bien
mis et portant des lunettes. Il ré-
ussit à obtenir de Wang un délai
d’un autre jour, l’exécution des pri-
sonniers ayant d'abord été fixée à
deux jours après la journée de di-
manche, Wang déclara que des pro-
messes du gouvernement Chinois
n'avaient aucune valeur -pour les

bandits, et que par conséquent les
légations étrangères devaient don-
ner leur parole.

Les conditions de Wang sont les
suivantes: il ne demande pas d’ar-
gent, ni pour lui ni pour ses hom-
mes, mais cue le gouvernement ds
Pékin redonne à chacun son status
de soldat régulier, et que le gou-
vernement ne prenne aucune mMme-

suré de représailles contre les ban-
dits. *:

Le R. P. Lenfers est arrivé à
Lincheng après un voyage éminem-
ment pénible, et a présenté aujour-
d’hui, au consulat des Etats-Unis,
la lettre de Wang.

Celui-ci a bien averti le prêtre
que les gouvernements ne devaient

pas considérer sa menace comme
sans importance. ‘‘Je ferai, dit-il,
ce que j'ai promis de faire. Vous
êtes un missionnaire, cc vous savez
que je pense sérieuscment ce que
je dis.”

UNE ARMEE
De la Presse Associée

Hankow, Chine, 15. — Un mil-
lier de bandits chinois et d’ex-sol-
dats, de Honan, sont campés à sept
milles d'ici, incorporés en armée,
et demandent $150,000 ainsi qu’u-
ne certaine quantité de munitions,
comme condition de leur départ de
la région. Les autorités ont jus-
qu’ici refusé de se rendre à leurs
désirs.

 

VOROVSKY...
Suite de la 1re
 

d’un train spécial. Il n’y a eu au-
cun incident à la gare.

M. Ahrens, qui a été blessé par
le meurtrier de Vorovsky, a tenu
à accompagner le corps, ‘comme
protestation politique”. Ahrens a
été conduit au train sur une civiè-
re; il sera accompagné par une
garde-maladc suisse jusqu’à Ber-
lin. Il a entrepris le voyage con-
trairement à l’avis du médecin.

Les autorités judiciaires suisses
ont décidé que Conradi, l’assassin,
serait jugé en tribunal local, et
non au tribunal fédéral, parce que
Vorovsky vint à Lausanne comme
simple particulier, et n’avait aucu-
ne mission diplomatique ‘officiel-
le.

CEREMONIE FUNEBRE
Lausanne, 15. — La cérémonie

funèbre qui a suivi l’assassinat de
M. Vorovsky, l'un des envoyés rus-
ses à Lausanne, a été l'occasion
d’une manifestation russe ici. Les
délégués turcs furent les seuls des
étrangers présents à Lausanne, qui
y assistèrent. La cérémonie fut pu-
.rement civile et eut lieu dans la
| petite chapelle du cimetière. Le
cercueil était recouvert de violet,
décoré de drapeaux rouges et de
fleurs rouges, .

Il n’y eut aucune cérémonie re-
ligieuse, mais les Russes présents
profitèrent de la circonstance pour
faire des discours bolchévistes. M.
Oustinoff, secrétaire de l'ambas-
sade soviétaire a Berlin, dit que
l’histoire avait prouvé que les ac-
tes de violence comme celui qui a-
vait coûté la vie à Vorovsky se re-
tournaient toujours contre leurs
auteurs.

 
VENIZELOS

De la Presse Associée
Lausanne, 15. — M. Vénizélos,

représentant du gouvernement
grec à la conférence de Lausanne,
et M. Alexandria, ministre grec
‘des Affaires extérieures, ont eu i-
ci une longue entrevue avec Ismet
pacha, le chef de la délégation tur-
que, au sujet des réparations gré-
co-turques.

M. Vénizélos déclare plus tard
qu’on n’avait pas trouvé ‘de solu-
tion définitive aux principales
questions discutées, et Ismet ne fit
aucune offre de paix séparée. Le
représentant grec a déclaré cepen-
pant qu’il ne désespérait pas de
s’entendre avec les Turcs.

M. DE FREYCINET. ..
Suite de la 1re
 

bourg était en dehors de la zone
occupée.
STATION DE CHEMIN DE FER

PRISE
De la Presse Associée

Berlin, 15. — La station de che-
min de fer de Limbourg, ainsi que
le bureau de poste et d'autres é-
difices publics ont été pris par ies
trôupes françaises, disént les nou-
velles de Francfort.
A Ludwigshafen les ouvriers

travaillant aux usines saisies ont
}obtenu la permission de partir. Lés
entreprises de Hoechst ont été d’un
cordon militaire puissant.

D’après les nouvelles allemandes
venues de Ludwigshafen, les Fran-
çais ont annoncé que les entrepri-
ses d’aniline et de soude ont été
occupées uniquement pour permet-
tre la saisie et l'enlèvement de quantités de teintures dues À la
France et à la Belgique d'après le
troité da noiv Nn ne srnit nas ani!
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soit nécessaire d'occuper l’usine
pendant plus d’une semaine.

Les entreprises d’aniline et de
soude étaient l’une des principales
sources de fournitures chimiques
allemandes pour les munitions du-
rant la guerre, «et les alliés ont
fait de fréquents eforts pour les
bombarder.

 grrr

CHANCES...
Suite de !a 1lre
 

ture est la plus populaire. Le Dr
Hurtubise commencera prochaine-
ment sa campagne électorale et l’on
se prépare partout à l'’accueilir a-
vec enthousiasme, comme le futur
député de Sudbury.-

DANS PRESCOTT
Du correspondant du ‘Droit’
St-Eugène, 15. — On s’attend 1-

ci à ce que M. Bruno Labrosse po-
se sa candidature comme lib@ral
indépendant dans le comté de
Prescott ces jours prochains. Ses
amis sont convaincus qu’il sera élu
par une forte majorité s’il se porte
candidat. De tous les centres im-
portants du comté on apprend que
sa candidature est très populatre
et qu’il sera facilement élu.

CONTRE FERGUSON
Prescott, 15. — Il est fort pro-

bable que les libéraux du comté de
Grenville auront un candidat pour
faire la lutte contre le ehef conser-
vateur, M. Howard Ferguson. Le
choix de ce candidat ne semble pas
toutefois facile. A une première
convention 12 candidats ont été
choisis pour décider entre eux du
candidat officiel. Ils se sont réunis
hier après-midi et après une lon-
gue discussion ils ne sont pas par-
venus à annoncer le candidat offi-
ciel.

M. DRURY
Oakville, 15. — Le premier mi-

nistre Drury a parlé hier dans son
comté. Il a vigoureusement con-
damné l'administration des terres
et de la colonisation par M. Ho-
ward Ferguson à qui il reproche
aussi de ne pas avoir de politique
définie sur la question de la tem-
pérance. Il défendit son adminis-
tration et sa politique de l’hydro-
électrique.

LA TEMPERANCE
Huntsville, 15. — “‘Si vous êtes

élu ferez-vous des modifications à
la loi de la Tempérance sans sou-
mettre la question au peuple?”
Répondant à cette question d’un
électeur, l’hon. Howard Ferguson
qui a porté la parole à la conven-
tion conservatrice ici hier qui a
choisi M. G. W. Ecclestone a dit:
—Je réponds franchement: cet-

te loi sera modifiée, ce sera de la
même façon qu’elle a été adoptées

—L’appliquerez-vous avec ri

gueur?
—L’application de cette loi par

le gouvernement Drury l'a rendue
presque inutile. Et il ajoute:

—Si je suis élu je suivrai la po-
litique de sir James Whitney, j'ap-

pliquerai la loi non à la lettre, mais
suivant son esprit.

CONTRE BIGGS

Hamilton, 15. — Il semble que

les conservateurs du comté de

Wentworth-Nord n'auront pas de

candidat pour faire la lutte contre

l’hon. F. CG. Biggs, ministre des

Travaux Publics. Les libéraux ont

déjà à désigné M. Easterbroôk et

l’on croit que les conservateurs :aD-

puieront sa candidature afin d'’æs-

surer la défaite de M. Biggs.

HOT SPRINGS...
Suite de la 1re

tes d’héroisme méritent les plu:

chaleureux éloges. Pas un cepen

dant, de ces sauveteurs intrépide:

n’avait hier soir réussi à retrou-

ver un seul cadavre.

HOTEL INCENDIE

Muskogee, Okla, 15.

 

L’ho-

 

tel Grand Rapids a Hot Springs
a été frappé par la foudre et in-

cendié. Le feu n’est pas encre

sous contrôle, s’il faut en croite

les dernières dépêches reçues ce

matin ici.
Un vent violent attise cons-

tamment les fiammes dans le
quartier commercial de ¥u ville,
ajoute le message. Cette nouvel-
le, affirme-t-on est véridique.
MENACEE DE DESTRUOTION
Kansas City, 15.—La ville én-

tière de Hot Springs est menacée
de destruction par le feu qui -
suivi l’inondation et la tourmen-
te d’hier soir.

Plusieurs personnes, rappprte-
t-on, ont été brûlées à mort dans
l’incendie qui a détruit complète-
ment l'hôtel Grand Rapids. L’hô-
tel Marquette a aussi été détruit
et le pâté connu sous le nom de
Bloc Marquette achevait d’être
détruit tard, la nuit denière.
COMMUNICATIONS COUPEES
Memphis, 15.—Les communica-

tion directes avec Hot Springs
ont été de nouveau coupées à
heures ce matin, après qu’on eul

Téussi à réparer un seul fil, sur
lequel on pouvait transmettre des
nouvelles brèves,

L'INONDATION
L'inondation à Hot Springs

commencé dans le haut bassin
des montagnes au nord de la vil-
le, à la suite d’un coup de foudre
qui a fait déclancher la tempête
A quatre heures 30 après une
pluie torrentielle qui durait de-
puis environ 18 heures, l’eau com-

mença à couler légèrement sw
l'avenue Centrale, à partir de son
intersection avec le Parc Wit-

tiagton. L'apparition de l’eau, ne
causa tout d’abord que bien peu
d'alarme, mais dans quelques mi-

nutes, l'eau se mit à déférler par
torrent dans la vallée.

Les automobilistes commén-
calent à trouver la route difficile
et en certains éndroits  impossi.
ble. a

Encore quelques instants après
tous ceux qui étaient sur la rué
étaient balayés par une vague vé-
ritable,

C'est là qu’on fut témoin de
sauvetages émouvants, car les
personnes qui étaient demeuréee
dans leurs autos ne pouvaient
plus les quitter, on du les en ar-
récher. Le flot qui descendait l’a-
venue Centrale était profond de
neuf pieds. mais ce n’était nas

 

J
’ [4
A A

encore la profondeur de l’eau
comme la vélocité avec laquelle
elle se préciptait du bassin des
montagnes.

MAISONS ECRASEEÉS
Les devantures de magasin:

ont été écrasées et arrachées, et
en plusieurs endroits le pavé
fut, littéralement déchiré comme
une mince feuille de papier. Det
marchandises pour plusieurs mil-
liers de dollars flottaient le long
des rues.

NOUVELLES PAR MEMPHIS
Des nouvelles venant de em-

phis, Tennessee, disent qu'hier
soir Hot Springs a été frappée
par l'incendie et l’inondation. L'i
nondation est descendue comme
un torrent des montagnes envi-
ronnantes et le feu a éclaté pen-
dant le ravage que causait cette
inondation.

Les dernières nouvelles disent
que dix sept personnes ont perdu
la vie, bien que certaines nouvsl-
les d’hier soir venues de Shaw-
nee, Oklahoma, disaient que cin-
quante personnes avaient péri.

HOTS SPRINGS ISOLEE
Les communications télégraphi-

ques avec Hot Springs ont été ré-
tablies quelque peu ce matin,
mais la nouvelle brève transmi-
se avant qu’elles soient de nou-
veau interrompues racontait les
péripéties de l'inondation qui en-
gloutissait la ville, la divisant en
trois parties, et de la conflagra-
tion qui suivit immédiatement le
passage des vagues.
A deux heures ce matin il n’y

avait encore aucun cadavre dans
les morgues, mais on déclare par
contre qu’il est impossible que
la ville s’en soit tirée sans perte

de vie. .
Hot Springs se trouve done i-

solée et les maigres renseigne-
ments que l’on peut obtenir vien
nent de personnes qui se sont é-
chappées en prenant les trains qui
quittaient la ville, avant que le
désastre soit à son paroxysme.

Toutes les sources de rensei-
gnements comme St-Louis, Kansas
‘City, Joplin, Muwskogae, Shaw-
nee, Texarkana et Dallas, et le
peu de nouvelles qu’on pouvait
obtenir de Hot Springs même, di-
sent qu'après une pluie torren-
tielle de dix-huit heures, l'œau

qui coule des montagmes au

pied desquelles est bâtie Hot
Springs, s’est subitement changé
en un torrent impétueux qui dé-

ferla dans les rues de la ville.

On croit aussi qu’un coup de
foudre a déchatné un orage qui

a considérablement ajouté au vo-

lume d’éau qui venait des monta-

gnes.
‘ DANS LES MONTAGNES
Des centaines d'habitants- me-

nacés d’engloutissement, dans les
régions submergées ont pu échap-
per à la mort en se sauvant su?
les montagnes. De ces endroits
ils purent voir avec consterna-

tion et terreur l’étendue des
dommages. La tombée de la nuit
rendit le spectacle encore plus

terrifiant. La plue tombait tou-
jours, et des monceaux de ruines
s’échappait une fumée épaisse.

Les familles dispersées ont
passé la nuit sur les montagnes

CONFUSION ET TERREUR
La seule nouvelle venue di-

rectement de Hot Springs consa-
crait tout un paragraphe à l’hé-
roïque travail de sauvetage. Par
tout régnait la confusion et la
terreur et on voyait flotter dans
les rues, le contenu entier de mai-
sons détruites par le flot.

Les magasins et les maisons
privées ont été écrasés par le
torrent, Des automobiles, avee
leurs occupants, ont été enlévées
comme de minces fétus, et envi-
ron cinquante habitations de n&
gres ont été jetées dans l’eau, qui
les a emportées. Soudain le feu
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empêchés par l’eau fussent ca

pables de le combattre effective-
ment, un édifice presque entier
avait été détruit. Les nouvelles
disent qu’un certain nombre de

personnes ont péri dans les flam-
mes, - .

Les hotels Marquette et Grand
Rapids, bien connu des visiteurs
qui visitent l'Arkansas, sont par
mi les édifices qui ont été rasés.
Une nouvelie parvenue ce ma-

tin à Muskogee, Okla, dit que
l'hôtel Grand Rapids a été frappé
par la foudre et que le feu n’a pas
été maîtrisé, mais qu’un fort
vent a propagé les flammes rapi-
dement dans le district d’affaires.
L’employé de télégraphe d’Arkan-
delphia, Ark. dit que la nouwel-
le est considérée comme authen-
tique.

Les bureaux des journaux et
des télégraphes ont été envahis

par les eaux et ils ont été bien-
tôt abandonnés, avec les quar-
tiers du téléphone.

L’usine d’énerg!e
a été également
dre.

de la ville
mise hors d’or-

DANS LE MISSOURI

St-Louis, 15 (P. A.).—Des
dommages considérables à la pro-
priété et à la moisson ainsi qu'aux
téléphones et aux télégraphes ont
été faits, dit-on, dans l’est du
Missouri et le sud de l'Illjnois, à
la suite de forts vents et des
pluies qui se sont abattus hier
soir en ces endroits.
A St-Loujs, des arbres gnt été

déracinés, le service «d'éclairage
des rues a été suspendu momen-
tanément et des fenêtres ont été
brisées,

De la Presse Associée
Colorado, 15. — Un tornado a

balayé hier le comté de Mitchell.
On compte dix-sept pertes de vie,
dix personnes blessées sérieusement
et environ cent dont les blessures
Re sont pas encore déterminées par
les médecins. Quatre à cinq person-
nes sont sans foyer. ’
La tempête a exercé ses ravages

dans une étendue de deux milles
# Un quart de mille de largeur sur
environ trente milles de longueur.
A peine une maison a-t-elle été
laissée intacte. Des arbres ont été
déracinés et des dommages ont é-
té faits au téléphone, au télégra-
phe et aux lignes de transmission
électrique. Des nouvelles incomplè-
tes disent que cinquante maisons
au moins ont été rasées et que des
milliers de bestiaux ont été per-
dus. ’

Aujourd'hui chaque église, hôtel
et maison de la ville héberge lee
sans foyer. De toutes parts on ap-
porte de la nourriture et les sinis-
trés reçoivent les secours des mé-
decins et des gardes-malades ve
nus de Sweetwater, Big Spring, A-
bilene et autres endroits.

NOUVZLLES D LA NYrT
St-Louis, 15— Willtam Baxter,

Jr, gérant de la division sud-ouest
de la croix-rouge américaine, a an-
noncé hier soir qu’il avait reçu un
télégramme de Hot Springs, Ark.
disant que la ville avait été épreu-
vée par l’inondation et la feu. Le
télégramme dit que les dommages
surpassent tdute description.

Le message était signé “Red
Cross Nurse”. ’

L’inondation est due à un nua-
ge et l:s eaux se précipitaient des
collines par torrents, W’après les
nouvelles incomplètes reçues, qui
(ajoutaient que le feu se déclara
immédiatement dans le district
commiercial et détruisit un édifice
commercial.
INCENDIE ET INONDATION
Little Rock, Ark, 15— L’incèén-

die et l'inondation se sont abattus
hier soir sur Hot Springs. Les per-
tes de vie ne sont pas déterminées
et les dommages à la propriété
sont  considérabl:s, d’apr®s une
brève nouvelle reçue ici hier soir. Les communications ont été in-
terrompues. 7
Le message disait: “Nous avons

éclata, et avant que les pompiersbesoin de secours immédiatement”.
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Il y avait quatre pieds d’eau à la
station de chemin- de fer de Hot
Springs hier soir, d’après des in-
formations reçues dès bureaux lo-
eaux du chemin de fir Missouri
Picific. Peu de tempes,, dit-on, après
que cette nouvelle fut reçue, tou-
tes les communications ont été
suspenduis, : hal
La nouvelle - cirounleit:-del, pew

après minuit que dix-sept person-
nes avatent perdu-lavie dans l'i-
nondation et qu’un incendie s’était
déclaré à la suite de la pluie tor-
Tantielle et de la tempôté de vent
qui visitèrent la ville peu après
six heures.

Un certain nombre de petites
résidences furent détruites, les
rues fun:nt inondées et obstruées
par les arbres cassés. Le service
de tramway fut suspendu.

17 PERSONNES NOYFES
Muskogee, Okla, 15 — Dix-sept

personnes se sont noyées au cours

de l’inondation et du tornado. de

Hot Springs, d’après un téléphone

reçu hier soir de longue distance.
50 PERISSENT

De la Presse Associée

Shawne, 15 —Un employé de

chemin de fer Chicago, Rock Is-

land et Pacific a rapporté aux bu-

reaux locaux des chemins de fer

que cinquante personnes ont perdu

la vie hier soir par suite da l'in-

cendie et de l'inondation.

LES OEUFS 30c

LE BEURRE A 35¢
Peu, de variations sur le marché

de ce matin qui était très peu ac-

tif. On a vu des plants de toma-

tes qui se sont vendus 25 cents la

douzaine.

 

POTAGER
Salade la douzaine .

Potits oignons la doz. .. .. 60

Oignons, le sac .. ee ..$1.76

Navets, le sac .. . .. +o «+o ..TBa

Betteraves le sac. .. .. ..7ba

Carottes, le sac .. .. .. .. 656

Choux, le sac .. +. ++ ++ +» Ibc

Celeri .. RE . 20c

Patates, le sac .. $1.25, 1.50, 2.00

Plants de tomates, dos. 25c

LES VIANDES

Porc, carcasse .. .. . .. 15 et 16c

Boeuf, avant .. .. .. ..4 et 6

Boeuf, arrière .. .. .. .. 7 et 10
Boeuf. carcasse .. .. .. .. .. 64
Veau, avant ... .. .. ..6 et 8c
Veau, arrière .. .. .. .. 13 et 1bc

Veau, carcasse .. .. ... 10 et 12c
Mouton, carcasses .. ... 12 et 15

Dinde .. .. +. «. .. 30 et 35
Poulets .. .. .. o. +. ,. ... 85
Oies .. .. vis eee +. 25 et 38
Canard .. .… .. . .. .. 250
Volailles, la livre .. .. 25 et 30
Graisse .. .. .. +... 164

FOIN ET TRAIN
.…….…...$15 et $13

1.50
Foin .........
Blé, boisseau ..
Orge .. ccc vs os soo .90e
Paille la tonne .. .. . $8.00 2 39
Paille pressée .. ..… .. . $9 à $10
Avoine .. +. .…. oo .. 60 et 66C
Sarrazin ... .. .. .. . TO à 800

BEURRE ET OEUFS

Beurre, la livre .. .. .. 30 et 35c
Oeufs, la: douAi .» 30 et 35c

Petit Canadien . .. . . . ... 166
Parfum d’Itajie .. -.… .. .. . 60C
Quosnel . .. .. .. .. . 40 à TBe
Petit et Grand Rouge .. . .356
Belgique .. .. .. .. .. ..30e
Céleri, la douzailne .. .. .. 7be¢
pat

LA LOI DU DROIT
D’AUTEUR AU SENAT

————
LES SENATEUSS BHLCOURT
ET CHAPAIS DEMANDENT
QUE L’ON TRAITE PLUS E-
QUITABLEMENT
TEURS.

NOS AU- cere farsa A

En proposant hier au Sénat l’a-
doption en deuxième lecture du

Comment Cléopâtre conserva

son teint juvénile
De la même manière que vous, si vous faites usage du Savon
Palmolive. La fameuse Reine de Beauté nettoyait et embellissait
sa peau avec l'huile du palmiér et des olives. Ces mêmes huile
les cosmétiques lotion sont fusionnées dans le Savon Palmolive,
Elles donnent leurs qualités adoucissantes et rafraîchissantes à
la riche mousse crémeuse du Savon Palmolive, avec lequel dés

_ millions dè dames modernes s'embellissent aujourd’hui.

Les Huilés des Pal-

miers et d'Olives-—

rien d'autre chose—

donnent au Savon

Palmolive son colo-

ris vert,

    

     
    

Le volume et 1'effi-
cacité produisent
une qualité de
25 sous pour

Fait au Canada

:

… .. $1.00j

=
moqueee E

(CARNET HONDA)CALENDRIER
Ne | MERCREDI 16 MAT, 1028

186ième jour de l'année

 

Son Excellence, le gouv:rneur-
général, accojppagné de l'honora- Lever du soleil .. .. .. .. 4.30ble F. W. Erskine A. D. C. passe Coucher du soleil .. .. .. 7.23

JQuelques jours à Brantford, Ont, Lever de la lune .. .. .. .. 56.18
chez la lieutenant-gouverneur d’On ; Coucher de la lune .. .. .. 8.07
tario. ;  

“ = ¥
Sir Charles et lady Fitzpatrick

sont retournés à Québi:c, après un
court séjour ici, les hôtes de leur
fille, Madame A. C. Hill.

x x x

Madame Albert Peachy qui a
passé quelque temps avec ses en-

s FETE DU JOUR
aint Ubalde, évé

fants chez sa mère, Madamn W.|== ge ot confesseur,
Chapman, est retournée chez elle.

x x x |
Monsieur Emile St-Laurent af

Winnipeg, est de passage dans la;
Capitale.

QUARANTE-HEURES

Diocèse d'Ottawa

| Lemieux, 14, 15, 16 mai.
Farrellton. 16, 17, 18 mai. ’

LE MARCHE

Madomots:lle EvangMine Grenier
de Québec, est en visite à Ottawa.

a .. { LE FROMAGE EST FERME
Madame F. E. Smith est partie Montréal, 15— Le marché des

pour Toronto, ol elle passera une !Produits de la laiterie reste ferme;
dizaine de jours l'invitée de son | les acheteurs ont fait di:s efforts
fils M. Gustave Smith et de Mada- |Sérieux pour faire baisser les prix
me Smith. mais les gens ont refusé de ven-

dre et les prix se maintiennent:
11 y a là une preuve évidente que

  MARDI 15 MAI 1923
Spécial au “Droit”

! NN
Le «docteur I. Chalifoux den-

tiste et Madame Chalifoux de |S! les cultivateurs étaient quelque
Montréal sont retournés dans la Peu organisés, ils pourralent ob-
Métropole après‘un séjour de|tenir de meilleurs prix pour leurs
quelques jours fci. produits sans aucunement tenter

» ee = de créer un monopols ou de régler

Monsieur O. Butterworth est ac is prix, mais simplement en se
tuellement à@ Québec cnregistré au |dispensant de la nue diintermeé-
Frontenac. diaires Inutiles et d'agents qui

prennent la meilleur: partie des
profits qui reviennent de droit aux
producteurs.

Les ventes aux enchères pour
les produits laitiers sont suivies
partout avec un intérêt Intense.
Bil:n des cultivateurs commencent
à étudier le marché à en oberver
les fluctuations et cherchent mê-
me à en découvrir les secrets.
Quoiqu’en dise certaine gens,
si les cultivateurs ne s'occupent
pas de vendre eux-mêmes leurs
marchés et d'améliorer. 1ls vont
attendrià longtemps avant de voir

leur sort s’améliorer. Que sert de
produire de beaux et bons produits
s'il faut les vendre à perte. Le
ffomage va mieux, braucoup mieux

que lan dernier, cependant” {en

Monsieur Paul Bourget a pass:
la fin de semaine en ville, chez
ta mare, Madame O. Bourget.

x r x
Mademoiselle Bessie Watt a Tas-

sé la fin di» semaine a4 Montréal.
x x =

Monsieur et Madame F. S. Beau-
mant partiront prochainement pour
l'Angleterre.

= x x
Madame Y. 5 Globengky PP.

de retour d’un voyage de quelques
d:maïnes à Atlantic City.

x £& Xx .
M. Ren& de la Durantaye es:

retourné à New-York après savoir
passé quelque temps chez ses pa-
rents, Monsieur et Madame J. G.

Angleterre, il se vend à peu près

de la Durantave. x le même ‘prix que l'an dernit>r;

serait-ce en affaires comme en
Madame Risnaud est en visite

avec sa fillette, chez ses parents.

Monsieur et Madame Bernard Mul-

toute autre chose; la crainte est

le commencement de la Sagesse.

La cote générale du fromage de

ln. rx choix est actuellementde 17 sous
6 vy vendu -163

Mademolselle Rita Clavet de Napanée. ot - 3-16: 'Victorid-

Port-Arthur, qui a été Thôte de |Citje Qué 17 1-16: Iroquois, Ont.

Mademoiselle Q. Devlin d’Aylmer, 17 sous. >

passe quelques jours & Toronto

avant de retourner chez elle.

x x x
M. Valmore Gratton de Québec

était de passage à Ottawa, récem-

ment.

Le prix du beurre’ de choix est

de 31 à 32 sous; c'est ce qu'a ob-

tenu la Coopérative Fédéréls ale

dernière vente aux enchères.

A New-York, les prix sont fer-

mes: 1» fromage est coté à 21 sous

beurre à 42 sous.

et le LES OEUFS TN BAISSE

Le marché des oeufs est plus

facile ces Jours-ci et l'on s'attend

à une baisse prochaine. Les Amé-

ricains offrent des geufs à 25 sous

la douaine, f. @ b. La demande

pour les oeufs absolument frais

est bonne, et ces oeufs trouvent

| ent preneurs.

facen ots recommandés se ven-

dent facilement à 35 et 36 sous la

douzaine, les oeufs ordinalues sont

à 30 et 31 sous.- Les entreposeurs

continuent à faire leurs approvi-

sionnemrnts et achètent tout ce

qui se présente de bon. Dailleurs

la. derande pour Ja consommation

domestique est tellement bonne

qua les oeufs recommandés son

assurés d’un marché avantagenx

pour longtemps. Ce qu’il import

s'est que les producteurs d’oeuts

se forment en cercle coopératif,

marquent leurs oeufs afin aus

soient bien classifiés et que et

réputation s’établisse chez les ar

ents. Un oeuf de choix ne co

pas plus cher qu'un oeuf de secon-

x = x

Le docteur et Madame Louis de

Lotbinière Harwood, de Montréal,

actuellement en Europe, s'embar-

queront pour revenir au Canada

vers la fin de juin.
* »” x

Ces jours derniers ren l'église

Saint-Louis de Woonsocket, Mon-

sieur l’abbé Achille Prince, bénis-

sait le mariage de sa nièce. Made-

moiselle Blanche Prince, fille de

Monsieur Antonio Prince, décédé,

autrefois d’Edmonton et de Mada-

me Prince de Woonsocket, à Mon-

sieur le Dr Richard Gaudet, de

Sherbrooke, fils de Monsieur et

Madame Alexandre Gaudet de Ste

Eulalie de Nicolet. Monsieur An-

tonio Prince, accompagnait sa

soeur. M. Alexandre Gaudet était

le témoin de son fils. La mariée

portait une robe gris-argent et un

chapeau de même nuance; Son

bouquet se composait de roses TO-

ses. Pendant la messe, qui fut cé-

lébrée par Monsieur l’abbé J. Bour-

geois, de Nicolet, oncle du marié,

assisté de MM, les abbés J. A. For-
- Pen il faut en

tin et H. Vincent, un beau Pro" 4e qualité, seulement
gramme musical fut exéeuté4e prendre soin et il faut savoir le

Monsieur Ovide Thibault, J vendre.

  

Théodul: Hémond, Monsieur

den Prince, Madame O. Beaudet

Mille L. Beaudet et les meres e

la chorale. M. Saumur était a l'or-

gue. Après la cérémonie. Madame

Prince a reçu. Le Dr et Madam
à

Gaudet sont partis en voyage,a

ms 0

ditions en Angleterre où Sir Her-

ry Thornton à acquis son exp -

rience ne sont pas lés mêmes qu'ai

‘Canada. Ji prédit l’échec de ces

messageries si elles sont adminis-

le réseau. Le sénateul

 
- Atlantic City € (rees par e

ehin bonPa à leur retour, ils ha. Dandurand répliqua que les ea

biteront a Sherbrooke. perts du éseau ont approuvé ce

°° changement et le gonvernément

Avis: Toute nouvelle concernant

le Carnet Mondain pourra se com-

éléphone le soir de
muniquer par x 2 9154 W où par

susv. leur avis.

Le sénateur Fowler a donné a-

vis d’une motion à l'effet que é-

  

4

‘à 8 heures 154 WE hitant donné que le gouvernemen:
écrit à Case Postale 554 lP “Droit aio de forts salaires aux minis-

Ottawa, Ont. - ‘tres et à certains fonctionnaire:

a donne pas gratafte.
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i l'immigration t un auto et le transport eur
projet de loi surf > rand. ment u

chinoise le sénateur al les trains.

hinois
¢pliqua quelles classes de c

paint admises au Canada pat ON L’ARR E -

cette loi qui est renvoyée à un

Los Angeles, 16. — Un homme

comité qui fera enquête.

L’hon. sénateur Belcourt expli-

qua le nouveau projet de loi sur

le droit d'auteur. En 1921 on à

doptait un projet pour mettre

qui a dit se nommer James M.

Clark, soixante-cina ans, a été ar-

rêté hier sous l'accusation d'avoir

fraudé plusieurs gens dans un cer-

tain nombre de villes américaines,

' en-
notre loi conforme à la conv

tion de Berne mais par suite de

en vendant des terrains dans le dis-

i i t par
certaines objectiong il ne fu

définitivement mis en vigujeur.

De nouveau on présente un projet

% otta session dans le but de
ité i ce River.

en conformité avec|trict canadien de Peace

nousa de Berne mais i La police déclare que les opéra-

Letout encore les clauses con-|tions de Clark lui ont rapporté un
profit net de plus de cent mille dol-

‘ ; lars et que non seulement il ne pos-

jet actue] est injuste pour les au sédait pas ies terrains qu'il ven-
teurs en faisant trop de conces- ; : ais

sions aux éditeurs. L'hon. Thomasdit mais qu'il ne les avait jam

Chapais demanda que l’on tratât| On dit qu'il se prétendait un a-
“na éouitablement les auteurs-tmi dé M. Cory, sous-ministre de

En 1921 il y eut ut conflit entre|j'intérieur à Ottawa, mais M. Cory
les auteurs et les éditeurs et Ccef;a nié, dit-on qu’il fût son amf.

derniers ont gagné leur pcAt. IL; ———_
paraissent l'avoir enévre gagné RAPPEL DE LA PROHIBITION
à cette session Québec, 15. — Les contribuables

; ; .\de la ville de Lévis ont commencé

Le sénatent Robertson lacs [hier de voter sur le règlement en

, vam. (Vie du rappel de la prohibition.

seau d'Etat protonoudu Lay On croit que le vote durera trols
ours, alors que les résuitats en se-

sageries pour ' le département d‘lront annoncés. Le règlement pour
trafic du réseau national. Il di’ ;

: rappeler la prohibition a été con-

qu'aucune compagnie de messa-!damné par le clergé dimanche der-
gerie au Canada. Il ajouta que le nier, et on demanda aux gens de
transport et la messagerie

—

s0N‘|voter en faveur du maintionée là
entièrement différents et Jes con- prohibition.

tentieuses. On prétend que le pro  
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GRAND'MERE
——

11 mal, 1923.
te protestation.

Hier matin, jour de l’Ascension
travaillait comme d'habitude

: l-ires Laurentides. On ne tra
vaillait pas seulement le travail

criëeur, Mais on a dû égale-

sicut travailler les travaux du de-
+. (“est ainsi que des ouvriers

AU

“+ sont présentés, hier matin, en
face de l'église St-Jean-Baptiste

ta «atiae fait construi-
n:re publie et ont voulu com

wencer les travaux de nivellement
«. errain. M. l'abbé Emile Clou-

‘ rvré de vette paroisse protes-
t: immédiatement et ordonna aus
suvriers de se retirer, ce qu’ils fi-
«..1t, Quelques heures après, quel-
+ - fut pas la surprise de tout le

Monde quand d’autres ouvriers
1- vinrent avec une charge de fu-
: ‘>r et vidèrent leur charge dec-
vant l’église, le dit engraie devant

‘ir sans doute pour la plants

 

— —

 

 

tion des arbres. ,
Nous signalons ce fait à l’atten-

tion de nos lecteurs car nous à
vons trouvé l’action trop crue..
pour la laisser sous gilence. Nout
protestons contre ces contremai
tres trop peu scrupuleux qui non
contents de mutiler le jour du
Seigneur, se font forts de fair?
charroyer du fumier, en face de
l'église de Saint-Jean-Baptiste, If
jour de l'Ascension. Si ces gent
là n’ont pas le respect de nos fé&
tes religieuses qu'ils sachent qu'
ils sont ici parmi une population
dont les neuf-dixième sont des ca-
tholiques. Nous ne dirons pas que
ces gens-là ont âgl por méchan-n.
té, car nous -manquerions de ceut

toisie à leur égard... seul@tucis
nous ne pouvons nous empêche:
ss wagpetto= nn’ilg soipnt =imbu:

d’une... telle fgnorence crasse..
(He nos gens nillent ailleurs en

fare autant, même un jour de fê-
te civile et chémée.. devant leur
“mitaine’’ ou leurs demeures..

 

 

  

ou courtes.
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gues en coloris unis.

jusqu’à $5.98.

Mercredi “se  
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VENTE DE NOUVEAUX

CHANDAILS DE PRINTEMPS

Chandails, tout laine, genres Pullo-

ver et Tuxédo, avec manches longues

Teintes unies et combinai-

sons de coloris nouveautés.

lovers de soie fibre avec manches lon-

Chandails—Au Rez-de-chaussée.

Mercredi e

Aussi Pul-

Prix courants

… 52.95   
d

 

 
   

  

  
  

  

 

et on verra l'effet sur leurs mé-

ninges.
Examens de musique.

M. Bohrer, examinateur pour le

Dominion College of Music, est vt

nu ces jours derniers faire les exa-

mens de musique au Couvent de:

Dames Ursulines de cette ville.

Onze candidates aux différents

grades ont été examinées, en mé

me temps que sept élèves de M. lc

Professeur J.-N. Leclerc. Selor

toutes apparences ces examens:
furent un franc succès,
Visite des écoles.

M. l'inspecteur J.-O. Goulet
fait dernièrement la visite des E-
coles de notre ville.
Les déménagements,

Les changements de loyers...
ont été plus nombreux que d'habi-
tude cette année, probablement dû
au fait que nos locataires avaient
beaucoup de choix, il y a tant de
logements de vides. Disons que
près de deux cents familles nous

  

 

CU

ON ;

LE DROIT, OTTAWA, MARDI, LE 15 MAI, 1923

ont laissés depuis une couple d'an-
nées... Dans l'intérêt de tous nos
concitoyens nous est-il permis de
demander au surintendant du bu-
reau d'emploi à la Cie Laurenti-
des, M. Harry Bates quand cessera
cette politique néfaste à notre a-
vancement... de donner de l'ou-
vrage aux étrangers de préféren-
ces à nos concitoyens. Si le de-

j voir nous oblige a faire des aveux
nous le ferons avec plaisir quand
In situation se corsera. En atten
dant nous ne cesserons de récla-

‘1ce pour toute notre popu.
lation.
A quand ce boulevard?

+». CU: lutlëux boulevard promis
devuis longtemps par la Cie Lau-

"|rentide dans la route qui sépare
les municipalités de St-Jean-Bap-

l’état de projet... Pourtant il pa-
raît que la Laurentide s’est enga-
gée par contrat notarié à constru
re un boulevard, à planter des ar-
bres. .reculer les clôtures, dépla-

 

 

  

  

   
       

     

  
  

tiste et Ste-Flore n'est encore qu’? | 
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gues’Aubainesabasprix
1és Nouveautésdui Pr

 

cer les fossés, etc., en un mot bâ-'
tir ®wn superbe boulevard, les dits
travaux devant commencer en au-
tomne 1922. Quand ces travaux
commenceront-ils.. Aur plus tôt
nous l'espérons afin de donner un
peu d'ouvrage à plusieurs de nos
sans-travail et enrayer 1'émiga-
tion des nôtres.
Pour Atlantic City,

M. Henri Ortiz, Gérant de no-
tre cité, et Madame Ortiz sont par
tis ces jours derniers pour Atlan-
tic City où ils s’éjourneront une
quinzaine de jours.
(Divers.

Mlle Eva Deshaies, d'Ottawa, :
passé quelques jours en visite
chez ses parents ces jours derniers

Trt. J-N. MacDonald et Donat
Bernier sont partis pour St-Casi
nur on ils passeront un mois dant
l'intérêt de la Cie Laurentide.

M. Napoléon Lavergne, de
Boniface est en visite chez
parents pour quelques jours.

M. Eugène Caron est

St-

Pa

      

PS
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dansOttawa\

ntemps

d'une courte promenade à Qué-
bec.

M. le notaire J.-H. Desroches
est revenu de La Tuque.

M. et Mme Patrick Gibson et
Mlle Constance Gibson sont par-
tis ces jours derniers pour Cher-
bourg, France, Nos visiteurs se
rendent directement à Paris, puis
delà se rendront à Lescar, sud de
la France. ’

M. J.-Bte Cawthray a fait derni.
érement une courte visite au cap
de la Madeleine chez M. P.-E. Lé-
veillé, gérant de la Banque de To-
ronto. :

 

  
  

   

Le Savon Cuticura
est idéal pour

LE TEINT
Savon, Onguent. Talcum, 25c chacun.
Vendus partout. _Dépt. Can. Lymans,
Limited, rue St-Paul.é Montréal.     

RE = ss x 
 

   

LA PERSECUTION EN RUSSIE

“Choisissez: Rome ou la Russie Rouge”
Actes des martyrs de Moscou en 1923

Ce récit d’un témoin oculaire, paru le 14 avril dans
le ‘Devoir’ et dans le “Droit”, a été mis en brochure par
I'imprimerie du ‘‘Devoir’.

Nous en disposnns pour nos lecteurs de plusieurs ceu-
saines, aux prix suivants:

A nos bureaux:

10 sous l’unité, 81.00 Ia douzaine, $8.00 le cent.

Par la poste:

13 sous l'unité, $1.24 la douzaine, 810.00 le cent.

Donnez votre commande le plus tôt possible à nos bu-
reau…, ou écrivez au ‘‘Dreit’’, casier postal 554, Ottawa.
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TISSU A DRAPS BLANCHI

ANGLAIS
Fil rond, exempt d'apprêt en tissu blan-

chi anglais.
Dimension 63 pcs. Rég. 99c. 80

Dimension 72 pcs. Rég. $1.29. 89
ch. Cc

La verge ...

La verge ...

$1.05
Dimension 81pcs. Rég.$1.39.

La verge ... 2.2 425 +40 ua"
Dimension 90 pes. Rég. $1. 9

La verge ... ... 425 405 600 1.19    Tissus d'Usage—Au Deuxième. \ 4

st le Dernier Jour de la Vente de Printemps de Freiman
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de Cuisine et Tabliers
Prim.

Mercredi,

 
pour Dames

ampies.

Merciedi,

& .

Rez-de-chaussée.

derie.
Mercredi,

Rez-de-chaussée. 

  
  alow, de

sine et Polly Prim
Tabliers Bungalow, Tabliers

Trois cents seulement
9 à 10 am,

dana: 29C
Tabliers—Rez-de-chaussée .

Bouffantes Tricotées

120 Bouffantes de Jersey de
Coton Rose pour Dames, tailles

9 à 10 am, 29c

, Jupons de Couleur
Seulement 80 Jupons de Sa-

tin et Simili-Soie de couleur.
Mercredi, 9 à 10 a.m, 59

. ee ç
Sous-Vêtements—Au

Robes de Nuit pour Dames
Seulement 60 Robes de Nuit

de Coton Blanc pour Dames,
garnies de dentelle et de bro-

9 a 10 a.m., 69¢
Lingerie Blanche—Au

Nn

Cui-

Polly

  
  

   

Manteaux — Au Rez-de-chaussée.

 

 
 

 

     

3 Groupes de Vêtements de Choix pour Dames comprenant des

- {| Manteaux, Capes, Costumes et Robes
À des Rabais Spéciaux pour le Dernier Jour de la Grande Vente de Printemps

Robes Manteaux et Capes 
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Petits Bas de Fantaisie
pour Enfants

Toutes les pointures en
Petits Bas de Fantaisie

Bas à Côtes pour Enfants
Bas à côtes, noirs et

bruns, pour enfants. Tou-

tes les pointures. Spé-

cial, mercredi,

la paire ... .…. 39c

Longs Gants do Soie
pour Dames

Longs gants de soie de
16, 18 et 20 boutons pour
dames, bouts renforcés,
toutes les teintes. Valant
jusqu’à $2.50 la paire.  

s et Gants
, Cotés Spécialement pour Mercredi, le Dernier Jour

.de la Vente de Printemps.
Gants de Chamo-Suède
Lavables, pour Dames
Gants de Chamo-Suède

lavables pour dames, tou-
pour Enfants. ‘Spécial. tes les teintes. Valant
mer- 3 paires $1 00 jusqu'à $1.25 la paire.
credi, pour oJ Mercredi, 75

la paire ..., ... I re.
Gants de Soie 2 Etoiles

Gants de soie pour da-
mes, bouts renforcés, tou-

.tes les teintes.
rant, la paire $1.50. Mer-
credi,
la paire ...
Bas de Lille de Soie de

Bas de lille de sole de
choix pour dames, unis et
à point sauté. toutes les
teintes.

la paire

 

re,
pour Dames

Prix cou-

… 98c
Choix pour Dames

Gants 

| Bas de Fil de Soie
Epais pour Dames

Bas de fil de soie épais avec

talons Pointex,

soie chiffon de choix.

courants jusqu’à $3.50 la pai-

Spécial, mercredi, la pai-

 

800 Paires de

bas de

Prix

aussi

et Bas-—Rez-de-chaussée     Mercredi, 69c

  ç
_

Persan. Rég. $2.98.
Mercredi ...

\

Tm av

; e

PAP soma,Atal +

pane...$1.39

&

 

Attrcyantes Blouses
En fascinants modèles gar-

nis de dentelle et à plastron
plissé. Dans les coloris de
Dang hair et sable. Régu-
Her $5.98. $
Mercre.ui . cee vu 8 3.98

Blouses et Jaquettes

de Voile Persan
Da coloris briliants, en Voile

=$1,99
Blouses-—Au Rez-de-chaussée

Suprêmes Aubaines en Blouses

l’rix de Vente Mercredi

-BLOUSES DE CREPE DE CHINE
Genres Peter Pan et Tuxédo, garnies de dentelle

guipure ‘de choix, Régulier $5.00,

    

   

    

     

   

. oe “ae «oe $2.98

 

 

Fad aNeer Sintahe conBy ee Crib dn Wie che aan She sn, =

2008 Blouses
à Moins des Prix des Confee-

tionneurs,
Blouses de Voile blanc et de

"couleur. Dix attrayants modeles
, auchoix. Valant jusqu’à $2.48.

pécial,

mercredi . che eee ea 99c

Blonses-—Au Rez-de-chaussée.

“Le mag

 

 

Attrayantes créations que vous. al-

merez certainement au premier coup

d'oeil. Fascinantes garnitures de

picot, plissé uni et cordé, eoutache,

piqûres avec mailles dorées, dentelle

val, ruban doré et de fantaisie, fleurs

artificielles et faites à la main au

corsage, cannelures, festons, etc. De

Crêpe Canton de coloris pâle et taf-

fetas foncé. Tailles 16 à 38.

Costumes
à décrire, que l’on ne s’attend à

trouver que dans les costumes à prix

plus élevés. Faits de Croisé Poiret

et Tricotine souples. En attrayants
Costumes à 2 ou 3 morceaux et. co-
quets Manteaux Carrés de 2 mor-
ceaux.  Joliment doublés et riche-
ment garnis. .

verrez.

Ne manquez pas de profiter de ces
Costumes, mercredi, vous ne ‘serez
pas désappointés. :

Manteaux—Au Rez-de-chaussée.

Costumes ultra-élégants que vous

apprécierez mieux quand vous les

Car ils comportent les pe-

tits détails de confection impossible

 

Excoptionnelle aubaine digne de l’attention des dames

les plus exigeantes. Par suite du grand soin apporté à la con-

fection, à la coupe et au fini, ces Manteaux et Capes sont suË-

toutefois pratiques pour tous les usages. Faits de Tricotine,

Croisé Poiret et Gabardine.

 

Les capes sont coquettement garnies d'attrayante sou-

tache, de broderie, piqûres, remplis, ete. En effets envelop-

pants,lignes droites, longues tailles et effets évasés prononcés.

Doublées en entier de Crépe Canton ou Soie pales et foncés.

Les manteaux sont faits dans les

genres sans ceinture, à ceinture, dos

ample et devant se nouant, garnis

d’attrayantes piqûres, soutaches,

ornements bouclés et entièrement

doublés. Dans les teintes de sable,
Lee marine, et noir.

 

  
  

 

Une Extraordinaire

Vente de Corsets de

Choix. Valant jus-

qu’à $3.95. En ven.

te, mercredi, à . . .

Ne manquez pas de profiter de cette extraordinai-

re aubaine en corsets. 800 corsets, tous nouveaux,

comprenant des modèles laçant en avant, laçant.en

arrière et des corsets ceinture ainsi que des corse-

En modèles appropriées aux tailles
minces et moyennes. Ce prix de vente ne couvre
lettes d’été.

pas le prix de production.
Mereredi ... .. .. ... ... ..

P. S—200 Bandeaur de

soie Gant, Brocart de Soie et

de Coton, et dentelle de fan-

taisie. Tailles 40, 45 et 44

seulement. Valant jusqu'à

$3.98. Mercredi......

Corsets-—Au Rez-de-chaussée.
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Attrayants

Chapeaux

a $1.00
Vente à Une Piastre de Canotiers, tous des-

coloris attrayants. Presque toutes les -da-

mes ont besoin d'un chapeau supplémentaire.

Voici une chance d'en acheter un à bas prix.

Daus cette vente se trouveront des Chapeaux‘

pour Fillettes, des Chapeaux non garnis, des

Uhapeaux à Bandes,

des Chapeaux prêts

à porter. Un gros

assortiment au

choix. Mercredi,

chacun . . + + en

  

 

fisamment élégants pour l'après-midi et l'apparat. Ils sont-

 

  Chapeaux pour Dames—Au Deuxième. “ À
 

-99c   Tissus Lavables
Voile Mercerisé Blanc Anglais de 40 pes, uni, rayé

et quadrillé.

Croisé Middy de 40 pcs.

Organdi Blanc de 40 pec:
Dimity blaucrayé et quadrillé de 27 pcs.

yaeas os js verse 22hReSpécial, mercredi, la verge

Tissus, Lavables—Au Deuxiéme.

qui bat la marche
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ee | LE DROIT, OTTAWA,MARDI, LE 15MAI, 1925 7
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w SOUTH INDIAN venu dernièrement d'Ottawa. I! 3 Mlle Faubert. Mlle Proulx, insti-oncle, M, C. Desgroseillers. font part à leurs parezts et am.s Mme Camille . Charbonneau, inédite au Canada et dont l’au- }

RK J—— ramené avec lui sa nièce, Mlle Ma-, tutrice de Montpellier, ainsi qu’un Mlle Laurenza Maurice, institu-|de la naissance d'une petite fille, d'Ottawa, est en promenade cher, teur nous est inconnu. c'est un

9 mai, 1923. «deleine Guillaume. grand nombre d'autre joujies,trice a IKapuskas ng, était en vi- baptisée le: 10 mai, sous les noms|son père M. Jog. Séguin, pour que: drame rural soctal, qui ne man-

Dimanche le 6 courant après rmtan gens. , site chez des amis jeudi. de Marie Rollande, Cécile. Par-|ques jours. jQuera pas d’intéresser nos culti- .

Sie longue et cruelle maladie s'é- MONTPELLIER | een= M. Narcisse Desgrossillers, de |rain et marraine, M. et Mme Dimanche dern'er, M. et Mme vateurs. — CL YJ . Il
Péilgnait dans le Seigneur Mlle Jo- —— ; ! MOONBEAM Montréal. rendait visite à ses frè- Adélard Colle, Porteute: Mme E-|Jocéphat Ffricot, ainsi que M. et! La comédie ect intitulés “Le cas © suis meilleure

@iphine Giroux fille de feu Na- 10 mai, 1923. _- res. css jours dernisrs. douard Colle. - Mme Arthur Bricot, se rendirent!de M. Benoît”, vaudeville comi-| di -

ire Giroux. Son service eut lieu| M. et Mme Dorcino Laframboi- 11 mai 1923. _ Nos c'asses ont été fermées cet-| M. et Mme Gilbert Briauit ont|a veiller chez M. et YYme Corrigan que en un aête par Bla.n-des-Cor- et ifférente ~ i

1rd], le 8 courant, au milieu |#e, de Montpellier, ont le palsir de Décès: te semaine a cause d'une épidem'e|lo plais’r d'annoncer à leurs pa-j de Montébello. . |miers, auteur du ‘Homerd et de:|

un grand concours de parents |fêire part à leur parents et amit| Est décédé à 15hopital de Ka-|de rougeole. qui serait dans notre [vents et amis la naissance. d'unj M. David Préseault doit aller b| Plaideurs” joués par nos jeune:

         

 

   
    

d'amis. Mlle Giroux demeurait |de la naissance d'une Mlle, née le puskasng, Arthur Desgroselllers, village. Il est probable qu'elles garçon, baptisé -J]e 10 mai. sout| Montréal, pour affaires nrgentes gens en l'an 1918. |
ez son frère M. Jos. Giroux de 10 mai, baptisée Soulange. Par- à l'âge de 21 ans, après quelques ouvriront la semaine prochaine. |les noms de Joseph René, Ernest. Chose remarquable. Venez. M. Benoît prend sur lu :

tte paroisse. Elle laisse pour la rain M. Moïse Lefaivre, marraine jours de maladie. Il laisse son pa- Mlle Yvonne Lafontaine, de| Parrain et marraine, M. et Mme Cet aprés-mid’, nous avons eu|la charge de vous faire bien rire

-urer deux frères, deux neveux| Mlle Juliette Laframboise. Por- |ra et sa mère, M. et Mme Albert [Timmins, est en vis'te chez son Alex. -Campbell. - ‘une tempête de noize”. La neize| Venez. c'est pour une bonne oeu-,

le nièce et plusieurs cousins. teuse, Mme Louis Carrière. Desgroseillers, de Omo, six frères frère Philippe, pour deux sema; M. Willie - Brunet était à Otta- descendait par gros flocons sur le |vre: la reconstruction da notre é-. y

Un phénomène que plusieurs Mme Philippe Hotte a été très |et une soeur. 11 a été inhumé àjnes. . we, mercredi dernier. pour affa’.|sol humide, puis, aprés elle se, lire, et en même temps vous pas- è \

+ trouvé curieux est arrivé mar-|Malad® d’une pleurisie mais elle |nonnbecin, Nos sympathies à la| Mme F. Hefner, de Lexingtor, res importantes. changea en plule. La température serez une agréable et délicieuse mt a
| soir, le 8 courant: après un|revient peu a peu a la santé. famille. Il. est retournée chez elle après| M. Ernest Bricet nous a quit-|était plutôt froide. soirée. CR A ANS 3 |

u de tonnerre, pas très fort un| Dimanche dernier il ¥ a eu une De passage, une promenade d'un mois chez|tés pour un voyage de quelques Avis important. i eesas Ng” 7% b
up de tonnerre terrible éclata!grande velllée chez M. Alex La- M. J.-E. Gagnôn. de Montréal ‘son père, M. Adélard Guénette. jours à Montréal, Valleyifeld etc Ce n'est pas le ‘10 mai”, ma’r|L'HUILE BAISÉE Ball 40) 25

compagné d'un grand éclair. Le'noie, pour fêter le quarantième [était de passage ici pour affaires. eeveps = M. l'abbé René Bergeron est par ice sera le “20 mai’ que les jeunes Pittsburg, 15. -— Une autre ré
uit tut tellement grand que cha-| anniversaire de Madame Lanole.| Le R. P. Ed. Lemisus, d'@tta- LEFAIVRE. ONT. ti pour Rockland, rendre visite 2| gens de la paroisse donneront duction ds vingt-cinq cents le ba V . ¢ .
n croyait la foudre tombé tout|On remarqüait parmi les invités wa, était de passage au presbytère ces parents. leur magnifique séance. sous la|ril a été faite dans le prix des prin- alant bien} la boîte:
ès Mais jusqu’à présent l'on n'a| Les MM. Hotte, frères de Mada- | dimanche. 10 mat; 1993. Mlle Jeanne Bricot, institutr!-; haute direction de notre vicaire. ‘cipales variétés d’huile brute. a-t-il Ce

Ms conr*até d'accident. me Lanoie, acompagnés de Mlle Dimanche, Mlle Vital Brisson, Naissances. ce à St-Bernadin, était au milieu Le titre du drame est celui-ci été annoncé hier par les agances 22
M. le curé de Guillaume est re-V. Larocque, ainsi que lss MM. et de Hearst. rendait visite à son M. et Mme Dorilda Cadieux.d> sa famille aujourd'hu} “La Victoire de la Terre”. pièce d’achat.
 

 

  

  

   

 

 
 

 

Services à Thé de Porcelaine Homespun Tout Laine

de 42 Morceaux
Services à thé de semi-porcelaine an-

glaise d’Adderley, dans la disposition

   
  
   

  
  

 

  
   

  

  

     

  

 

  

  

    

   

  
   

 

   

  

   

   

       

  

 

   

   

 

   

  

   

  

   

 

  

    

  
   
  

  

  
  
  
  
   

 

  
      

   

“ Une autre consignation de Home-
spun Tout Laine vient d'arriver ct
nos clientes ont une autre occasion

  
15) bleue “Nankin” avec bordure ligne do-

!

rée. Chaque service a thé se compose de— EL 1 > J ’ £ , a red = este ot 4 de se procurer une longueur de Ju-

12 tasses, 12 soucoupes, 12 assiettes à thé \ mslMEE BUNNY ë - : Pau a CPU 2 pe ou de costume. 56 pouces de lar-
de 7 pcs, 1 assiette à gâteau de 10 pcs, 1 “RA VER a à YO J COURIR De es-aDâä 1X: Ot

; théidre (à couvercle), 1 crémier. Régu-

Soécisl, mrercroëi ce ea ee $13.95

Porcelaine — Au Troisième.

CL

Devx Pages d’Aubaines Suprémes pour Mercredi, le

geur. Très spécial, mercredi, 98
la verge ... ... 445 044 206 Cemps:          

L Tissus à Robes — Au 2ème.

dernier Jour
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  
    

  

    
 

     
 

 

 

 

  
        
  

 

 

Mobilier Chesterfield Recouvert de combinai- . ® °

ue à Morceaux … sons de Taupe Mohair. Mer- Robustes Planchesà La- 49
Recouvert de Mohair de credi, $250 00 ver-de Zinc. Spécial .. .. Cc e @ om INalSons

qualité haut $ chacun .. .. °
tor. Mercredi 225.00 Meubles — Au Troisième : Casseroles de Glacière 49ch eu7 ns ’ 0 de 15 pcs, Spéciat .. .. Athlétique pour Hommes

Cuvette de Toilette d’Agate

a; =

; Les Mères Appréci t Aubai I | )x: €s lvieres Apprecieront ces Aubaines C etez votre OUVEAU OIE C
7 N, Complets de Jeu de Jersey de f-

Lr Coton peur Garconnets -- = ° . . .

Ce dont ont besoin tous les d P M d P .

petits pour jouer.  Elégante e Irintemps, Mercredi, a ces Frix ..
confection de jersey de coton

J

- de qualité résistante. Modèle
;

boutonnant à l’épaule et cu- ; 0 a e ’

| Iottes fixées à la blouse. Vé- Ces Occasions devraient Vous Intéresser
ritables complets de jeu pour

_ > , ;

Lestout petits de 2 à 6 ans. Voici des complets pour hommes et jeunes gens, pour les

| mercredi .. .. -.. $1.59 hommes d’affaires et de profession, pour tous les hommes. Elé- 4 |

Gompets pouree gant Tweed, Worsted et Serge de qualité. Bleus, gris et toutes

Si vous désirez le bon user, les autres teintes. Chaque complet est une véritable aubaine.
voici le genre de complets
dont vous avez besoin. Tis-

’

sus de laine résistants et
;

d’une bonne confection. En Complets

modèles plaisant aux parents . ;

ainsi qu’aux garçonnets. Di-
n py

. verses teintes et dispositions. Vente de Peignes 2 Pantalons À

* Tailles pour Garconnets de 7 E I i

a 17 ans. Spécial, < |

mercredi .. .. .. $8.85 Spagno 8 en Vente a ~~ |

Complets Lavables pour VêtementspourEnfants 7 Un vaste assortiment compor- ne rw od ” Jai à très D A É

2 , tant d , | we anglais d'un très bon user, ete. Dans les ;

Gar onnets Bouffantesour Jerseyde Co- Pour fillettes de ? à 6 ans. cette LE très populaires teintes pâles, foncées et moyennes. Tailles 34 à 40 seu- “

a ç Tailles 2 à 8 ans. Coloris Faites de Voile blanc de ’ lement. Prix courant $35.00. Spécial, mercredi, $15.95 5
ving : chair seulement. choix, finies avec dentelle et Dans la série se trouvent d’at- ‘|

Divisés en 2 Lots 8¢ Vendant Rapidement Mercredi ... .. . fo 19c ruban, Coquets "81.05 trayants peignes éventails et or- ig

Couches de Caoutchouc pour spiendl - $ nements à pierreries pour les che- 5
6 sions. Mercredi ... . . ;

!
$1.19 et $1.49 Tailles ee et fortes. lons. : veux. Faits dans des teintes de Complets |

; , Dans les coloris de chair, na- Robes de Voile Blang port demi-ambre, cristal, gris, noir et .
|

Les tout petits ont besoin d’une quantité de turei et blanc. Fillettes blanc. Unis ou ciselés et effets à de Ch ° oil

ces Complets pour l’été. Et les mères profitent Mercredi . LL... 39c Tailles 6 à 14 ans. FaiN3 pierreries enchâssées, oix {
de cette offre spéciale pour s’en faire un ap- Nouveaux Rompers de Guin- de Voile blanc de choix fi-

i

provisionnement.  Elégants modèles Oliver gan pour Enfants nies avec dentelle va et en- Dans ce groupe vous trouvere:z en Vente a

Twist, Middy et à Ceinture. Tailles pour les Faits de Guingan quadrillé tre-deux. Echarpes de ruban. assurément le genre que vous |
tout petits de 2a 7 ans, mais pas toutes les tail- de choix avec attrayantes Prix courant, $5.75 désirez. 1 à tout ici à ti |

les dans les différentes séries. Extra spécial, combinaisons de Chambrai. Mercredi 222. $2.95 de la peli y ut lei partir Attrayants modèles pour jeunes gens. Modèles sobres pour |

~ mercredi $1 19 $1 49 Tailles 2 à 5 ans. 79 ï CC ela petite Barrette jusqu'aux hommes d’un certain âge. Nouvelles teintes de gris, lovat, :
Chacun ...…….. coy ooo e et XJ Mercredi ee. Cc Vétements pour Enfants peignes espagnols les. plus ri- sable et colori ; :

|! er ee. Au Deuxième . coloris assortis. Toutes les tailles. Prix courants jus- :
\\ 4 Attrayantes Robes Blanches . ches. Prix courants 15c à $25.00. qu’à $35.00. Mercredi ... ... 2.1 20e Lau aan à 50 :

+ Spécial pour la Vente de Mer- ns PUS ;

biliers Chesterfield ;
ne ensive de 0 1/» Prix Complets

e e .
;

pour le Dernier Jour de la Vente de Printemps || Petgnes — Au Rexdochaussée. de $40.00
. - . . ilier- J : . te NN 5 «

iseus venons de recevoir une’ autre grande consignation de Mobilierz Chesterfield. Nous avons, sans aucun dou ,

la plus grande montre de Mobiliers Chesterfield qui ait jamais été en montre à Ottawa. Ne manquez pas de venir voir En vente a ! |

ce splendide étalage. Tous de construction à ressorts Marshall garantis. ;

Mobilier Chesterfield Mobilier Chesterfield Sculement 4 Chesterfields Mobilier Chesterfield 7 N Serge Botany tout laine, teintes de gris moyen et foncé.

de à Morceaux de 8 Morceaux D Tapisserss.da qualité R ve cCud'attrayante Aubai Herringbone gris et Glen Urquhart, Tweed Ecossais, Worsted
; ; © ; ecouver : > :

Recouvert de Tapisserie Recouvert d’attrayant da- de premier choix, compre- combinaison de luohair. upaines en anglais de choix. Tous des complets tailleurs qui ne manque- E.

de haut ‘ton. mas argenté. $169 00 nant le dos extérieur du Spécial, 49 00 . > ront pas de vous plaire. Prix courants jusqu’à $40.00. Spé- hi

Mercredi .. Mercredi ... ° Chesterfield. Une véritable mercredi ..…. $2 2 Articles de Ménage cial, mercredi ... suv 2.0 400 500 400 440 +. ... $27.50 Li

: x aubaine pour écouler, mer- Mobilier Chesterfield : “Le F , ji
credi, $59 00 de 3 Morceaux 7 Le Foyer des Vêtements de Qualité i

chacun. ‘chectosfield Recouvert en attrayant Mettant en Vedeite l'Economie Le Magasin pour Hommes — Au Rez-de-chaussée. 1
de 8 Morceaux Mobair bleu. $250 00 d’Acheter chez Freiman ji!

NE Recouvert de velours an- pec. hercre .
3

A glais. $189 00 Mobilier Chesterfield Balals de Mais, 4 cor- 47

Mercredi .... ° de 3 Morceaux des. Spéeial ... .. .. .. Cc A
|

 

 

 

    

        

  

Blanc de 8 pintes. eo. , à}
° ° Spécial .. ou vt eae a. 19c Attrayantes combinaisons d’été bar- a}

arpeites Tapisserie-Bruxelles pede cor idesgos enmn 8des. Spécial .. .. .. .... 9 forcées à doubles ‘revers. Faites au fé
* 2° crouuetserré et dos élastique en coupe i

Une Splendide Aubai aheat 6e de 5 08€ ibe, d'une bonne ampleur. Tail. ÿne spiendide Audaine pds. Special ... .. .. .. appropriée, d’une bonne ampleur. Tail- i

Une série de huit dispositions et coloris en vogue. Nous eonsidérons cel- ‘ Paniers A linge de saule, sou- les 34 à 46. Régulier $1.25. Prix de LA

les-ci les plus grandes aubaines au Canada aujourd'hui. Les dispositions sont ache serrée. Forme ovale avec Vente, mercredi, b

des reproductions de Wiltons et d’Axminsters. De fil garanti tout laine, Le
titssu est extra serré et fin, assurant un bon user. Venez les voir si vous avez
besoin d’une bonne carpette à un prix d’aubaine.

Dimension 9 pds »
\ Régulier 830.00."Pour. pds. vies aes $24.95

“3 imensicn pds x 1014 pds.

dereauns$21.95
Régulier $27.00. Pour ... ....... $18.95

Dimension 9 pds x 7% pds. tt
t Régulisr 22.50. Rour ... ... ... ... $15.95
{ Carpettes —Au Deuxième.

poignées. 26 pcs. .
Spécial .. .. 11 2 $1.25

Echelle de Ménage de 4 pieds
avec porte-seau. 4 pds.
Spécial ...…. ...LL... :.$1.69

Poubelles à Epuivorties Galva-
nisées, 15 pes’Hp batitéur, avec
couvercle s’agräffént:-@ T-
Spécial... Lu JF. $1.69

Ustensiles de Cuisine — Au 3e.
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DU COMMISSAIRE FEDERA
DE INDUSTRIE LAITIERE
 

M. J. J. A. Ruddick, haut com-

_- missaire de l'industrie laitière au

PS
re 6

Canada, est de retour d’un voya-
ge d’abservation et d'études cn
Nouvelle-Zélande et en Australie

nos plus forts concurrents dans

l'industrie laitière sur les grands
marchés du monde. M. Ruddick

n'a pas encore publié de rapport
de son voyage, mais il a parlé
l'autre jour devant T'association
des marchands des produits de la
laiterie à Montréal. Non seule-
ment il n'a pas modifié sa maniè-
re de void à ce sujet, mais il ex-

prime ses vues et ses idées avec
plus de vigueur et de conviction
que jamais. Autrefois le Canada
occupait le premier rang .sur le
marché anglais pour la qualité
du fromage, nous ne, sommes
mafîntenant qu’au troisième rang,
dit M. Ruddick; nous avons per-

du du terrain non pas parce que
nous n’avons pas avancé. La Nou-
veile-Zélande et l'Australis ont
adopté des méthodes nouvelles,
âls ont fait mieux, ils font mieux
d'année en année et naturelle-
ment les produits de ces pays
sont en faveur auprés des con-
sommateurs anglais. - Non seule-
ment ces pays fabriquent de meil-
leurs produits que nous mais ils
savent les mettre sur le marché
de manière à attirer le client et
à aller au-devant de ses goûts.

M. Ruddick dit que les métho-

des que nous suivons au Canada
pour la fabrication, Ja classifica-
tion, l'empaquetage, la mise sur
le marché sont absolument hors
de date. Les producteurs ne sem-
blent pas comprendre la gravité
de la situation, car pour peu que
les choses continuent nous allons
encore perdre du terrain sur les

grands marchés.
L'industrie laitère. dit M. Rud-

dick, travers présentement, com-
me une foule d’autres industries
canadiennes, une période d'é-
preuve qui décidera de sa vie.
Cependant nous n’avons pas rai-
so de redouter le résultat de cet-
te épreuve pourvu que tous ceux
qui y prennent part comprennent

leur devoir.
Le succès ou la faillite da no-

tre industrie est basé entiére-
ment sur notre habileté à produ!-
re des beurres et fromages qui
répondent aux exigences de nos
clients importateurs ‘auzquels
nous exportons un fort pourcen-

tage de notre produit, non ssule-
ment parce que nous proav!:ons
plus que nous ne conuymMmmons—
otre production dépasse de beau-
coup notre consommation— mais
-—

 

   

 

Les Cuisines
“Clark” vous

aideront

par les jeunes.

Préparées au

E  

encore parce que nos beurres et
fromages peuvent êtra classifiés
parmi les marchandises qui nous

tranger les argents =indispensa-
bles au développement de notre

pays et à notre grandeur fulure
comme nâlion.

Pour arriver au but visé, ceux
qui se donnent à l'industrie lai-
tière. non seulement doivent pen-
ser, mais encore agir rapidement,
car nos produits. oll qu’ils soient

exportés, rencontrent une compé-
tition vive. .

Si nous #tudiions attentive-
ment les gxigences de nos clients
importateurs, si nous adoptions
un système national de classifi-
cation et de vente auquel nous

devrions ajouter une campagne
éducationnelie de classification
poursuivie conjointement par le
gouvernement fédéral et les gou-
verncments mMrovi:-&aiur, ‘fabri-
cants ou producteurs, nous n’au-
rions pas d= difficuités à sortir
victorieux de l'épreuve, du moins
nous torcerions .a Vainqueur a
établir un record. Pour y arriver,
il faut rappeler constamment à
lous les intéressés que notre suc-
cès fufur doit reposer sur notre
commerce d'exportation parce
que nous devons exporter notre
surplus et parce que ce surplus
doit donner satisfaction.

Devant ces avertissements de
M. Ruddick il semble que tous les

cuitivateurs devraient @3 donner
la main pour travailler sérieuse-
ment à l'amélioration de notre
industrie laitière; mais il semble
qu'en certains gquartieys on, nc
be s'attackgr à fatro obstacle
aux efforts que font les gouver-
nements pour aider notre indus-
trie. Si les cultivaleurs ne veu-
lent’ pas s'aider eux-mémes, s'iis
ne veulent pas suivre les avis que

leur donnent les spécialités mis
à leur disposition, il n’y a que

bien peu de chose à faire. Il fau-
dra cans doute attendre que les
choses“ ¢illent encore plus mal

| pour secoucr l'apathie des gens.

G. Deschamps.
rer

RAPPEL DE LA PROHIBITION
Québec, 15. — Les rontribuables

de laville de Lévis ont commencé
hier de voter sur le règlement =n
vus du ravpel de la prohibition.
On croit que le vote durera trois
ours, alors que les résu'tats en se-
ront annoncés. Le règlement pour
rappeler la prohibition a été con-
‘demné par le clergé dimanche der-
nier, ct on demanda aux gens de
voter en faveur Ju maintien de la
prohibition. 

rer reror — 

LARKS
Chaquefève est cuite à point. Ni dures ni
molles et délicieusement assaisonnées.
Les fèves au lard Clark aont nourrissantes, faciles à
digérer et sont également appréciées par les vieux et

Cannda par des Canadions.

n vente psrtout

W. CLARK, Limited, MONTREAL.
ETABLISSEMENTS A

Montréal, P.Q., St-Rémi, P.Q. et Harrow, Ont.
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permettent d’aller chercher a 1'é-|

—

Tous les éleveurs de porcs sa-
vent combien il est avantageux
de pouvoir donner aux jeunes
porcs du lait écremé, du lait de
beurre ou mème du petit lait.
Les Danois attribuent une valeur
considérable aux produits laitiers
dans l’èlzsvage des porcs. Trente
pour cent de la ration qu'ils don-
nent à leurs animaux se compo-
sant de lait écremé jusqu’à ce que
ces animaux aient atteint le
poids de quarante livres. La pro-
portion est ensuite réduite à me-
sure que le poids augmente. Il
n'y a pas de doute que grâce à
cet emploi généreux du lait, les
cultivateurs peuvent faire un bon
porc à bacon en moins de six
mois. ;
Au Canada beaucoup d’éle-

veurs n’ont pas de lait écremé à
leur disposition et ils sont obli-
gés de le remplacer par quelque
chose. Les fermes expérimentales
ont constaté que les déchets d'a-
battoir ou “Tankage’’ sont pour
ce'a un Droduit très utile. Dans
une série d'expérience où l’on

s'est servi de lait de beurre, de
lait écremé, de petit lait, de tan-
kage et d’eau on a trouvé que le
tankage ne provoquait pas uné
augmentation de poids tout à fait
aussi forte que lea autres ali-
ments, mais que cette augmenta-
tion revenait moins cher par cent
livres.

D’après le rapport de 1921 du
régisseur de la station expéri-
mentale de Lacombe, cette expé-
rience a porté sur quinze cochons
pour chacun de ces aliments. El-
le a duré cinquante-six jours. Le
grain donné pendant cette pério-
de se composait d'un mélange,
de petit son, d’orge et d'avoine.

  

 Les aliments étaient évalués à 10
cents les cent livres pour le petit

UN PRODUIT QUI REMPLACE
LE LAIT POUR LES PORCS

lait, 20 cents les cent livres pour
le lait écremé, 17 cents les cent
livres pour le lait de beurre et
2.37 les cent livres pour le tan-
kage.

L'augmentation de poids obte-
nue sur le lait de beurre a cok-
té $4.01 les cent livres; sur le
lait écrémé. $4.24; sur le petit
lait $3.68 et sur le tankage $3.-
62 les cent livres. Dans la méme
série, lorsque l'on employait de
l’eau, ca qui correspond à la pra-
tique suivie sur bien des fermes
où il n’y a pas de lait, 'augmen-
tation de poids faite par les
porcs a été lente et coûteuse car
les animaux nourris au tankag?
ont gagné 663 livres au coût de
$3.62 les cent livres, tandis que
les animaux nourris à l'eau n’ont
gagné que 493 livres au coût de
$4.19 les cent livres. On peut
donc en conclure que si l'on n’a
pas de £ous-produits laitiers il
peut être avantageux de se servir
de tankage dans la ration.
Le tankage ou ‘‘déchets d’abat-

toirs’’ qui est un sous-produit des
abattoirs modernes -et que l’on
peut se procurer chez les maga-
sins d'aliments ou Tes grands
grainetiers, peut être donné de
deux façons différuntes. On peut,
par exemple, le mettre dans une
bo'te ouverte dans la loge et
laisser les animaux se servir eux-
mêmes cn leur doniant en même
temps une ration satisfaisante dc
moulée sèche ou aqueuse. L'au-
tre système est de mélanger le
tankage avec la moulée et de le
donner, soit sec, soit sous forme
de buvée. Lorsque le tankage est
mélangé, on trouve qu’une bonne
proportion un peu plus forte qui
atteint, dans certains cas, jusqu’à
sept pour cent de la ration enti-
ère.
 

 

LAIT ENTIER OU LAIT ECREME
- LEURS SUCCEDANES POUR VEAUX
 

Il faut que Îles veaux soient
bien ‘partis’. —Les §>nférenci-
ers et écrivains agricoles ont tant
insisté sur ce point que certains
cultivateurs sz sont imaginés
qu'il était toujours avantageux de
‘partir’ leurs jeunes animaux le
mieux possible, quel qu’en soit le
coût. On nourrissait longtemps les
veaux au lait entier et les veauz
avaient si bonne apparence que
l'on décida que ce moyen était le
meilleur de tous, mais certains
expérimentateurs américains s’a-

perçurent qu’au bout d'une année
ou deux, ces veaux qui avaient été
si bien ‘‘partis” ne pouvaient être
distingués des autres, qui avaient
reçu un aliment bzaucoup moins
coûteux sous forme de lait écrémé,
accompagné de substances, pou-

remplacer la matière grasee qui a-
vait été extraite sous forme de
créme. 11 fut donc décidé- d’entre-

préndre une expéricnce sur ce
point à Cap Rouge, afin de jeter
quelque lumière sur la question,
spécialement au point de vue éco-
nomique. Le programme de cette
expérience était le suivant: trois
groupes de veaux ont été nourris
de façons différentes jusqu’à ce
Qu'ils eussent atteint l’âge de
vingt-quatre semaines; le premier
groupe recevait du lait entier, le
deuxième du lait écrémé et un mé-
lange préparé sur la ferme, compo-
sé da six parties d’avoine et une
partie et demie de graine de lin
par poids, le tout mélangé ensem-
ble; et le troisième de la moulée
a veau Royal Purple, un aliment
bien connu dans le commerce. Les
jeunes animaux recevaient en ou-
tre autant de foin de trèfle, de
rubatagas (choux de Siam) et de
blé d'Inde snsilé qu’ils pouvaient
en manger sans en laisser. Tous
les aliments liquides et solides ont
été pesés, livre par livre, et let

veaux ont été mis sur la bascule
à la naissance et toutes les quatre
semaines jusqu’à la vingt-quatriè-
me semaine.

Résultats. —Trente-huit veaux
étaient employés dans cette expé-
rience qui a été répétés tous les
ans de 1917 à 1920 inclusivement.
Si l’on calcule la nourriture aux
prix courants au commencement
de cette’ expérience savoir, lait en-
tier à $2., lait écrômé à 25 cents,
moulée à veau mélangée à la mai-

-|son et moulés commercia'e à veau
a $5. le cent livres, son à 340.
foin à $15., mais ensilé, et ruta-
bagas A $4. la tonne — nous
trouvons que l’élevage de ces
Terux, jusqu’à l’âge de vingt-qua-
‘r3 semaines, a coûté $49.57 pour
shaque animal nourri au Jait enti-
ar, $17.46 par tête pour ceux qui
recevaient de la moulée de ferme 
 

recevaient de la moulée Royal
Purple. Le poids moyen des trois
groupes était respectivement de
293, 266 et 276 livres a vingt-
quatre semaines.

Recomniandation. —Le lait en-
tier est absolument hors de cause,
pour la simple raison qu’il coûte
trop cher. On peut le donner pen-
dant une périodg de trois a cing
semalnes, puis 12 remplacer gra-
duellement par du lait écrémé et
des succédanés de la matiére gras-
se, en deux ou trois semaines au
plus. La moulée de ferme a donné
à peu près les mêmes résultats
que la moulée Royal Purple. lors-
que les deux étaient évaluées au
même prix. Que les laitiers se ren-
seignent donc sur les prix de
chaques espèce de mou'ée livrée
sur la ferme, prète à être donnée

à leurs animaux. et qu’il achètent
celle qui coûte le moins cher par
cent livres. Ils constateront sans
doute que la nouvelle mou'ée
qu'ils font eux-mêmes sur la fer-
me revient presque toujours moins
cher et donne plus de vrofit.

Gus.-A. Langelier.

DAS LA TOURMENTE
Voilà la provinces d’'Ontario

plongée dans la tourmente électo-
rale: le gouvernement Drury vient
de dissoudre la Législature. Dans
cette circonstance, que les cultiva-
teurs invisagent la situation froi-
dement en A patriotes convaincus,
les partis politiques sont bien peu
de choses, ce sont les principes sur
lesquels s'appuyent ces partis qui
comptent.

L’opportunisme politique a fait
bien du mal a notre peuple, choi-
sissons donc pour nous représen-
ter à la Législature des hommes
absolument sérieux, d’une sincéri-
té éprouvée, des hommes qui sa-
vent mettra l'intérêt général a-
vant leurs intéréts privés.
On a bien crié contre la législa-

tion de classe, Mais cela depuis
seulement que les cultivateurs op-
primés par l’autocratie politique
ont plus courageusament relevé la
téte et: reclamé leur part de soleil.
Que les cultivateurs ne se lais-
cent pas influencer par ces cris in-
téressés. qu’ils se souviennent au
temps des élections plus que . ja-
mais, qu’ils ce souviennent que
s'ils ne ‘voient eux-mêmes à leurs
intérêts, personne n’y verra pour
eux. = .

D'autres que des cultivateurs
peuvent prendre l'intérêt des cul-
tivateurs mais il faut que ces au-
tres soient absolument éprouvés,
il faut qu'ils aient donné des preu-
ves de leurs aptitudes, de leur
bonne volonté et surtout de leur
sincérité. '

 

 ot $17.76 par téte pour ceux aui
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On trouve encore en trop grand

La durée germinative varie
beaucoup selon les différentes

plantes que l'on cultive; elle va-
rie pour la même graine. Il y a
pour chaque plante .une variation
dont il faut tenir compte mais ce-
la veut dire qu’il est imprudent
de semer une graine quand elle

est vieillie et qu'elle ne donnera
probablement qua des plants tar-
difs et faibles.

Afin que personne ne se trom-
pe en essayant de mettre cn ter-

re des grains trop vieilles, nous
allons donne: un tableau permet-
vaut de juger de leur faculté ger-
minative. Il est un résumé de ce-
lui que l’on peut voir dans le
Bu:letin 44. “La Culturs Pota-
gère’ par MM. Lavoie et Pe-
traz, et publié par le Minitère
profincial de l'Agriculture Les
chiffres qui suivent les noms re-
présentent la durse germinative
des graines de ces plantes en an-
nées.
Asperge 5-7 Haricot (fève) 5-6
Aubergine 6-8 Laitue 4-5
Betteraves 4-5 Melons 4-5
Maïs sucré 2-4 Navet 4-6
Carotte 4-5 Oignon 2-4
Céleri 6-8 Panais 1-2

       
 

    
     

 

LA VITALITE DES GRAINES
DU JARDIN POTAGER

         
Cerfeuil 2-4 Persil 3-5
Chicorée 6-8 Piment 4-6
Chou-fleur 5-6 Poireau 2-4
Chou-navet 3-4 Poirée 6-8
Chourave 3-4 Pois 2-4
Concombre 4-5 Potiron 4-5
Courges 5-8 Radis 5-
Cresson 5-8 Salsifils 2-4
Epinard 4-5 Tomates 4-5

Cette liste n’est pas complète,
nous n’y avons nommé que les
graines de légumes les plus con-
nus. Il est certain que les graines

peuvent conserver leur faculté
germinative pendant un temps
beaucoup plus long que celui que
nous leur donnons ici, mais le ta-
bleau nous indique qu’aprés un
certain temps, il est imprudent
de s’y fier sous prétexte qu’elles
étaient bonnes l'année précéden-
te ou même avant.

Ce sont les graines de légumi-
neuses, comme celles des pois,
des fèves qui semblent vivre le
plus longtemps. La graine de ta-
bac conserve sa faculté germina-
tive pendant une dizaine d'an-

nées.
+ OMER CARON,

Botaniste.
 

 

LES ESSAIS COMPARATIFS DE
VARIETES DE POMMES DE TERRE
 

La ferme expérimentale de Nap
pan, N.-E. a cultive côte à côte
vingt-sept variétés plus ou moins
communes de pommes de terre,
pour connaître leur productivité.
La terre avait été bien engraissée
et bien préparée. La semence a été
coupée de la même façon pour tou-
tes les variétés et la recolte a été
entièrement protégée contre le
mildiou et contre la bête à pata-
tes pendant toute la saison de vé-
gétation. Les résutats basés, sur
les räsultats moyens des deux
parcelles pour chaque variété, ac-
cusent les écarts suivants dans la
quantité de la récolte marchande
352 boisseaux 21 livres pour la
British Queen à 126 boiseaux 9
livres pour la Beauté de Barn-
house,

Voici quelle a été la récolte
marchande donnée par les six meil
leures variétés: British Queen,
352 boisseaux 21 livres; Davies
Warrior, 353 boisseaux 48 livres.
Beauté de Hebron 352 boisseaux
21 livres: Pionnier 310 boisseaux
18 livres; Rouge du Dakota, 343
boisseaux 49 livres; Montagne
Verte 307 boisseaux 24 livres.

Voici par contre quelles ont été
les variétés les moins producti-

seaux .9 livres; Great Scott

168 bo'sseaux 12 livres; Mills
Pride 165 boisseaux 18 livres:
Majestic, 178 boisseaux 21 livres
Edzell Blue, 172 boisseaux 33 li-
vres par acre.

La production moyenne par a-
cre enregistrée pendant les cinq
sa.sons précédentes, a été la sui-
vante: British Queen. 413  bois-
seaux; Arran Chief 383 boisseaux
Rochester Rose 347 boisseaux;
Montagne Verte 340 boisseaux;
EE

teurs des esclaves de l'esprit de
parti ou des égoïstes qui ne voient
que leurs intérêts personnels, des
uns et des autres il faut se gar-
der, se sont des êtres dangereux
qui peuvent trahir les meilleures
causes et perdre Yveurs propres
frères.

G. D.
——— ‘

LE FERMIER, MECANICIEN.
Les connaissances mécaniques

sont toujours appréciable s pour
un fermier. Mais en ces dernières
années, l’augmentation considéra-
ble des machines compliquées re-
quiert encore beaucoup plus d'ha-
bileté qu’auparavant. Les lHeuses
à grain et à blé a Inde, les épan-
deurs d’engrais, les planteurs
patates, les moteurs à gaz, et tou-
te machine. nouvelle et dispendi-
cuse, exigent une grande connais-
sance mécanique si on veut les u-
tiliser efficacement. Il ns s’agit
pas de conduire de beaux chevaux
attelés à une’ belle machine.
négligence ou l'inexpérience peu-
vent occasionner des pertes équi-
valentes à un mois de salaire. A
l'occasion. un fermier peut comp-
ter sur les connaissances mécani-
ques d'un employé. mais 11 doit
lui-même être présent, instruire
ses hommes et les prévenir contre
la négligence. Il y a encore quel-
qués cultures où la machine n'est
point employéz, mais elle tend de
plus en plus à remplacer la main- nombre, même ches les cultiva- j’oeuvre dans tous les domaines.

de

 
|

Factor 336  boisseaux, Rawling
Kidney 3528 Boisseaux, Irish Cob-
-bler 3 boisseaux Carman No, 1.
292 boisseaux; Wee McGregor,
265 boisseaux. En ces trois der-
niéres saisons la Davies Warrior a
dépassé la British Queen avec une
production totale moyenne de 484
poisseaux. D’aprés les observation:
et notes prises. il semble que les
Davies Warrior, British Queen et
Arran Chief, toutes variétés d’ori-
gine anglaise conv.ennent admira

blement pour les conditions loca-
les de sol et de climat, Elles se
sont également montrées plus ré-
sistantes au mildiou que les Mon-
tagne Verte ou Irish Cobbler. La
Arran Chief est une variété tar-
dive, mais dont la qualité est sans
égale.

 N————

L'USAGE DU ROULEAU
On considère que le rouleau est

l'instrument qui permet de donner
la dernière touche. II y aurait
grand danger cependant à {ou-
jours l’employer dans ce but, C'est
même après les semailles que le
roulage a généralement le moins
d'utilité. Sans doute, dans certai-
nes conditions, il peut être bon de
rouler après les semailles mais
le rouleau doit servir avant tout

*

ves, Beauté Barnhouse, 126 bois-|4 priparer la terre aux semailles.
152 {C'est là sa principale valeur. Il

boisseaux 15 livres; Irish Cobbler |24, beaucoup a are sur om,l’em-
[ploi du rouleau pour préparer un

La

relevé de gazon à une récolte de
grain ou de maïs. C'est dans cette
circonstance que cet instrument
est le plus utile pour le cultiva-
teur. Dans certains sols, par exem
ple les terres noires ou les tour-
bes, il convient souvent de rouler
une ou deux fois ou plus après a-
voir semé plus spécialement, si la
terre doit être ensemencés de
graine d'herbe ou de trèfle en  
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levure. Laissez trem
modérément chaud.
versez le liquide. 
fournée.

Ecrivez

ram

ROYAL
YEAST
CAKES

Produit Canadien

La Levure “Royal” voit sa popularité grandir chaque
four comme restauratrice de la santé.
et non un médicament. Elle
peuvent faire défaut au régime d'alimentation.

"’ est éminemmentbienfaisante lorsque l'organisme
semble épuisé. La Levure ‘’Royal’’ abonde en vitamines:
c’est la source la plus riche qui soit connue, et,
par l'organisme, elle a la propriété d’agir comme agent

Pains de
mandent par leur pureté et par leur qualités nutritives.
Cette levure est la plus pure. la plus efficace et la plus
économique qui soit en vente.

Deux a quatre Pains de Levure “Royal”, pris chaque
jour. accompliront des merveilles. 1
réparer en une seule fois la quantité nécessaire pour les

ins de la journée, dansla proportion d’un verre d'eau
tiède et d'une cuillerée à thé de sucre pour chaque pain de

r toute la nuit dans un endroit
matin, remuez commeil faut et

Mettez-le dans la glacière ou dans tout
autre endroit frais. et buvez à intervalles voulus. durant la

r avoir la brochurette:

  

\ C’est un aliment -
fournit les vitamines qui

La Levure
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evure ‘’Royal” se recom-

On peut facilement
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“De l'influence de

la Levure “Royal” sur la Santé”. elle sera envoyée grat-
uitnent à l'adresse indiquée

EWGILLETT COMPANYLIMITED
WINNIPEG. TORONTO, CANADA. MONTREAL.
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MODIFICATIONS DU
SERVICE DES TRAINS

En vigueur avec le changement
général de l’heure, dimanche, le 13
mai, le service des trains du. Paci-
fique Canadien quittant Ottawa se-
fa comme suit:—

Ottawa-Montréal (Ligne Courte)
5.20 a. m., 6.00 a. m. 8.55 a.

m., 3.35 p. m., tous les jours et
6.55 p. m., tous les jours excepté
dimanche.

Le train rapide du midi ‘‘Trans-
Canada Limited” pour Montréal fe-
ra son premier voyage, jeudi, le 24
mai, circulant tous les jours et
comportant des voyageurs de wa-
gon salon seulement entre Ottawa
et Montréal, quittant Ottawa à 11.-
05 a. m.

Ottawa-Montréal (Rive Nord)
7.45 a. m., tous les jours excep-

té dimanche, 8.00 a. m., dimanche
seulement et 4.55 a. m,, tous les
jours.
Ottawa-Toronto, Hamilton,
9.40 a. m., tous les jours excep-

té dimanche via Peterboro, 10.15.
a.m. tous les jours via la Rive des
Lacs, 12.30 p.m. tous les jours ex-
cepté dimanche via la Rive des
Lacs et 10.15 p.m. tous les jours
via Peterboro avec wagon-lits di-
rect jusqu’à Toronlo (rue Yonge)
et Hamilton tous les jours excepté
samedi. Le train de nuit aura aus-
si un wagon-lits d'Ottawe à To-
ronto (Union), circulant via Bel-
leville.

Ottawa-Soo-Vancouver
11.40 “Soo” tous les jours et

1.35 a.m. “Impérial” tous les jours
pour Vancouver. ‘‘’Trans-Canada
Limited’, train rapide, pour Van-
couver effectuant le premier voya-
ge dimanche, le 20 mai, quittant
Ottawa a 8.10 p.m., circulant tous
les jours.
Ottawa-Pembroke-Chalk River
8.00 a.m. (Chalk River) tous les

jours excepté dimanche pour Pem-
broke et directement a Chalk River,
les mardis, jeudis et samedis.

4.00 p.m. (Pembroke) tous les
jours excepté dimanche.

Ottawa-Brockville
9:40 a.m., tous les jours excepté

dimanche et 4.30 p.m. tous les
jour:.

 

Ottawa-Prescott
10.15 a.m., tous les jours et 6.00
 

 

même temps que l'on sème le
grain.
Ne roulez jamais après les se-

mailles si la surface du champ est
tant soit peu humide. Laissez tou-
jours sécher pendant quelques
jours avant d'y passer le rouleau
Le roulage fait de cette manière,
quelques jours ou même deux ou
trois semaines après la levée du
grain, brise la croûte, forme une
couche meuble et aide à conserver
l’'humidté.
Sur les sols légers et secs, le

roulage fait après les semailles
est une opération essentielle; elle
provoque la pousse rapide du
grain et des graines d'herbes.
Dans ce cas, cependant. il est en-
core bon de rouler une deuxième
fois après le levé du grain. On
affermit ainsi le so! et l'on brise
la croûte.

 

p.m., tous les jours excepté diman
-che.

Ottawa-Waltham ;
7.25 a.m., tous les jours except

samedi et dimanche, 8.45 a.m., di
manche seulement, 1.00 p.m. sa
(medi seulement et 5.00 p.m. tou
les jours excepté samedi et diman
che.

Ottawa-Kazubazua-Maniwaki

§.10 a.m. (Maniwaki) tous le
jours, 12.10 p.m. (Kazubazua) sa
medi seulement, 3.35 p.m. (Man)
waki) tous les jours excepté ®
manche, 4.20 p.m. (Kazubazua
tous les jours excepté samedi e
dimanche.
NOTE: Tous les trains du Pac‘

fique circulent d'après l’heure s
laire de l'Est.

J. A. McGILL,
Agent Général,

SERVICE D’ETE
DELA GATINEA!

À partir de dimanche, le 13 ma
le service du Pacifique Canadie
dans la subdivision de Maniwal
sera comme suit:
No 531, 8.10 a.m. tous les jou:

pour Maniwaki.
No 539, 12.10 p.m., samedi Get

lement pour Kazubazua.
No 535, 3 35 p.m., tous les jou:

excepté dimanche pour Maniwak
No 537, 4.20 p.m., tous les jou:

excepté samedi et dimanche pou
Kazubazua.
Retour:
No 532. Départ de Kazubaeu-

à 5.15 a.m., tous les jours excep:

 

dimanche, arrivée a Ottawa a 7.4}
a.m.
No 534. Départ de Maniwaki

6.00 a.m. tous les jours excep!
dimanche, arrivée à Ottawa à 10.C
a.m. :
Lo E__
No 536. Départ de Manievak:

.25 p.m., tous les jours excepté à
manche, arrivée à O:tawa a b.¢
p.m. ;
No 538. Départ de Maniwaki.

6.00 p.m.. dimanche, arrivée à O
tawa a 10.00 p.m. *
Le jour de la Fête Victoria, !

24 mai, le No 536 sera suppri
et un train spécial sera mis en ci
culation quittant Maniwaki à 6.(
pm, cireulant suivant l'horaire
train du dimanche No 538 et effe
tuant tous les arrêts.
Tous les trains du Pacifique Cj

nadien circulent d'après l'heure &
laire de IN:t. i

J. A, McGILL,
Agent semer

rt

DES REVENUS INESPERES
Paris, 15. — Les revenus dépq

sent considérablement toute atte!
te, dans les finances nationales.
cours d'avril, environ deux mil
ards de francs sont allés a | wc?
quier, dont 1.550.000,000 provi

nent de la taxe indirecte. Le rew
nu de la taxe indirecte surpas:
les estimations budgétatres ¢
179,000,000 de francs et les ch‘
fres de l'an dernier de 169,06.
000 Depuis janvicr. les rerett

ont surpassé les estimations 
423,000.000 de trancs et le re
nn de l'an dernier pour la périoË
rarreenondante de 606#u0.000.
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FUMEZ LE TABAC DE QUALITE

 

"LaVente surpasse celle de
- Toute autre marque en Canada”
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# Vue du capital futur.
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LES MEDECING VOU-
LAIENTL'OPERATION

Mme Quillonraconteraconte comment
le Composé Végétal de Ly-

dia E. Pinkham lui a
; évité l’opération.

Muskegon, Mich—“Après avoir
té traitée pendant 8 ou 9 ans par

livers médecins,
sans aucun soula-

   

    

 

vais entendu par-
ler du Composé
Végétal de Lydia
E. Pinkham et vu
ses réclames dans

Bil llles différents jour-
as aSe M Inaux. Je résolus

de voir"quels effets il aurait sur
noi, et avant d’avoir fini la qua-
rième bouteille,. j'étais beaucoup
mieux, la faiblesse et les douleurs
raves que je ressentais dans les
ôtés disparurent. Je suis aujour-
’hui beaucoup plus forte, je fais

imori, oùvrage, et de plus, je travail-
e dans une manufacture. Je prends
ncore le Composé Végétal et le
ouange à l'occasion.” — Mme Nel-
ie Quillon, 17 rue Morris, Muske-

gon, Mich.
. Les femmes devraient observer
tes symptômes qui sont un avertis-
tement, tels que douleurs au bas-
ventre et faiblesse, car ils indiquent
Quelque maladie féminine, et un em- ;
ploi persistant et fidèle du Compo-
sé Végétal de Lydia E. Pinkham
manque rarement son bon effet.

- No 9

. me, en gardant mon rang social.

} En

thé la terre, détrempée
Aplui fine et y
pendant toute la nuit.

  
    
   

 

    
    

    
   

 

 

CHUTES L’ESTURGEON
9 ‘mai, 1923.

Le 9, tempête de neige en rè-
Ble. Les habits- jégers et les mous-
tiquaires avaient triste mine, On

‘avait si bien joui des premiere
“beaux jours que maintes ménagèé-
‘res s’étäient hâtées de serrer, à
l'épreuve des mites, le linge d’hi-
ver. Le régultat sera Jes rhume:

et des chemins boueux.
La ville a fait la pose des boi-

.les-alarmes. Parions que ecrtai-

nes personnes ont hâte de voir
comment ‘ca va mercher ce feu
là”, car le camion-automobile
portant boyaux et extincteurs chi-

m'ques est prêt à faire son ouvra

‘ge.
-. Mlle Mar'e Berthe Laflèche est

:  @llée en visite
+" =

a Montréal.|.Les a-
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STEINWAY

= ORDER ‘
BRAMBACH
LINDSAY

dide choix.

. *

Condi. ..s Avantageuses
; “de Paiements

 

. cs
“189 Sparks St, Ottawa

“18%,
Rue Sparks

OTTAWA

mis de fon frère, M. Edouard de
l’écofe d'Art Dentaire de l'Univer-
sité Laval. se réjouissent du nou-
vead grade obtenu par lui.

et Mme Alphonse Nadeau

sont de retour -de leur voyage. Ils

ont visité leurs parents et amis de

Toronto, Montréal, Québec, Lévit

Ottawa et North Bay. Ils fureni

absents durant un mois et demi.

A. M. et Mme Oscar Mayer, un

fils, né la semaine dernière.

M. Delphis Fijion s'est fait dé-

chirer et casser le nez àson ouvra

ge, ot M, Laplante s'eat -fait frac-

turer un doigt.

11 - nous fait plaisir de lire let

annonces bilingues concernant le

collection des vidanges, le permit

de construction sur certaines rue: et la fermeture des magasins les
jours de fête. On nous reconnaît
à notre langage!

11 y avait réunion des contri-
buables de l’école séparée mard
soir, à l’école. St-Joseph pour déci-
der de l'ouverture d'un. cinquiè-
me éours, Espérons du succès.

M. Casavant, à l'hôpital de Sud-
bury, depuis sept mois, doit reve-
nir la semaine: prochaine.

M. Félix MacMurray, de Noël-
ville, était dans nos parages lundi

dernier. :
Un grand nombre de personne:

allaient à Sudbury lundi dernier
assister à une séance donnée. au
collège du Sacré-Coeutr.” On nous
dit que tous sont ençhantés de
teur voyage. —-
Vendredi soir, àla salle parois-

siale, la Société °~ d’Horticeculture
donnait une soirée de vues ani
mées concernant le développement
des plantes, etc. Ce fut trés ins-

tructif.
L'exercice du mois de. Marie ?

lieu tous les soirs a 1% heures
Les Enfants de Marie’ font ‘Tes
frais du chant. ’

Nos petits marchent au.
chisme.
lieu bientôt.

Le 24 mai sera grand jour’

fête pour les citoyens de

I'Esturgeon (et des: paroisses. en-

vironnantes, car nous ies invitons

de grand coeur). Le cercle du Sa-

de

tronage de Mgr l'Ecuyer, a orga-
nisé une “ Journée: de Dollard”.
Dans l’avant-midi, il y aura grand
messe solennelle où le R.P. Carriè
re, recteur, du collège du Sacré
Coeur, prenoncera l'allocution: de
circonstance. Une grande parade
aura lieu à laquelle prendront
part les enfants de la paroisse.
Dans l'après-midi fête champèêtte 
 

Les Pianos Suprème-

ÆINTZMAN & CO.

Il.n'y-a absolument pas de piauos

pour se comparer avec ce splen-

courses, sauts, jeux divers cd nos

  

55 =,
“Rue Principale,

HULL .

caté-

La lére communion aura

Chutes |

cré Coeur, sous le bienveillant pa-

sr ocme ~—a

athlètes, jeunes et vieux,‘pourront
faire montre de leurs capacités.
Le soir enfin, séance dramatique
et musicale, au programme

Gaspé et ‘“Uh Mariage au télépho- :
ne”, deux .pièées dont _il est dit

ra les prix-aux vaing rs dee
concoursde l'aprés-midi. A part
cela, .chant, ‘musique, tout enfin
ce qu'il faut pourfaire passer aux
assistants une soirée instyuctive
et intéressante, Nous souhaitons
du succës aux. acteurs et prganisa-
teurs. Nous en reparlerons.”

'EMBRUN
. :aamai, 1923.

Baptésie + oe 3074
M, et “Mme Albert Patenaude

font part a leurs parents et amis
de là naissance d'un fil§, baptisé
le 24 avril, sous les noms de Jo-
seph, Aurele, Alda.
marraine, M. et Mme Albert Gri-
gnon, cousin et. cousine de J’en-
fant. Porteuse Mme Salomon

 

Le 5 eut lieu le service funè-
bre de Mme Célina Lachapelle, é-
pouse de Théphile Lachapelle
63 ans, Depuis au delà de 4 ans.
Mme Lathapelle souffrait de l'es-
tomae. Elie laisse une nièce, Mme
Jaspard, de Montréal, qui assistaiti

beaucoup” de bien. On‘ydistribue-!f

Parrain et,

prison.lante…. - = | .

  
  

     

    
   

  
    

“Let "4".

Anciens-‘Canadjens” de- P.-H.- de}-4ÿ

  

splendide

ire:rit,” is -dépi
; toys les aires.

ries. faisant disparal
hémorroïdes. aux funérailles, les enfants de son

mari, Mary, Mme Pierre Gagné,|de South Indian, Mme J.-A. Car.’
rière (Albertine) de Casselman |
Corinne, Mme E. Benoit, d'Em-.
brun, Mlles Rose,
de South Indian; MM.
Moïse, Adrien d’Embrun,
de Détroit. Les porteurs
UM Adrien. Elzéar,
saphat'Lachapelle, Pierre
et Eximer’ Benoit. M. St Pierre|
mi de M. Lachapelle, chantre dcLord City, fit les frais du chantLe service fut chanté par un Pere

Elzéar-

Moïse et Jo-

Capucin, M. l’abbé E. Thériault.…curé de South IndiAs lan était au]
M. le curé Forget touchai tl'orgue. A la famille en deuil noscordiales sympathies

. Mme Louis Brisson, Sr qui res-tait depuis quelques années che:M. Louis Brisson, Jr, de Cassel-
man est revenue chez sa fille, Mme
J.-A. Hébert, afin d'être plus près
‘du médecin; elle est dangereuse-
ment malade.

M. ' Antonio Bordeau, a vendu
sa ferme de Cambridge à M. Wil-
frid Bourdeau ce dernier ayant
veridu sa ferme à son frère Omer
de Malone, M. A. Bordeau est al-
lé faire une tournée dans le nord
ontarien.

 

Cléophas | |; 25)
étaient | PEERY

by

bd
Clara et Alice, | fy

HÉMORROIDES2

|. | Prompterment. ‘Chassées
“Je soùffris, ‘plusieurs années

, ‘durant d'hémartoïdes sèches,”

mondepourse -comparer- a
guéridseur

Depuis, que le Zam-Buk me gué-

demmyent -que

le . Zam-Buk. hephaux., IL. calme
ment Ja douleur brülante ct
les parties enflées et enflamumées sont gué-

tre graduellement Jem

Le Zam-Buk est tout aussi

ena £gui: n'y a ‘tien.Tu“ maintenañt-d “cé.

herbeux-je-Ne=-—Tames 5:—Woodsworih,
Winnipez-centre, se dit en sympa- , éclairées.

nth aves |

Redi
us: vraiott

; Jours des hé-

-morrordes y-sofént mis au fait.

démangeante:

empoi-
etc.

+aux néc

ChasseJa_DguleurComme
Par Magie! -

Les mots sont impniseants à décrire |

comme il faut le soulagement qu'apporte

bon pour eczéma, jambes endolories, affee

tions. du cuir chevelu, blessures

sonnées, brûlures, échaudures.

boîte. en tou -les vhs

50¢ la

  

168 articles defirké. ci =

Canc devraient être assurés par
(a) la réduction subtantielle et

‘ Immédiate, du ta if,. surtout pant.
tés 4 oA vie -et auxg

 

   

'"(a) la 7a
impôt suf “1g revenu de façon à

   

 

dit:Mme W.Hughes, de la, rug orter davis sûr-Tes revenus

: Hochelaga,Muntréal, “Voilà RE gagpisde_

= que’ fesoutthis “avant de taire (IAD) Nipet Totten:

usagé du: Zam:Buk. Je nn des taxes se etÆutresqu”

!m…lLe-chet .tvavailligté._.."TF

 

ments expire

esressources À

plus intelligemment. Notre systè-
‘mdéconomique ~deit- subir un re-
maniement complet. Le gôuverne-
(ment, avec sa stabilité économique.

prompte- | pratique la politique ‘connue comme

“nationale”, mais il néglige de con- |
plection. c’est le},sidérer 1

il. Lasbrotection( gerait: excellen-
té él tolddes droits perçus -aTlaient
dans le trésor, mais_les.porjection-
nistes qui sont les mianufacturiers ÿ4 | eripochent les" profits,

74 | D'après le buféatr dus'statistiques
? ‘nos ressources en voie de dévelop-'

re de la Nature

 

 

David Bélisle
sion.

Miles
dins, de Renfrew,

l'Ascension chez
donaïs Therrien.

CHRONIQUE

« suite

visite chez ses parents,

Melle ‘Thérèse Therrien,

tutrice est venue passer la féte de

son ‘père,

était

M A

 

“ PARLEMENTAIRE
la: page 3

M. Alfred Bélislede- Masham, é-

tait en visite chez son frère,
1e jour

,M.
de l'Ascen-|

Blunche Hélène Desjar-
. Ont.” en

lg -13 maj.
insti-

 

ment; et da plus
—pr ee LE -

LUSKVILLE
= —ee

10 maj 1923.
Nous avons le regret d’'annon-

peer la mort de Mme Antoine Le-
, brun,

i di ‘soir d'une paralysie du cerveau
Mme Lebrun, née Delvina Maltai:

| était: âgée de 46 ans et 7 mois; el-
| le laisse, outre son mari, un
adoptif Albert Lebrun. Ses funé-
railles ont eu lieu mercredi, au mi
lieu d’un grand nombre de pa-

 
tants: ‘sa soeur, Mme Henri Gé-
tard dé Grand’Mère. M. Jos. Mal-
tais, aussi de Grand’Mère et M
François Maltais, de Montréal, se:
frèrés, M. et Mme Arthur Beau-
doin, P. Martineau, dé Masham

MM. Arthur Beaudoin, Alfred
signan,

Caffrey,
neau.-
M. et Mme Delphis Perrier sont

prtis. depuis quelques temps pour
‘aller voir leur fils.  M. Eugène
Perrier, . à Uno Park. .
Mi --Azilda -Beaupré, d’Aylmer.

qui ait en. visite chez M. David
Bélisle, a été appelé chez elle le 8

Lu-
Frangols Malta's, M. Mc-
H. Perrier et P. Marti- 

par la mort de sa mére, Mme Vve|
| F. Beaupré, décédée subitement.
‘Elle ‘était la soeur de Mmes Da:
vid Bélisle et Alfred Lamirande.
M. et Mme Alfred Lamirande

Mme - David Bélisie, Mlles Simone
| Bélisle et Blanche Bélisle, MM. A-
| lex., Armand et Philias sont allés
à Aylmer, pour assister aux funé-
| railles de Mme Beaupré.

décédée subitement same- :

fils |

rents et d’amis. Parmi les assis-|

ses neveux. Les porteurs étaient| BY
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te prétention favorable à la’ protec-
tion devrait -être publiquement sou-

mise à un comité spécial du parle-

Colombie anglaise,
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pement “et Tes machines’ qui servent

"Nos Productionss
[5 milliards.

‘élèvent à environ

— enfant, est de’ $490:11.

bda? #11" enlève une taxe
bons et en place: une sur

commere
sur. les bon
les ‘raisins.
Notre défaut‘‘national est de tou-

jours penser ‘d’abord a notre clo-
cher. Nous oublions trop que nous

que nous avons ‘des’ responsabili-
tés internationales. ‘
M. John Pritcharä, progresgiste
Le député de Wellington-nord se’

plaint du fait que les agriculteurs,
ne possèdent aucun “contrôle sur
leurs marchés:
il, est ‘de protéger lez producteurs,
les agriculteurs. et nous pôurrons

ensuite ‘construite les villes”
MM. Stock, libéral, de Skeena,

‘et Bancroft,
progressiste de Selkirk, adressant
Laussi le parole et M. ‘D. Raymond,
libéral de Brantford, ajourne le dé-| &
bat a onze heures. ’

 

voureuse avec de véritables cltronss
Les enfants raffolent de cette .eaw. pure de. Vichy. Le goût- eu est i

Be}:

kim et Mextension de

© administrées:

M à compléter, cette oeuvre, représen-
à tent “une ‘somnie ‘de: $17,215,68%|

| La dette totale de
chaque individu; honîme, femmeou

Qu'est-ce
lque lé. gouvernement nous ‘offre

formonspartie d'un grand tout et |gor

“Ma politique, dit:|

ANNO)}
+

 

 

 

  

CES CLASSIFIÉESk
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MAISONS, | $25* et,ASridigsser
: 10-1

7BLhe

PETITE MAISON,”pe -
Sludrossed00 Rose, 
  a‘30Rose.

TERRE“807 arpents;+“Bfackbnrn:a, Geor--
espetal. Baie No-1 Bladen. _

; = pws IT11P

 

127] en’ bonnes conditions.

 

109-174

GAMIONFORD ‘et. char passager Chevrolet
E. Lajole, Cyrville.

Has 0 - 111-118

 

 

 

.àCation.Lon iadie Ce- _ A VENDRE UN DEMANDE
. + as jon; Lm m begpa æ

3 itænn ‘a+ * Cacsdobetkei" tpuriste en BONNE CUISINIERE, bons gages. B'a-esaigpid : Sint aie5 BONN  Adition.” S'adréser 247 Ri-| dresser 23 Murray. 311-113
+ OP JA BR 2nai te LU - 3000 . 110-115
“4 {oFSmSe HH é-seomm ii EOITAMEERSRPENSERSEar ; Jie FILLE dc salle. Bons gages, Osgoode Ho-
avecley”Ftafi Un Tête PRETKRTAAataHe OGHB fubber- tire) À vendre..$85. F.{ ‘tel, coin Beszerer at Nicolas. 111-113

nfsdans la conventionar] Fiprren a StLeurent. - Hull. Sh SITEUne bonne fille conturibre. dans
rese 911; et de plus =. "FLAT--convenableFour> 1emere - - les habits d'hommes (coats). S'adres-

; "iles pertes de“revenu,-sil Rereau. BL, Pringipate,Hu] ry TSCETTE d'abeitles  italiennes, ser 99 Wellington, Hull. 111
a exlg à qui pourralent .résmlterh"we,%Seas 203 Nicolas. _. + IE Frs pour ouvrage général. 325 Daly.= Ye, 1a toni des droits dè-dota:MAISON Youer. Sadreseer 5 quePles- BOIS de doutes Joñgueurs, $2.50. le voyage ’ ‘110-113

-£ne, devrai être compengéep par: Bis Wadphtyille.an - 4: 334 R 1805. 1234 
JEUNE HOMME pour apprendre à con-

duire et à réparer les automobiles. S'a-
dresser 2586 Dalhousie. Ottawa Automo-
bile School. 07-112
 

 

DIVERS—Ameublements | de maison, bon
‘matclié, glacière. lampe de salon, vais-

selles, arrosoir pour jardin, vêtements. S’a-
| drggser 231 Water. 111-118
 

 

 

 

 

BEHVANSHS DEMANDESS
 

FILLE your ouvrage général. S'adresser
262 Laurier-Est, entre 8 et 8 hres p.m.

 

110-112

SERVANTE, bonpes références. B'adres-
ser 102 Wurtemburg. 11-113
 

SERVANTE générale avec .références. Rid.
5397 ou 232 Laurier-Est, Ottawa, 111-113
 

 

 

| “Villa Notre Repos”
Wendover, Ont. Tel: Bell 13
Romise à neuf sur plan moderne.—

Personnel stylé et courtois.
La route d'automobile est prête—une

course idéale pour fin de semaine à 30

NR ce soir, -+ Bien portant domain)
L'EXCES DE BILE ET LA MIGRAINE
demandent une pastille NR (un apériulf
végétal) pour tontfier et :fortifler les or-
genes digestifs et éliminacoires. Elleÿ  aiguise l'appétit, soulage It constipation.

À Achetez-en 1uh ’R. boite de 250 En unrohns,plus
chez votre Ry

Fragments du vieux hloo
| NR JUNIORS . Petites NR

Le tiers de la doso régulièré. Faites avec
des mêmes ingrédients, pralinées ensuite,
Pour les enfants et adultes, 

—ou plutôt de l'eau -mousseuwse; de Viehy.. partäméset rendus plus sa-.

délicieux et elle agit en même temps comme purgatif, éliminant du sys-

organes digestifs.
.Tenez-vous en -

Vichy, France.

29-831

a

Agent Général pour le Canada

J - 41, rue Clarence, Ottawa

«tbe toutes les impuretés qui peuvent le contaminer
et réglant d’une façon normalele fonctionneiment des:

-bonne condition; débarrassez-veus
| de. cette sensation -de lourdeur et d’insouciance,--em
prenant chaque matin la LIMONADE Purgative: de
Vichy. C’est del’eau pure, salutaire et mousseuse de

Chez votre pharmacien. . PE fer

J. ALFRED OUIMET
4

St-Paul Est, Montréal : Main 0358

PROVOST & ALLARD
“Distributeurs pour Ottawa

milles d’ Ottawa. i |

PROPRISTE &vendre à 16 Leduc.

 

Tél: Rideau 2,

EMPLACEMENTau centre du village, un
“dedCHAMBRES. non- meublées, chantée.let 4 tracteur, moulange, charrue. coupe blé-

$15 par mois. 185 PFAn d'inde, vente à bonnés. conditions. Bon
-115 Commerce pour le grain, pour la moulée.

és,gare =PENSION S’adresser l'abbé J. A. Luflamme, Sars.
$ ny field. Lo 109-111

2 SHANBRES, pour. homme. S'udreser HARMONIUM de chupelle-XKstey de $73
Sh. 1923 110-117 caisse dé‘-poyer. Conditions $10 comp-
= rar tr LtPimd =mem| ERATE, 2x mois. Une excellente aubai-

ne. Vi ndsay mited, 189 Tue
VILLEGIATURE Sparks. 110-115

 

cause mala-
Demers,
110-114

PHONOGRAPHE—345 Phonographe et Ca-
binet comprenunt 12 moreesux. Condi-

tions $8 comptant, $4 .par mois. O, W.
Lindsay Limited, f89 rue Sparks. 110-115

PIANO New Scale Willinms Baby-Grand.
valant $1,200 pour $900. M. Carrière

& Cie. 61 Principalo. Hull. 110-112

PIANO bon marché.
_ehères, Hull.

HOTEL C. P. BR. Montebello,
die grave. S' adrésser ‘a;

propriétaire. -— ©

S’adresser 10 Ver-
110-112

PIANO Hetntzman & co.
gé, presque neuf. -$550.

comptant, $12 par mais.
Limited, 189 rue Sparks.

PIANO—$285 achètent
“Karn!’ conditions -de premier ordre,

splendide” tonalité, bonne valeur. Condi.
tions $20" comptant, $8 par mois. C, W.

‘16gèrement usa-
Conditions 835
C. W. Lindsay

110-115

un piano droit

 

Lindsay Limited, 180 rue Sparks. 110-115

9POELE A GAZ 4 feux, 2 fourneaux. S'a-
dresser +49 King: Edward. Bid. 3003-W.

iJ 111-113

Hull.
S'adresser

110-135
Près dolls Tue Principale.

16 Leduc, Hull,

SERIN importé. ‘Pure Roller,
58 Coureelette. Sh. 996.

TROIS LOTS 38 pds x 309' profondeur.
aussi show-case. Rid. 4052-W. 111-114

—

S'adresser
111-113
 

 

 

  

DESAULNIERS

 

5 mai ,1923.

M. et Mme Damien Tanguay,
font part à leurs parents et amis
de la naissance d’une fille, bapti-

sée sous les noms de Marie, Eva,

| Simone. Farrain et mararine, M.

‘let Mme Stanislas Larcher.

 
 

SERVANTE. S'odresser T3 Blvd St-Jo-
seph, Wrightville, Hull. 111-113

SEBVANTE—BONNE D'ENFANT, inuti-
le de sé présenter sans références. 849

Stewart. 110-112
000000440418

SERVANTE* générale immédiatement. Bons
gages. S'’aüresser 15 Collége. 110-113

BONNE SERVANTE sachant l'anglais, ou-
vrage léger, bons gages. S'adresser 431

 

Gilmour. 110 113

SERVANTE. S'adresser 13 Kent, Hull.
140-113
 

SERVANTE générale.
gevin, Hull,

SERVANTE immédiatement.
10344 Dollard, Hull.

PFLOMBI NK

ENTREPRENEUR - PLOMBIER, chauffage,
prix spéciaux aux communautés religieu-

ses. Louis Gendron, 101 Du Pont, Hull.
Sh. 2215, 100-125

S'adresser 49 Lan-
110-112

S’adresser
110-112
 

 

 

PROFÉSSEUR

PROFESSEUR—Espagnol,
çaise, latin, sciences

Bonnes couditions. J. H
Sussex. R. 5048-F.,

AUTUMOBILE

COURS EN MECANIQUE d'automobiles,
éleétricité et conduite d'autos. Detroit

Motors, 426 Gladstone. 106-111

PERRUQUIERS

TRESSES faites avec peignures de che-
veux, $2. Perruques sur demandé. Ecri-

re ou s'adresser F. Chevalièr, 13 Kent.
Hull, 108-133

 

littérature fran-
et philoxophie.

. Lefebvre, 165
04-121
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“PERDU

CHIENNE—La personne qui a entraîné
une pctite chienne jaune, répondant au

nom de ‘'Boster’’ a été vue et est priée
de la retourner ou informer d’ici à 24
heures pour s’éviter des‘ frais, M. Emile

 

 

 

 

i v 2» - ; , 11Villeneuve, 150 Notre-Dame, Hull 1

AVIS

AVIS—A partir de cette date, 15 mai
1923, je ne serai responsable d'aucune
detta contractée par ma femme en mon

 

 

nom. 8igné: Alexandre Charron, PteGer
ti .
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ment et où acheter.

589, Rue Sussex, Ottawa 

TOITURE
U  - - De Grandes Réclames Sont Faites par les. .… :. |:

Manufacturiers et Vendeurs de 'Toitures

Mais |
En achetant de la Toiture il vous faut voir et comparer pour *

vous rendre compte de sa qualité. -
Nos vingt-cinq années d’expérience nous ont fait savoir com-

Par conséquent, nous sommes en mesure
d'offrir au public ce qu'il y a de mieux pour l’argent.

NOUS SOMMES LES SEULS DEPOSITAIRES
Pour la Planche Murale Combinaison de Bird, qui se présente en

attrayants modèles, à panneaux, peinturés ou teinfËs.

The Ottawa Fireproof Supply Company
Fournitures pour Entrepreneurs en Constructions.

Vendeirs de Clment, Tuyaux d’Egout, Matériel a PlAtrage,
Brique, Chaux de Roc, Chaux. Hydratée, Poix, Goudron, Gravier,
Toiture Métallique, Platonds, Murs.

Téléphone: R. 1505  Pa
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280,“AVE. LAURIER EST       
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Docteur ALBERT CHARLEBOIS
Alimentation et Maladies des Enfants Exclusivement

Consultations: 2 A 4 p.m.
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TEL: RIDEAU 302
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FEUILLETON DU "DROIT"

 

-

Mais. :
une ombre passa...
 

 PAR EDMOND COZ |-  
 

  
  

     

“—J’aï entendu dire dans le
rain qu’il y avait de gentils pe-
its appartements pas chers du
côté de Beaugrenelle. Je ‘ pour-
fais faire tant de choses moi-mé-

Je pense comme toi, chère ma-
Man, tout travail ennoblit. Mes

-Mabitudes..ne seraient pas chang-
gées…. transposées seulement, et
hvec la certitude d’une améliora-
tion de revenu, nous. je ferais
tout de suite des économies en

Elle avait corrigé sa phrase,
rougissant un peu, nous... c'é-

talt aller. bien vite. L'équilibre
tioval, un instant ébranlé, se ré-
ab issait dans. son esprit.
. . .

Le dimanche suivant, “un "radi-
pux soleil de juin avait & demi sé-

par la
vénétrante tombée

Dang.un chemin étroit que bor- 
aient deux ruisseaux fleurant la
menthe,
t les peupliers, Marc Bluze a-

ombragés nar les saulescelies de la seconde. Sa jeunesse,

 7
vançait lentement, à côté “dè Gi-
sèle.…- .

Plus lentement encore, . pour
ne pas les rejoindre, * Vaudoyne
marchait près de Mme Daurroy,
—Nous composons donc le ro-

man de votre fille, dit-il. Je vou-
drais que ce fat la meilleure -de
vos oeuvres. +

Et il allaient ainsi, . devisant,
aimantés vers le même but.

Le coeur vraiment neuf de
Marc Bluze s'ouvrait tout large à
l’intensité de la vie, comme. sa
poitrine se dilatait . à l’air très
pur. : ’
Après avoir quitté le collège,

où la discipline était maintenue
avec une sage intelligence de Ja
mentalité de chacun, son horizon
s'était soudain rétréci; des égo-
Îsmes décevants, , de mesquines
trahisons lui avaient Jui avaiént
enlevé, avec ses illusions, la tou-
te petite fortune sur laquelle ses
dépenses avaient êté prélevées. Il
avait. souffert davantage de ‘la

disparition des premières que de

beauté, -5 ‘était repliée, à demi tlo->

“- |re -et . retombe

se, tel le pétale - d'une fleur’ qui | 7
ne. sent-ni.la -chaleur ni la. lumiè-

dans le: mouve-
ment contraire à son épanouisse-
ment. a
Au cours. de. son service

taire, ses classes achevées, on
l’envoya à la brigade comme
scribe; It ne prit guère contact a-
vec le petit soldat qui, en s’atta-
chant à plus fort que lui, déve-
loppe chez ce plus fort un noble
sentiment de protection.

La, bonté, naturelle de son”

*

da!

milt-

ractère se ‘sondensa au. lieu © de
s'épandre... .

Lätimidité, la défiance, la
crainte de la vie l’étreignirent.
Vaudoyne «comprit cette mentali-
té et aida"Bitiÿe à-reprendre son
aplompet à ‘fener la lutte quoti-
dientie, avea-“une sollicitude - qui
manifestait le fond excellent -
ché sous une Æurface de rugueuse
ironie.
Une sympathie était venue: à

Marcpour Mme Danrroy au ira-
vers de lenr rapports littéraires;
elle sifhouettait, pour lui, la for-|
me maternelle - --qui manquait:
sa vie. Cette impression latente,
un peu mystique, lui avait inspi-'
ré vis-à-vis de Gisèle, aussitôt
qu'elle s'était nommée, uns -atti-
tude aisée de courtoisie respectu-
euse qui‘avait disposé la jeune
fille en na faveur.

Jusqu’ici, Marc suffisait à’ sa
tâche, sans’ jamais aller au delà.
Plus de .conscience que de feu
sacré littéraire, plus de tact que:
d’élant Aujourd’hui, toute son â-
me se dilatait dans un désir
“mieux faire’.

Tournant la tête par un ‘mou
vement imperceptible, il obser-
vait, néanmoniis, lataille svelte,

élégante de Gisèle, =Tedressée
comma pour tenter de s'égaler à

 

  qui eût voulu se développer en la haute stature de son compa-

‘parlà.‘mere, .
‘me éMmanant
sraient en lui sans troubler

Fl’entouraiens.-

 

—" mas goe——
 :E

i

Lacrainte “(dau‘fair un cliché
et’ non sir Ha’ personnelle expe-
rienñcel” de, ‘Féternel féminin”
le médiocre ’eéontentement du
‘“moindre’’ -fonñdaient. dans le.
-eceur du jeune ‘ homme ‘sous.le”
beau soleil de la mature - et sous
celui d’une première impression
d'amour ef se ,résolvaient, comme
dans un creuset,
saines ambitions .,
foi. chrétietine. TL
..La ,conifiatite .Tui était inspirée}

la. grâce et le char-
“de ‘la fille.

âme, marchait…

en l'or pur -des
. Téglées,par la

péné-
son;

sur le chemin]
de us “mate 4 n'osait
franchir -encore:Ja Jimite

-pas-
du -do-

maine des idées:pourentrer dans}
le. demaine : du’ sentiment. - .
: avoir: ‘lu

a- tres de Vaudoyme:
: - Gisèle;: après

tre chose.
un peu déçue;

les &pi-|.
-attendait au-

~Elle ‘fut tout d’abord
~ mais elle comprit:

vite :quelle :distamee - séparait ‘les,
flirts puérils : dex -johvenceaux qui

de:-l'attitude
homme: qui, -stant;
aux- diffienltéds: v:de-

tée: que ‘les: nrûts->

:manifestait * =

! voulait édifier. “SOT Avenir.

d'un
déjà heurté.
‘l'existence,

ins-
.se

encore
qu'à feur première rencontre, c’é-
tait’ parce gh’il = l'associait A ‘tous
ses projets, 4 tous sesespoirs, eti*
un ‘parfum de délicatesse montait
vers elle: de ces ftèrés- et respec]
tueuses timidités: <<wd

:de =: ce and2.82. .

" Les” vépres sonngient.
.

‘Le : tin"
tement des clochészen s'égrenant
évoquait wn écho ‘dams ‘les ruin
majestueusém ent “écroulées d'une
féodalité en état de barbarie. et
que les siècles avaient achevé de
détruire.

Ella:
saisit dans les: inténations la por

n’exprimaient4
pas; set pressentit, ‘avec : son -
tinct ‘defemme, queszi Marc

plug: :discret-

1

dont. le “gunport..‘représente

nesses,al'amour ‘purl’

hsait la. grace...

FOPc7
   

“C’étaiît l'instant- glas.
où tärillon? :
‘Ude” anxiété “masse : soudain

‘Aâñs l'âme‘ de ces êtres qui ap-
portäient,ai: milieu, des . choses
mortes, l’anpet à la vie, à la -jeu-

“décisif,

te 2! Les 07 pe Tee

Von piltér ‘de ‘gaiche, à l'entrée
de: \'sglfse.Saint-Elmÿede Rutrer,|
estaccot un |, vaste. bénitier -- de
granit,. l’époque. médiévale,

Une:
tête de. démon sortant : de la co-
duille. d’up.. mionstruéux . escargot.
Marc se ténait* à côté, . ‘et, le re-
gard. fixé sur. l'autél, cdôhtemplait
le -nuage. léger des vapeurs blan-

-petits-thurifétaires,. se .conden-
galent - en..nuagé … vague... sur-le|

{fond-très-sombre.du:choeur. -
a Le: nuage -prit- forme peu. à peu,
en conservant- le flou qui..en fai-

Jde feu.àd’un long
vole transparent, -
TedAE Wy Lote er ce. . bof we

-- Les. - aridités, les-“solements ont
leurfinMareBluze--sentit Xune
expansion:- de rJoie - débarderde
|son >eveur--agrandi. 1! -caut- pleine-
ment % la réalité: du: rêve...

‘wie SE 0720 02 feel HEA TEE Cy ÉTÉ 0

--—-Ges --messteurs: ne -peuvent
plussartiter à temps. pour ;pren-

+

tar- pas, maman:-qu'il‘serait aim
ble de leur offrir une tassè” :de
thés tae 8

- Gteèle avait;“dros‘natureltement;
pronontésla:: phrase,.- :quasi- sacre
mentelles indiquée -par ¥auddyne.
2 e-Daurroy :la tradudsit, avec
dans:18: voix une:. légère: brisure
d'émotion, aux.deux hommes qui
s'étaient rangés à lItécart; évitant
dE sexfatres - voirAls sMhclinérint
‘et £a suieirent ‘dé ‘Aoir:- Ils‘ franchi-
rent le seuil de la vieille maison,
en silence, pénétrés de la solenni- té d’un acte. mais, aussitôt en-

ches. Qui, s'élevant. au-dessus des |:

Lan =.

dre:te‘traiusde 4 :h; 30; Ne pénsess-

|veny.lui-même, s’écria:
. -——Votre demeure,Madame!

vue en songe!

. {sure de .la _porte-fenétre, il Consi-
dérait le parterre. .À la française,
les plates-bandes . diapréés
fleurs,. encadrées , par .. les
‘hauts, laissant entrevoir, au delà,
le eoin pittoresque. ..
1 —Vingt-quatre heures

ici: vous donnerafent peut-être la
nostalgie des-: bureaux de la, Pres-
se Läbre!---ProngneaGisèle’, en sou-
-riant. +
—Vous- ‘doutez

Mademoiselle?.
<—Non, Monsieur, Te -donte seu-

lementde- votre vocation champé-
tre... - …-
—Je la- pratique ‘pendant deux

Mois par ans! si-fuctice! .
-+—Qui,-  pendant- :deux -

5 dé.‘ma sincérité,

longs
| mois? ‘prononga Mare-

—Ils n’ont pas- plus- . de-‘trente
jours; sauf un! men:eker Bluze!
Glest votre paresse-qui-vous les
fait:trouver:si longs, -parce que

\vous avez alors a tenir une rame
danschaque main,:et.à mener, à
vousseul, la bargue.que nous con-
d'uisons: ensembles-: si“gen
‘Le camp d'oeil dirigé -vers les

Jeunes: gens: sergblaitdirez ‘ ‘Au
point ‘où-:vous en’ êtes, je -ne force
plus’ ma mature-et je me donne la
satisfactionsde- déegéher das traits
=Hne pebteront pas!'l:g:q-
=> RienTruttémes tantHasuscepti
patité ‘quede bonheur! Mare, dont
l'épiderméc était rÆort-csensible, rit
franchement, d'an: rire sup :peu gra-
ve, parce «qh’inbabitue!! Surlequel
fusa 1a gatetéd de(Gisèdes2561
:—Oh4} rebrit :Vandoyne. :« J'exds
gère peut-être. Je quitte Paris,
‘le vais à l’hôtél ou chez des amis,
et ne reste longtemps aulle part. 

tré dans lé ‘salon, ‘Vaudoyne, rede-

le
vieux Parisien que je fuis, enfermé
entre quatre murs, .l’a , déjà. entre-

Et, droit, au miliet*de l’embra-

de
buis

“passées |

tiquier-té la rue Saint-Denis
possède un jardin, n'eût-il, ce jar-
din, que six metres sur cing, un
jardin qui l'initie aux pures satis-
factions d’être pour quelque cho-
se dans le constant - miracle de la
nature, l'auxiliaire du printemps
en étant lui-même à l’automne de
la vie!… Jeter la graine en terre,
voir pousser le germeqûi grandit
sous la pluie et le soleil, guetter
la plante en croissance, la fleur
qui fructifie!
fois avec des passions d’enfant
pour un jouet (jamais obtenu) et
qui, autour de ce désir, s’est créé
toute une existence : imaginaire!
J’admire les plantes toutes ve-
nues. Si j'assistais à leur progres-
sion!'…ce serait l’extase! Les écri-
vains que je fréquente ne connais-
sent guère ‘l’autre homme” et s’é-
tonneralent, s’ils le surprenaient
sur le quai ‘de la Mégisserie devant
des paquets ‘de graines à images
coloriées, des bulbes de jacinthes,
des rhizomes de muguet et des
bottelées de thym... et songeant,
très triste, que tout cela n’est pas
pour lui.
—Virgile doublé d'Horace!-
Parfaitement, mon petit

mi!...
—Vous pourriez habiter, pen-

dant'l’été au moins, une villa dans
les environsde-Paris!.
—Non,. Madame, parce que mon

aversion:«des moyens de transport
dépasse encore mon désir d’attein-
dre le ‘Bat;-et -cet aveu est la con-
damnation de mon fâcheux carac-
tère! -Paur retrouver ma ‘‘maison
des champs”, il- me faudrait péné-
trer dans le métro à l’heüre où ce
monstre”fégorge de Paristens et
les comprime dans ses flancs trop
étroits.SEniever d'assaut. et sans
douceur, une place dans un com-
partiment de chemin de fer. ou
plutôt la moitié d'une

a- piace...

Je désire cela par-|-

 
 

—— Te

J'ignore les joies du moindre bou-prendre en groppe une foule da
quibraves gens involontairement ecou-

pables de raréfier ma légitime part
‘d'air surchauffé. :

pds €
—Mais. plus tard?..: en a

—Y aura-t-il pour moi un ‘plus :
tard?" Je ne suis point lé dagé qui
songs à la retraite... J'ai mis un
doigt dans l’engrenage il y a tren- |
te-cinq ans, et tout le corps z a)
passé. à
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-——Une tasse de thé, Monsieur,
voulez-vous venir vous asseoir?

Gisèle, en quelques
avait ajouté la grâce et l’élégance :,
u service de Zéphirine.. Penchéo:
au dehors, elle avait, en quelques}
coups ‘de ciseau, détaché de leurs)
tiges des roses grimpantes, Incar-;
nat, omettant avec intention

séen entre les soucoupes,

lir des roses! Vos roses!

—Vous me trouvériez ridicule
8s] je vous offrais d'emporter uns .;
gerbe?

—Je vous trouverals.. exquise! ;
Un regard doucement ironique ‘

filtra vers Bluze.

—Seulement je- me’ trouverais,
moi, ridicule de les secepter et de -

leurs péta- :
Les roses s’entr’ouvrent pour. }

s'ef- %

semer, sur ma route,
les...
sourire à la jeunesse, elles

feuiilent dans Un éclat de
railleur, en face de l’âge mûr!

Une rougeur avait
soudain le front des jeunes gens,
Mme Daurroy vint à leur aide.

rire

—Quelle botanique ‘eymboliste?
chère Ma1—Décadente' plutôt,

dame.

(à suivre)

—tarfrm—=2—t=aaees |

secondes,|

les
fleurs blanches, et les avait dispo-"" }

Ay

—Etes-vous. heureuse de cueil
souptra ‘

Vaudoyne, plus sincère qu’envieux. :

empourpré :
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Ottawa-Est tiendra une con-
vention indépendante —
On réclame l'autonomie
en faveur des électeurs
de la Basse-Ville. M. Pi-
nard reste sur les rangs.

LA CHARTE
—ep 100

La convention de l’associa-
tion libérale de l'Est d'Ottawa
aura lieu à la salle Ste-Anne
vendredi prochain à huit heu-
res du soir. Cette décision a
été prise unanimement par
l'assemblée générale de las-
sociation qui a été tenue hier
soir à la salle Ste-Anne. La
convention est ouverte à tous
les libéraux de la basse-ville
qui sont invités à y aller faire
le choix de leur candidat pour
la prochaine élection provincia-
le.
Tous les orateurs de la soi-

rée ont été unanimes à récla-
mer l'autonomie et à inviter
l'assemblée à appuyer la sug-
gestion du comité exécutif qui -
s'est déclaré en faveur d'une
convention en faveur d’une
convention indépendante de
l'association de Kéforme.
A cette réunion M. Aurélien Bé-

l-nger, premier président de l'as-
sociation qui demeure maintenant
cans le comté de Russell. a donna
+2 démission puisqu'il cesse d'être
é'ecteur d'Ottawa-Est. Il dit ce-
rendant que l'association peut

compter entièrement sur son con-
«ours dans toutes les luttes qu'elle

l.vrera. L'assemblée vote ses re-
i1rerciements à M. Bélanger pour
‘: concours qu'il a donné jusqu'ici

l'association qui accepte avec re-

:ret sa démission. 11 devient ce-
yendant vice-président hongraire.

LE Dr LAFRAMBOIS
Le Dr J.-M. Laframboise, vice-

I résident de l'association a été
siommé président pro-tempore pour
succéder a M. Bélanger. 11 prési-
‘lait l'assemblée d’hier soir. Les
orateurs de la soirée furent MM.
rireenberg, Whelan, le député Pi-
nard, Jean Genest, et M. Raoul
Mercier. Tous approuvèrent entiè-
rement la suggestion du comité cxé-
cutif. .
M. E. D’Anjou, député fédéral de

Rimouski a aussi porté la parole.
11 se dit en faveur de l’autonomie
partout où ce principe peut s'appli-

quer. C'est à la condition d’être
vraiment des démocrates que nous
æesterons des libéraux, dit-il.

M. D’Anjou offre son concours au
candidat qui sera choisi par la con-
vention d'Ottawa-Est. 11 fait 1'é-
loge de M. Pinard qu'il a suivi avec
attention à la Législature de To-
ronto,

M. PINARD
Le députs-Pliardnie de nouveau.

d’une façon catégorique qu'il a
l'intention de se retirer de la lut-
te. II reste sur les rangs et de-
mandera aux électeurs de son com-
té un renouvellement de mandat.

LA CHARTE
L'association libérale d'Ottawa-

Est a reçu aujourd’hui sa charte of-
ficielle qui la constitue en associa-
ti~n libérala.

rsre,men

NESASTREUX INCENDIE
CE MIDI A BUCKINGHAM

—— --—

Buckingham, 15. (Du corres-
pondant du “Droit’”’.)—Un ine
cendie d'’urigine inconue a dé-
truit, ce matin vers onze heu-
res, la deuxième écurie de M.
Alex. McLaren.
Le feu s'est déclaré dans

une grange ct s'est propagé
rapidement aux bâtiments
avoisinants. Une grande quan-
tité d’avoine, de foin et de
fourrage a été perdue. Les
flammes ont été maitrisées
vers midi. On ne peut encore
estimer le montant des per-
tes qui sont considérables.

—
 

 

15.Toronto,
atmosphérique qui s'étendait dans
le sud-ouest se dirige aujourd’hui

—- La dépression

rapidement vers le nord-est. Il
pleut dans Ontario et il fait beau
dans Québec et dans les provinces
maritimes, ‘ °° Coe

PRONOSTICS
Vents de l'est et pluie.

vents du sud-est
beau.

Demain
partiéllement

TEMPERATURE
Maximum hjer . . . . , . . . 62
Minimum durant la nuit . . . 40
A huit heures ce matin 52
. À huit heures ce matin: Prince
Rupert, 58; Victoria, 50; Kam-
loops, 48; Calgary, 30; Edmonton,
24; Winnipeg, 34; Saut Ste-Marie,
46; Toronto, 48; Kingston, 54;
Montréal, 54; Québec, 50; St-Jean,
N. B., Halifax, 58; St-Jean, T. N.,
42; Détroit, 60; New York, 48,

2 ,
 

      
    
 

Séance de Vues Animées
. CESOIR £7 DEMAIN SOR

LES 15 ET 16 MAI

À la Salle Notre-Dame (Monursnt Nat.)
Admission: 10 et 15 sous.

 

 

LA JOURNEE DE HUIT HEURES DEMANDEE
AU BUREAU DE CONCILIATION CE MATIM

Les séances sont reprises au
sujet du différend entre

ways. L'union n’est pas
obligatoire.

ni,ftson

DIFFICULTES

 

Le Bureau de Conciliation nom-
mé pour étudier la difficulté en-
tre la compagnie des tramways et

ses employés, a repris ca matin ses
séances sous la présidence de M.
Costello. Le fait saillant de la sê-
ance fut le plaldover du représen-
tant des ouvriers pour une journé:
de huit heures. Au commencement
de la séance, M. Burpee expliqua
que la compagnie et ses employés

en étaient venus à une entente sur
nresque tous les points, à l’excep-
tion de la journée diàz huit heures
et des gages. Les taux actuels sont
au maximum de 48 sous, et les em-
plcyés demandent une, augmenta-
tion de 25 pour cent soit 60 sous.
M. Jennings dit. quiz les hommes
voulaient terminer leur journée
dans une période de dix heures
consécutives, tandis qu'actuelle-
ment la journée s’étend sur une
périodiz de 14 heures. =,

Le président du Bureau, M,

Costello demanda s'il n'y a pas
moyen d'améliorer cette situation.
Le major Burpee répondit au nom

de la compagnie, qu’il. était très
difficile d'y apporter des change-
mints; cette longue période est dur

au service malntenu aprés minuit.

La compagnie n’est pas très an-

xieuse de maintenir son service

entre minuit et une heure. mais

blic.
L'UNION PAS OBLIGATOIRE
M. Costello — Qu'’avez-veus dé-

cidé au sujet de l'union?
M. Jennings — Comme la Com-

pagnie a promis de ne pas faire

aucune discrimination, les employés

ont abandonné leur demande que

s'enrôler dans l'union. La compa-

gnie d'ailleurs traite toujours avec

les directeurs de l'union.

QUELQUES DIFFICULTES

M. Jennings présente le cas des

employés. TI rappelle qui: l'an der-

nier plusieurs recommandations

furent faites par le président du

bureau de conciliation, mais elles

ne furent pas toutes mises fide-

1-ment en exécution. {L’entente

actuelle n'est pas conforme aux

recommandations du bureau. Il dit

que la décision du bureau fut ren-

due le 4 mai et ce n'est que le 11

septembri: que le contrat fut signé;

il y avait beaucoup d'animosité

entre les parties contractantes et

ce n'est qu'après un anpel au mi-

nistre du Travail qua la difficulté

fut réglée.
La période de la journée d'ou-

vrage n'a pas ét& réduite, quoiqu'il

soit possible d’améliorer cettr s!l-

tuation, sans nuire au bon fonc-

tionnement du système.
CONTRE LA SANTE

M: Jennings déclare que la jour-

né: de huit heures est reconnue

dans la .plupart des pays civilisés;

on l'a reconnue dans le traité de

Versailles; dans l'Ouest Canadien,

les compagnies de tramways l'ont

adoptée et les directeurs s'en di-

sant satisfaits.

Après avoir démontré sa thèse

au moyen de charte, M. Jennings

dit que le système actuel était

nuisible à la santé des employés

qui ne peuvent supporter les lon-

gues hazures d'attention -eontinuel-

le. Il rappelle le décès: récent de

deux jeunes employés. -

Il proteste contre. la. coutume

d'accorder à certains employés de

longues heures de travail, tandis

que d’autres n’ont rien ou presque

rien. C'est une injustice, dit-il, qui

découle du système actuel. TI com-

pare les employés de tramways aux

constables fédéraux et ,municipaux

aux pomplers et aux facteurs, d’où

il conclut que la situation de ces

quatre organisations est de b:au-

coup supérieure à celle des .em-

ployés de tramways.

Il dit que les pompiers ont une

position de “gentilshommes”, car

ils ne travaillant certaînement- pas

huit heures par jour; Avec toutes

les amélioration dans les caser-

nes, {ls peuvent Se reposer une

bonne partie du temps qu'ils sont

en devoir.
Après une plus ample discussion

on ajourna.

 

PASSAGES A NIVEAU
M. A. G. MacKenzie a été

nommé par le Pacifique Canadien

pour s'unir au comité nommé

dans le but d'étudier l’enlève-
ment des passages à niveau (cros£g
town tracks) et, de l’établisse-
ment d'un terminus commun pour
les diverses compagnies de che-
mins de fer qui entrent dans Ot-
{awa, - : 

»

Cen+

les employés des tram-!

ells le fait pour le bien-être du pu-,

tous Lzs employés soient tenus de.
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M. DESCOTEAUX
EST ELU DANS LE

CTE DE NICOLET
—— ———_——

LA
HIER ET LE CANDIDAT LIBE-
RAL N'A PAS D'OPPOSITION.

es0—
Trois-Rivières 15— Réunis par

centaines aux abords du bureau
d'enregistrement à Bécancourt, à
deux heur:s hier après-midi, les
électeurs du comté de Nicolet, ve-
nus de toutes les parties de cette
division, ont accueilli avec un en-
thousiasme indèscriptible, Ia pro-
clamation de M. Joseph Descôteaux
candidat libéral et cultivateur de
la paroisse de Ste-Monique, comme
député de Nicolet aux Communes
en remplac:ment de M. Arthur Tra
han que le gouvernement fédéral
élevait, il y a quelque temps à la
magistrature.

Dès que l'officier raporteur, M,

Achille Leduc, régistrateur du
comté, se fut acquitté de son der-
nier devoir en déclarant M. Des-

coteaux élu par acclamation, aucun

autre bulletin n'ayant été déposé,

la foule réclama lo nouveau (16-

puté qui. escorté de l'honorable :

Jacques Bureau. ministr: des Doua

NOMINATION A EU LIEU;

| feu.

——
 

Faits-Ottawa
+
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Au Collegiate 111
Le buicuu de directionde l'Otta-

numunier. certains. professeurs. M.

'G. H. Bowie présidait. Etaient pré-

sents: MM. A. E. Provost, John

Bingham, J. A. Watson, Allan C.

Fleming, J. J. Slattery, J. C. Grant,

Principal, Dr A. H. McDougall et le

secrétaire. Cecil Bethume,
M. W. V. B. Riddell a été nom-

mé professeur d'exercices physi-

ques; ont été aussi nommés pro-

fesseurs MM, T. K, Waddell d’A-
lomonte, V. E. Bullock de Paris,

Ont., Mlle E. R. Guthrie de Smiths
| Falls, Mlle A.. Belton, de Toronto,
M. A. L. Dubé, d'Ottawa, M. G. E.
Fraser, d'Ottawa, M. Norman Kel-
1y, d'Ottawa, et M. J. W. Strader,
de Kingston. .
La voirieÀ.
Le lieutenant colonel H. C. Boy-

den de l'association Portland Ce-
ment était le conférencier de l'Ins-
titut du Génie au musée Victoria
hier soir. Il parle surtout du pa-
vage de ciment. Il dit qu’un che-
min en béton Lien construit peut
durer 50 à 100 ans. Le conféren-
cier expliqua longuement la métho-
de de pavage de façon à obtenir
ce résu'tat. Aux Etats-Unis les
chen. ins en béton valaant $657,000,-
aoe au Canada ils valent $43,000,-

Les talus brûlent .
Plus de 350 pieds de talus au

champ de tir à Rockcliffe ont été
détruits par le feu dans le cours
de l'après-midi de lundi. On croit
qu’un passaz: a jeté une cigarette

allumée dans l’herbe qui a pris en
Les flammes en se propa-

geant dans le gazon ont rapidement

atteint la construction de bois qui
fut la proie des flammes. On ten- nes de M. Arthur Cardin, député

de Richelieu aux Communes, de M.;

Alcide Gavoie, député ds Nicolet à |

là législature, de M, Irénée Vau-

trin, organisateur du parti libéral|

plusieurs autres chefs libéraux du

comté, fit son appariticn. Celle-ci

fut saluée par de longs applaudis-

semjents.
 

A LOUER
COTTAGE — 8 pièces. améliora-

tions modernes, grand parterre,

garage central. S'adresser à J. G.

Grant. 415, rue Sussex. 111-113

PERDU
FOURRURE — ‘Chocker’” en vi-

son, perdu dimanche soir, au

Monument National. Retourner a

557 King-Edward. __ 110-111

NAISSANCES

  

 

 

 

r   
De BELLEFEUILLE.—M. et Mme

Lionel de Bellefeuille ont l'hon-;

neur de faire part à leurs parents,

et amis de la naissance d’un fÎils,|

né samedi, le 12 mai. I! a été

baptisé sous les noms de Pierre-Ma-

rie-Aurèle. 111

COUSINEAU—M. et Mme Delphis

Cousineau (née Gratia Villeneu-.
ve), de Hull, ont le plaisir de faire;
part à leurs parents et amis de
la naissance d’une fille, née le 11
mai, baptisée sous les noms de Ma-
rie, Bertha, Jeannine, Clairette.

«Parrain, M. Aldéoda Cousineau;
marraine, Mlle Bertha Cousineau;
porteuse, Mme veuve Delphis Cou-
sineau, 111;

MAJOR—A l'hôpital de la Miséri- |
corde, Moutréal, le 11 mai 1923,

à M. et Mme Joseph-Adélard Ma-
jor (née Annette Legault), un fils,
baptisé le 13 sous les noms de Jo-
seph, Adélard, Albert, Marcel, Par-
rain et marraine, M. Albert Le-
gault, Mlle Félixia Legaut, grand-
once et tante de l'enfant. Porteuse,
Mile M. B. Forget, garde-malade.

111

MARIAGE
SEGUIN-LAMOTHE — M.

Dorsino Séguin, de Hull, ont le
plaisir d’annoncer le mariage de
leur fils, Edgar, à Mlle Rose-Alba

 

 

 

 

 

et Mme:

pour le district de Montréal et ce”

ta d’abord à éteindre le feu mais on
a dû appeler les pompiers de la
station numéro 3. Ce commence-
ment d’incendie a été remarqué par
des cnfants qui sont allés avertir
les gardiens vers six heures.

“ Ces talus ont à peu près 800
pieds de long et sont construits en

bois qui est maintenant très sec.
On ne peut encore estimer les per-
tes et l’on ne croit pas que l'on
reconstruise la partie incendiée.

Da -—

OPPOSITION À
L’ ELARGISSEMENT

DE LA RUE ST.-PAT.
— iffi.c—

Le projet de repavage et d'élar-
gissement de la rue St-Patrice ne
paraît pas très populaire chez les
contribuables qui en devront payer
le coût.—Une réunion de contribua-
bles de la rue St-Patrice à la salle
Ste-Anne hier soir a fortement pro-
testé contre cette entreprise parce
que l'on veut surtout en faire payer
le coût par les contribuables. M.
Je curé Myrand qui était présent
avec les quatre échevins de la bas-
se ville s’y opposa en disant que les
taxes sont déjà assez élevées sans
que l'on songe à les faire augmen-
ter de cette façon.

UN PROTET
M. O. Chartrand, président et M.

Fidèle Lafortune agissait comme
secrétaire. M. F. Askwith au nom
de la ville expliqua que cette en-
treprise coltera $175,984 et la vil-
le paiera $49,000...Ce qui veut di-
re que chaque contribuable de la
rue St-Patrice devra payer $1.92
par pied de front. On a répondu
que la ville devrait assumer tout
le coût de l’entreprise.
Un comité composé de M. l'abbé

Myrand, et de MM. Fidèle Lafortu-
ne, le Dr R. Parent, H. Ménard, O.
Chartrand, H. St-Jacques, À. E. Pa-
quette, H. H. Stringer et G. A.
Berthiaume - ira présenter au bu-
reau de contrôle le protét des con-
tribuables.

 

FELICITATIONS A
M. T. P. O'CONNOR Lamothe, aussi de Hull. La béné-;

à la chapelle privée de Notre-Dame,

 

DECES
LAFLAMME—A Hull, le 14 mai

1923, est décédée Rose-Elisabeth|
Houle, épouse de M. A.-A. Laflam-,
me, relieur, à l'âge de 51 ans et 9
mois.

Funérailles jeudi matin,

 

le 17

Dame, Hull. Le convoi funèbre
partira de la demeure mortuaire,
95 Champlain, à 7 h. 45. Parents
et amis sont priés d'y assister sans
autre invitation. 111

SERVICEANNIVERSAIRE
BOUDRIA — Mercredi, le 16 mai,

aura lieu à l’église de Val-Té-
treault,.à 7 hrs 30, le service an-
niversaire de Mlle Cécile Boudria,
fille adoptive de M. Hector Hardy.
LL __ 110-111

“REMERCIEMENTS
Au Sacré-Coeur, à la. Ste-Vierge

et à St-Vincent Ferrier, pour suc-
cès obtenu dans une opération. —
v. D, 111
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pw + Spécialiste.

i Optométriste
561, RUE SUSSEX
À + Téléphone: R. 46U6
SPECIALITE: La correction de 

diction nuptiale leur sera donnée?

de Hull,lundi,le 21 mai.111-113:

mai, à 8 heures, à l'église Notre-, Tes. de vos nombreux amis et de

mmfs=

Ottawa, 15— Le câblogramme
suivant a été adressé, hier, . par

Rodolphe Lemieux, à M. T. P. O
tignnor, à l'occasion de son
15ème anniversaire de naissance
et parce qu’il est le plus vieux
député de la Chambre des Com-
munes anglaises. En voici le texte
“Veudllez accepter les meilleurs
souhaits et les félicitations sincè-

vos admirateurs de ce côté-ci de
l’Atlantique’. Signé: Rodolphe Le
mieux’ :

M WW. CORYA
TEMOIGNE CE MATIN

M. W. W. Cory, sous-ministre
du département de I'Intérieur, a été
le seul témoin du comité parlemen-
taire du .service civil, hier soir.
L’une de ses déclarations porte sur
le fait que le système actuel est
trop compliqué, et dans le seul mi-
nistère de l'Intérieur la moitié du
temps des employés a passé à cor-
respondre avec la commission. Le
système de 1908. était de beaucoup
préférable. 8
:Il-n'a pas blâmé la commission,

=

Mais fl croit qu’elle éssâte d'appli-
quer une loi qui est inapplicable.

Le.major N. F. Parkinson, du dé-
J|ipartement du rétablissement des

soldats; sera interrogé au cours de
la. soirée. ’

—
 

 

(1° ASSEMBLEEsonne - ;
Association municipale, Quartier

li-8' heures, :au Monument Natio-
nai,‘Sälle - Notre-Dame, chambre
No 11. Entrée rue Dalhousig.

——

; LE CHARGT
Angleterre: sterling, 4.63.
France: le franc. 6.67.
Italie: la lire, 4.85%. ;
Allemagne: le mark, .0023,
Canada: "le dollar canadien s'es-

 

   "7 Ttous fes-défauts visuels.
 

compte à N,' York à 1 81-33 p. 100.

wa Collegiate s'est réuni hier pour

le président de la Chambre, l’hon-

Ottawa. mercredi soir; le 16 mai,’
| Chance Exceptionnelle

Vraie Aubaine Offerte à un Acheteur Sérieux
. Un hôtel, magnifiquement situé, en plein centre du village
de Montebello, à deux pas des maisons d'éducation, de l’église et
de la gare. 10 chambres pour pensionnaires—' Eèurie de louage,
pouvant contenir. 19 chevaux — remises pour voitures. Laseule

Le tout en parfait ordre.
T. RACINE, Hôtel Central, Montebello, ou ‘téléphonezà RIDEAU
2787, entre 8 et 7 heures, tous les soirs.

I LE DROIT, OTTAWA, MARDI, LE 15 MAI, 1923
es.rar

TION LIBERALE LE 18
 

 

 

Commençant ce soir la longueur
des ondes hertziennes de tous les
grands postes de transmission de
radiotéléphonie des Etats-Unis se-
ra changé complètement, et les
postes de réception des différen-
tes villes citées -plus bas commu-
niqueront au moyen des mêmes on-
des indiquées. -LlLa dernière revisi-
on n’est pas publiée, mais les pos-
tes qui intérésseront particulière-
ment la capitale, seront aux signes
suivants: .
WJAX, Cleveland, 390 mètres;

WLW, Cincinnati, 309 mètres; W
SB, Atlanta, 429 mètres; WJZ,
Newark, 360 mètres; WOC, Daven-
port, 484 metres; WOO, Philadel-
phie, 509 mètres; WGY, Schenec-
tady, 380 mètres; KSD, St-Louis,
546 mètres; WGR, Buffalo, 360
mètres; WEAF, New York, 492
metres; KDKA, Pittsburg, 360 mé-
tres; WGI, Medford, Hillside, 360
mètres; KYW, Chicago, 447 1nd-
tres.
On croit que cette revision a-

méliorera de beaucoup la situation
confuse actuelle.

Zone 1.
Springfield, Mass., 337 mètres;

Wellesley Hills, Mass, 357 mètres;
Schenectady, N. Y., 380 mètres;
Troy, N. Y., 380 metres; New York
City et Newark, N. J., 405 455 et
492 mètres; Philadelphie, Pa., 509
et 395 mètres; Washington, D. C.,

435 mètres.
- Zonc

Pittsburg, Pa, 326 mètres; Chi-
cago, Ill, 448 metres; Davenport,
Iowa, 484 metres; Des Moines,
lowa, 484 mètres; Détroit, Mich,
517 mètres; Dearborn, Mich., 517
mètres; Cleveland, O., 390 mètres;
Tolédo, O., 390 mètres; Cincinnati,
O., 309 mètres; Madison, Wis., 417
metres.

2.
-

Zone 3.

Atlanta, Ga., 429 metres; Louis-
ville, Ky., 400 metres; Memphis,
Tenn., 500 metres; St-Louis, Mo,
546 metres.

Zone 4.
Lincoln, Neb., 341 mètres; Kan-

sas City, Mo, 411 mètres; Jeffer-
son City, Mo., 441 metres; Dallas,
Tex., 476 métres; Fort Worth, Tex.
476 metres; San Antoni, Tex., 385
mètres; Denver, Col, (réservé)
323 metres; Omaha, Neb., 527 me-
tres, .

Zone 3.

Seattle, Wash. 492 mètres;
Portland, Ore., 455 mêtres; Salt
Lake City, Utah, 512 mètres; San
Francisco, Cal. 509 and 423 me-
tres; Los Angeles, Cal, 395 et 469
mètres; San Diego, Cal, 536 mè-
tres.

Les programmes suivants seront
transmis par le poste de transmis-
sion C. F. C. F. de la Compagnie

tide Télégraphie sans fil, Marconi de
| Montréal.

Mardi 1.45 p. m.
Rapports climatériques du gou-

vernement et pronostics; nouvelles
financières et du marché du bé-
tail; nouvelles spéciales, et autres
sujets d’intérét général.

Mercredi, 1 heure 45.
,»Même programme que la veill-

le.

Mercredi soir de 7 heures 30 à
9.

Historiettes pour les enfants.
“Le cercle de Famille”, sous la

direction du ‘‘Youth’s Companion’.
a) ‘Not Superstitious’.
b) Hobbies and dividens.
¢) Bice horsley, hero.
Les ‘‘Mélodies”, composés

. Hutchison—violon.
S. McKerrow—saxophone.
C. Binnie, saxophone.
A. Clark—banjo.
B. Clark.—Traps.
H. Turner—piano.
donneront le programme

vant:

“Fate”
“Rose of the Rio Grande’.
“I'm Trough',
“My Buddy”.
“Seven or Eleven”.
“Way down Yonder in New Or-

leans.”
Longueur des ondes 440 mèé-

tres. Ce concert se donne, sous
le régime de l'heure d’été.

de

&
y

sui-

 

J
waveEffective tonight, tha

lengths used by the big broadcast-!
ing stations in the United States)
will be- completely revised, and!
the stations in the different cities |
indicated below wilt use -one of the
wave lengths shown,
The final allotment has not yet

been published, but the. stations
of chief interest to Ottawa listen-
ers will use this allotment: WJAX,
Cleveland, 390 metres: WLW, Cin-
cinnati, 309 metres; WSB, Atlan-
ta, 429 metres; WJZ, Newark, 360
metres; WOGC, Davenport, 484 me-
tres; WOO, Philadelphie, 509 me-
tres; WGY, Schenectady, 380 me-
tres; KSD, St-Louis, 564 metres;
WGR, Buffalo, 360 metres; WEAF
New York, 492 metres; KDKA,
Pittsburg, 360 metres; WGI, Med-
ford Hillside, 360 metres; KYW,
Chicago, 447 metres.

It is expected that this new allot-
ment of wave lengths will do a
great deal to alleviate the terrible
interference which now exists.

Zone 1.
Springfield, Mass., 337 metres;

Wellesley Hills. Mass, 337 metres;
Schenectady, N. Y., 380 metres;
Troy, N. Y., 380 metres: New York
City and Newark, N. J., 405, 455
and 492 metres; Philadelphia, Pa.
509 and 395 metres; Washington,
D. C., 435 metres. ‘

Zone 2.

Pittsburg, Pa., 326 metres; Chi-
cago, IH. 448 metres; Davenport,
Jowa, 484 metres; Pes Moines, I-
owa, 484 metres; Detroit, Mich,
517 metres; Dearborn, Mich, 517
metres; Cleveland, O., 390 metres;
Toledo, O., 390 metres; Cincinnati,
O., 309 metres; Madison, Wis., 417
metres; Minneapolis, Minn., 417
metres. .

Zone 3.

Atlanta, Ga., 429 metres; Louis-
ville, Ky.., 400 metres; Memphis,
Tenn., 500 metres; St-Louis, Mo.,
546 metres.

Zone 4.

Lincoln, Neb., 341 metres; Kan-
sas City, Mo., 411 metres; Jeffer-
son City, Mo., 441 metres; Dallas,
Texas, 476 metres; Fort Worth,
Tex., 476 metres; San Antonio,
Tex., 385 metres; Denver, Colo,
(reservedc, 323 metres Omaha,
Neb., 527 metres,

Zone 3.
Seattle, Wash, 492

Portlandt, Ore., 455 metres;
Lake City, Utah, 312 metres,
Francisco, Cal, 509 and 423
tres; Los Angeles, Cal, 395
469 metres; San Diego, Cal,
metres.

metres;
Sait
San
me-
and
536;

The following programme will

be broadcasted: by the Marconi

Wireless Telegraph, Montreal, call

CFCF.
Tuesday, 1.45 p. m,,
Special government weather re-

port and forecast—financial live

stock market reports—special news

butletins and other items of gene-

ral public interest,
Wenesdey, 1.45 p. m.

Special governmeut weather re-

port and  forecast—financial and

five stock market reports—special

news bulletins and other items of
general public interest.

Wenesday, 7.30 p. m., to9.
Bedtime stories for the children,

‘The Family Circle” conducted by
Youth's Companion.

1.—“Not Superstitious"
29—‘Hobbies and Dividends”.
3.—“Bil Horsley, Hero”,
The Melodiers composed of the

fo lowing:
J. Hutchinson—violin.

McKerrow—saxophone
Binnie —Saxophone.
Clark—banjo.
Clark—traps.

. Turner—piano.
will play the following popular

numbers: ;
“Fate” cr i , ;

“Rose of of the Rio Grande”
“I'mTrough”.
“My Buddy."

“Seven or Eleven”. *
“Way down Yonder in New Or-

leans”.

The concerts are given

m
E
C
n

’ Lorn mere5215

under J daylight saving time. *
 Ce

“

16, Rue Rideau

 

“KODAKS  ;
Finissage Expert de Photos

PITTAWAY JARVIS LIMITED.
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281, Rue Bank

 

 

CONCERT A L'INSTITUT JEANNE D’ARC |
CE SOIR, a 8 hrs 30 0

Mile DIANE PLOUFFE,Soprano
Avec le concours de Mile DORA VILLENEUVE, pianiste.

Billets en vente chez Bastien, rue Dalhousie — Pharmacie Durocher,
St-Jean-Baptiste — Pharmacie Thérien, Hull. ’£1.00, taxe incluse.
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licence dans le village. 
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S’adresser à     
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Vente de Soie

de M-Mai
]

—-

 

MERCREDI

$1.95
LA VERGE

Toutes des qualités en vogue

~ Valant de $3.50 a $7.50

TOUTES LES TEINTES TOUS LES PLUS NOU.

PREFEREES VEAUX COLORIS

en Crrépe Knit, Satin Char. on Canton, Fmprimé, Shan-

mews, Tafins  Frangais, {06EORSSS,TuftsOi
Satin Baronette, Crépe Tra- préme, Soie Glacée de Fan-

falgar. taisic.

Notre Vente de Soie Annuelle de Mai qu’attendent si

impatiemment les dames bien mises d'Ottawa et de la Vallée

d'Ottawa aura lieu le 16 mai courant. Des aubaines telles

que mentionnées précédemment sont incomparables dans le

district des affaires à Ottawa.

10,000 verges de Soie Qualité Murphy-Gamble jouis-
sant de la grande vogue,.au prix $1 95

économique de, la verge, mercredi ... ... ... .. °

Satin Baronette Français. À $1.95
Dans les teintes de henné, blanc, paon, orchidée, gris,

marine pâle, rose, cerise, poussière de brique. 38 pouces de
largeur. Régulier $4.50 la verge.

Soie Glacée de Fantaisie. A $1.95
Dans les teintes de cerise noir, jaune, rose, blanc. 36

pouces de largeur. Régulier $3.75 la verge.

Crêpe Trafalgar. A $1.95

|

Un des tissus les-plus populaires, dans les teintes de tan,
brun, Noir, jade, marine, blanc, or. 36 pouces de largeur.
Régulier $3.50 la verge. Ë

Shantung Pongée. A $1.95
Cette soie a un fini Pussy Willow et est splendide com-

me doublure. Se présentant en 5 différents effets. 36 pouces
de largeur. Régulier $4.50 la verge.

Crêpe Canton imprimé français, 40 pes de largeur, en

:

Crepe Paisley. A $1.95

dispositions Paisley, exquis coloris. 20 différents effets au
choix. Prix courants de $0.00 à $6.50 la verge. a

mes

Satin Charmeuse Français. À $1.95
Un beau tissu, 40-pes de largeur, d’un riche éclat, dans

‘es teintes de marine, noir, brun, marine, saxe, copenhague,
rose, chamois, pourpre, henné, bourgogne, vert foncé, jade,
paon, tourbillon, oiseau bleu, blanc. Régulier 45.00, $6.50 et
$7.50 la verge. vf

Krèpe Knit. À $1.95
Grêèpe Knit d’une très riche qualité, dans les teintes de

coucher d& soleil, corail, rose, periwinkle, orange brûlée,
jade. 36 pouces de largeur. Régulier $6.50 la verge,

Satin Suprême. À $1.95
Ce satin suprême suisse se présente dans les teintes de

mousse, opale, rose, tan,, tourbillon, oiseau bleu, bittersweet,
blanc, marine, gris moyen, taupe, henné, orchidée. 36 pes de
largeur. Régulier $3.50 la verge.

Taffetas Francais. A $1.95
Ce Taffetas est hautement rerommandé en fait d’user

et se présente dans les teintes de saxe, oiseau blen, tourbil-
lon, vert, brun, gris, taupe, marine, noir. 36 pouces de lar-
geur. Régulier $3.75. Qe

re

Taffetas Glacé. À $1.95
Taffetas chiffon glacé, 36 pouces de largeur dans les

combinaisons en vedette de rose avec blanc, blanc avec cou-
cher de soleil, noir avec cerise, blanc avec orchidée, blanc
avec jade, marine avec noir. Régulier $3.50 et $4.50 la verge.

 

La même politique qui présida aux Ventes de

Soie des saisons antérieures sera en vigueur, mer-

credi. PAS D'ECHANGES — PAS DE COMMAN-

DES PAR TELEPHONE.

C’est une Excellente Vente au COMPTANT!
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